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Introduction de Christelle et Bertrand Pissavy-Yvernault 
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Supplément Spirou 1641 du 25/9/1969 








Après une dizaine d'années passées auprès de Franquin, 
Jidéhem se consacrait désormais exclusivement à ses propres 
créations. Franquin s'était définitivement pris au jeu de 

« Gaston » et lui laissait de moins en moins de place. Et tandis 
que le Journal de Spirou persistait à défendre le style famihal et 
bon enfant qui avait fait son succès, ses auteurs n'en étaient pas 
moins touchés par le parfum de liberté ambiant. Dans le sillage 
de Mai-68, à Paris, une autre bande dessinée faisait sa révolution 
culturelle autour de Pilote et se voulait plus adulte. De leur côté, 
en dépit d'une formule magique immuable orchestrée par leurs 


dessinateurs historiques, les éditions Dupuis traversaient 
également une période de grandes turbulences. Franquin 
abandonnait « Spirou et Fantasio », Yvan Delporte était 
congécé de son poste de rédacteur en chef, Jié, Paape puis 


Morris gagnaient la concurrence, tandis que Maurice Rosy était 
sur le point de quitter la profession. Le Journal de Spirou était 


à réinventer autour d'une nouvelle génération de créateurs 


et la petite Sophie figurait légitimement parmi les vedettes sur 


lesquelles la rédaction pourrait désormais s'appuyer. 


Le temps des copains 

Panade à Champignac, l'ultime tour de piste 
de Franquin aux commandes de « Spirou et 
Fantasio », fut la dernière collaboration de 
Jidéhem aux aventures du petit groom. 
Conçu comme un baroud d'honneur, l'épisode 
avait permis de reformer provisoirement 


l'atelier de l'avenue du Brésil, où Jidéhem 


vint d’ailleurs se réinstaller deux mois durant. 


« Quand il a commencé Panade, se souvient-il, 
Franquin voulait que ce soit son dernier 


“Spirou”. Il avait eu un mal de chien à boucler 


QRN sur Bretzelburg et ne voulait plus souffrir 


comme ça. Il avait totalement perdu l'habitude 
de faire des décors depuis que Roba et moi 
l’avions rejoint. Il a donc commencé seul deux 
ou trois planches de Panade et m'a appelé à la 
rescousse parce qu’il ne s’en sortait plus, » 

Si le cœur n’y était plus tout à fait pour 
Franquin, la qualité des planches et leur 
dynamisme concluaient magistralement la 


collaboration entre les deux hommes, dans 


une osmose graphique particulièrement aboutie. 


Mais ce qui constituait avant tout le coup de 


PAGES PRÉCÉDENTES 
Poster paru dans 
le Journal de Spirou n° 1641 
du 25 septembre 1969. 


PAGE DE GAUCHE 
« Les bonheurs de Sophie 
viennent de paraître. 
J'en fais la lecture à Sophie, 
la vraie ! » (Jidéhem). 






Franquin dessine Sophie sur 
les murs de la rédaction dans 
le gag de « Gaston Lagaffe » 
n° 518, paru en juillet 1968. 
Jidéhem avait quitté la série 
depuis une année et sa 
signature avait disparu du 
générique depuis trois mois. 
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Couverture de La Ribambelle 
enquête, un épisode de la 
série de Roba réalisé en 1969 
et auquel Jidéhem a 
grandement contribué. 

Il récidivera d’ailleurs trois 
ans plus tard pour la 
réalisation de La Ribambelle 
contre-attaque. 


« La photo n’est pas de très 
bonne qualité, mais je l'aime 
bien. Ce jour-là, je portais un 
pull en mohair (tricoté par 
mon épouse) qui a suscité 
plusieurs gags de « Gaston », 
rappelez-vous ! Ha ! Ha! 
J'ignorais que Franquin 
détestait le mohair et qu'il y 
était allergique ! » (Jidéhem). 


NOUS AVONS EU BEAUCOUP DE PATIENCE POUR 
CE, GARÇON, MAIS NOUS COMMENÇONS 
RECOMPENSES .. SAVET-VOUS CE QU'IL A FAIT 7 
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main d’un vieux complice à son mentor mar- 
quait aussi la fin d’une époque. La candida- 
ture de Jidéhem à la succession de Franquin 
fut cependant un temps évoquée, comme il se 
le remémore aujourd’hui : « Dupuis était très 
tenté de me proposer la reprise de “Spirou”, 
moi aussi ; mais Franquin s’y est un peu 
opposé, pour me préserver. Il pensait que 
reprendre le personnage d’un autre était une 
erreur (il en savait quelque chose) qui me 
gâcherait l’existencel, » Et, étant donné que, 
dans le même temps, le service commercial 
avait enfin consenti à lancer des albums de 

« Sophie », Jidéhem ne manquait pas de travail, 
loin de là. Les aventures de la fillette se suc- 
cédaient donc à une cadence régulière dans le 
journal, pour alimenter cette collection 


naissante. Toutefois, Jidéhem ne renonçait 


pas à mettre ses talents au service des 
copains, puisque c'est durant ces années qu'il 
vint seconder Roba pour la réalisation d’un 
nouvel épisode de « La Ribambelle » : « J’en ai 
même dessiné deux albums entiers, précise- 
t-il aujourd’hui, et pas seulement les décors ! 
À l’époque, Roba était accaparé par “Boule et 
Bill” et n'avait plus tellement envie de faire 
“La Ribambelle”. Il m'a alors demandé si je 
voulais bien l'aider, m'a dessiné de vagues 
crayonnés et j'ai finalisé toutes les pages. 

De temps en temps, j'aime bien faire autre 
chose, ça me change de mes habitudes. 

Plus tard, il m'est ainsi arrivé d’aider 
Walthéry pour deux aventures de “Natacha”. 
Je dois dire que j'ai une certaine facilité à 
épouser le trait d’un autre. Cela dit, avec 
Roba, on avait des styles assez proches, 
d'autant qu’on avait pas mal travaillé côte à 
côte à l’atelier!. » Ce que Jidéhem présente 
humblement comme une manière de rompre 
le quotidien est probablement aussi un des 
secrets de la réussite du Journal de Spirou 
des années 1960, où la notion d'équipe n'était 
pas un vain mot et permettait à l'hebdomadaire 
d’avoir une identité graphique forte et cohé- 
rente. Les collaborations anonymes des uns 
sur les planches des autres ne se comptent plus 
et attestent surtout de la complicité qui unissaïit 
les membres de cette véritable petite bande. 


Un copain était en retard dans sa livraison ? 
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Qu'à cela ne tienne, il s'en trouvait toujours 
un pour venir le secourir dans l'urgence : 

« Combien de fois ne suis-je pas allé boucler 
en catastrophe des planches des “Schtroumpfs” 
chez Peyo avec Roba ?! Il nous appelait pour 
un simple petit dépannage au départ, on filait 
chez lui boire un verre et ça se terminait à 
trois heures du matin sur la route de Marcinelle 
où nous partions apporter les planches à l’im- 
primerie. Nous étions toujours prêts à nous 
rendre service..Je me souviens aussi d’un jour où 
Will, qui faisait les décors de “Benoît Brisefer”, 
l'avait prévenu qu'il devait partir en vacances, 
qu'il avait réservé ses dates, etc. Peyo, qui 
était chroniquement en retard, n’avançait pas 
dans ses pages et Willy est parti... J'ai aussitôt 


reçu un coup de fil de Peyo me disant que Will 
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l'avait “lâchement abandonné” et qu’il avait 
besoin que je le dépanne d'urgence. J'ai donc 
dessiné les scènes à la prison de Saint-Gilles, 
lorsque Madame Adolphine s’'évade... Si vous 
regardez bien, vous y retrouverez sans doute 
un peu mon trait. Roba avait lui aussi dessiné 
quelques personnages de bandits dans ces 
pages. Finalement, la parenté de style qu'il y 
avait entre nous tous permettait des dépan- 
nages au pied levé, sans que personne s’en 
aperçoive. Quand Willy est rentré de vacances, 
il a repris les décors au vol, en me reprochant 
en rigolant de lui avoir piqué son boulot ! Mais 
tout ça, c'étaient des services qu’on se rendait, 


il n'était pas question d'argent... » 
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CI-DESSUS 
Poster paru dans 
le Journal de Spirou n° 1646 
du 30 octobre 1969. 


CI-CONTRE 
En dehors de ses propres 
aventures, Sophie 
apparaissait régulièrement 
dans les illustrations des 
chroniques automobiles que 
réalisait Jidéhem. Ici, dans 
une chronique moto 
de Pipette, parue dans 
le Journal de Spirou 
n° 1641 du 25 septembre 1969. 


SOMMAIRE 


UN COPIEUX NUMÉRO PLACÉ SOUS LE SIGNE DE 
PAQUES ET AUSSI DU CAMPING, QUI EST BIEN LA 
FAÇON LA PLUS AGRÉABLE DE GOÛTER AU PRIN- 
TEMPS RENAISSANT. 

COUREZ, COUREZ DE PAGE EN PAGE RÉCOLTER 
L'HUMOUR ET LA FANTAISIE. (Jetez en passant un 
coup d'œil aux titres des séries ; Gaston est passé 
par là.) 
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Un archiviste à la rédaction 
1969 fut à bien des égards une année de 
transition pour le Journal de Spirou, puisque 
Thierry Martens fut nommé « conseiller à la 
rédaction », une manière élégante de rappeler 
que le seul et unique décideur demeurait 
Charles Dupuis. Le futur M. Archive assumait 
en réalité les fonctions opérationnelles de 
rédacteur en chef, prenant ainsi la lourde suc- 
cession d’Yvan Delporte. « C'était d’ailleurs 
son opposé absolu et nous nous sommes tous 
demandé comment Charles avait pu le choisir. 
Il était certes quelqu'un de très organisé qui a 
remis de l’ordre dans la rédaction, mais Spirou 
y a perdu son âme. Il ne commençait la publi- 
cation des séries que lorsque toutes les 
planches étaient rentrées à la rédaction, ce qui 
n'était pas le cas du temps d’Yvan, qui n’hési- 
tait pas à vous programmer tandis que vous 
dessiniez la cinquième page de votre histoire. 
Cela a bouleversé les habitudes et les dessina- 
teurs se sont mis à travailler beaucoup moins 
vite et beaucoup moins bien. Avec Yvan, il y 
avait sans cesse une sorte d'urgence qui était 


finalement très stimulante2. » 


Le temps des réunions de rédaction si chères 
à Delporte était révolu, en dépit de quelques 
tentatives pour perpétuer la tradition des 
numéros spéciaux. « Les bonheurs de Sophie », 
ces petits récits complets thématiques conçus 
pour fêter Noël, Pâques ou les vacances conti- 
nuaient néanmoins à fleurir régulièrement 
dans les pages de l'hebdomadaire. « On s’est 
pourtant rapidement rendu compte que les 
choses étaient en train de changer. D’abord, 
Martens n'avait pas d'idées. Ce n’était pas du 
tout un créatif. Lorsqu'il nous réunissait pour 
préparer un numéro spécial, il attendait tout 
de nous et ne proposait rien. Avant, c'était 
l'inverse, car Yvan n'était pas le dernier à lan- 
cer des idées loufoques. Martens, lui, était 
plus un bureaucrate, c’est évident. 

Ses archives, tout ça, c'était très bien fait, 
mais il aurait dû s’y cantonner et ne pas avoir 
les clés du journal. Il aurait été incapable par 
exemple de lancer quelque chose comme les 
“En direct de la rédaction” ou les animations 
autour de la vache et du lion. Et du coup, les 


dessinateurs se sont moins sentis concernés, 
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PAGE DE GAUCHE 
Yvan Delporte n'était plus 
le rédacteur en chef du 
Journal de Spirou depuis le 
mois de mars 1968, mais la 
vie continuait à la rédaction 
en attendant la nomination 
de son successeur. 

Les dessinateurs étaient 
toujours aussi sollicités pour 
animer les pages de 
l'hebdomadaire. Ici, le 
sommaire du Journal de 
Spirou n° 1616 du 3 avril 
1969, soit trois mois avant 
la prise de fonctions de 
Thierry Martens. 


CI-DESSUS 
“La rédaction de Spirou à 
Bruxelles. J'y avais dessiné un 
Gaston grandeur nature sur 
les murs. À gauche, 
Gwendoline la secrétaire 
de rédaction et ma future 
épouse; à droite, Simone 
Debbaut, qui a eu pendant des 
années la mission périlleuse 
de porter une énorme farde 
contenant tout le Spirou de la 
semaine à l'imprimerie à 
Marcinelle. Un jour, elle à 
oublié la précieuse farde 
dans le train ! Heureusement, 
il y a encore des gens 
honnêtes, mais ce numéro 
de Spirou a bien failli ne pas 
paraître !” (Jidéhem). 





CI-DESSUS 
Une autre illustration d'une 
« Chronique de Starter » 
dans laquelle Sophie fait de 
la figuration, parue dans 
le Journal de Spirou n° 1616 
du 3 avril 1969. 


CI-CONTRE 
L'auteur à sa table à dessin 
durant la réalisation d’une 

« Chronique de Starter ». 





le journal n'était plus “une équipe”. Chacun 
s’est mis à dessiner dans son coin et à livrer 
ses pages sans s'occuper du restel, » On le 

voit, l'ambiance de la rédaction prenait une 


tonalité très différente de ce qu’elle avait été 


durant quinze ans, sous la houlette de Delporte. 


Et si « Gaston Lagaffe » en avait longtemps 
été le symbole, M. Archive en était désormais 
devenu le personnage emblématique... 
Comme pour mieux signifier le changement 
d'époque. Cependant, ceux qui avaient 
constitué jusque-là la dream team du journal 
conservaient une place particulière dans le 
cœur de Charles Dupuis. Le nouveau rédac- 
teur en chef n'avait aucun ascendant sur les 


vedettes de la maison et se contentait de 
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réceptionner leurs planches comme des 
pépites en voie de raréfaction, ce qu’elles 
étaient d’ailleurs en passe de devenir. 

La nouvelle génération d'auteurs — Cauvin, 
Leloup, Salvérius, Piroton, Mazel, Berck, 
Walthéry, Malik ou encore Brouyère — dont 
les personnages apparurent sous le règne de 
Thierry Martens, ne bénéficiait évidemment 


pas des mêmes privilèges. « C’est l’époque où 


°9 


j'ai réalisé que d’autres confrères devaient 


soumettre leurs scénarios à l'approbation de 
Charles, ce qui n’était pas du tout mon cas. 

Il ne m'a jamais rien demandé, considérant 
sans doute que je faisais partie de la première 
équipe du journal. Je crois que Dupuis s’est 
beaucoup appuyé sur notre génération et n’a 
pas trop préparé la suite. Il y avait une espèce 
de hiérarchie dans son esprit, au point que les 
nouveaux dessinateurs en ont certainement 
pas mal souffert. Avec nous, les choses se pas- 
saient simplement, dans une grande confiance, 
ce qui a rendu le travail très agréable. Je me 
souviens que lorsqu'on a commencé à publier 


des posters dans le journal, par exemple, 


29 


j'avais dit à Charles Dupuis : “C’est idiot de 


laisser un espace blanc au dos, je vous propose 
de vous dessiner des automobiles à la place.” 
Et il a répondu du tac au tac : “Très bonne 
idée, faites-le !” Et hop, c'était parti ! Les 
choses pouvaient se faire comme ça, entre 
deux portes, sans avoir besoin de solliciter 
une réunion de commerciaux pour évaluer le 
projet. La formule de l’époque se résumait 
souvent comme ça : on proposait et c'était 


accepté. Enfin, la plupart du temps! !.… » 


UN TERRAIN VAGLIE NON 101 
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C’est dans ce contexte d'autonomie totale que 
la plupart des épisodes de « Sophie » furent 
conçus à l’époque, tantôt à l'initiative de leur 
dessinateur, tantôt à celle de leur scénariste, 
selon qu'il s'agissait de récits complets ou 
d'aventures à suivre. « Très souvent, se sou- 
vient Jidéhem, Vicq m'appelait pour me 
parler de l’idée qu'il avait eue pour un 
“Bonheur de Sophie”. Il me racontait son 
histoire et c'était parti ! Il y en a certaines 
qui n’ont jamais été réalisées parce que je 
n'étais pas tout à fait convaincu. Il me disait : 
“Écoute, laisse-moi faire, ça m'amuse !” 

Mais des fois, ça ne collait pas exactement 
avec “Sophie”. Vicq avait une tendance 
naturelle à être plus tourné vers le gag: et son 
humour était peut-être un peu plus adulte. 

Je devais toujours plus ou moins le freiner, 
car il avait tendance à oublier que Sophie était 


un personnage pour enfants!. » 
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Le Journal de Spirou était alors devenu un 
hebdomadaire à deux vitesses, avec d’un côté 
son canal historique incarné par les grands 
anciens auxquels Jidéhem était rattaché et, de 
l’autre, une nouvelle génération d'auteurs 
longtemps restés dans l’antichambre et à qui 
Thierry Martens avait ouvert la porte. 
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CI-DESSUS 
Case finale du photomontage 
Carrosseries en vrac publié 
dans le Journal de Spirou 
n° 1724 du 29 avril 1971. 
Outre Thierry Martens, on y 
reconnaît le dessinateur Gos, 
ainsi que Crouton et Libellule 
dans une scène que n'aurait 
pas reniée Maurice Tillieux. 


CI-CONTRE 
Case dessinée par Jidéhem, 
extraite d'un poster paru dans 
le Journal de Spirou n° 1633 
du 31 juillet 1969 dans lequel 
figuraient les personnages 
vedettes de l’époque. 
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toujours, 


.tes ‘chouchou’ avec toi, 
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Cléo 1.950 F 
s/secteur - 4 vit. 
coloris cuir 
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Oscar Major 3.195 F 
s/secteur et 


l'électrophone 4 vitesses 

_ gr a x "lien sait 

orme ‘‘longistyle” 

Tourist Major 3.750 F 3 coloris : noir, bordeaux, 
s/secteur et piles aris métallisé. 


3 coloris Balad - tous secteurs 2.350 F 


e BIl-Balad - secteurs et piles. 2.850 F 


PIl' Balad - uniquement s/piles. 
2.195 F 
Stéréo Major 5.520 F 


véritable chaine 
stéréo portable 
2 HP 170 mm. 3 coloris. 


TOUTE LA GAMME 
DES ELECTROPHONES TEPPAZ 
A PARTIR DE 1.950 F 








UNE MUSICALITÉ MERVEILLEUSE 
L'ÉLECTROPHONE DONT 
TU NE PEUX TE PASSER ! 


Chaine Stéréo 246 5.950 F 
de grande qualité 
noyer d'Amérique 

Dépliant gratuit sur demande : 
TEPPAZ - 118, rue St-Denis, Bruxelles 19. 









De la concurrence 

pour Sophie ! 

Tandis que Sophie goûtait ce nouveau statut 
de vedette du journal, d’autres enfants héros 
commençaient eux aussi à pointer le bout de 
leur nez. À « Boule et Bill », au « Petit Noël » 
ou à « La Ribambelle » s’ajouta alors 

« Isabelle », de Will, Macherot et Delporte, 
apparue dans le numéro du Journal de Spirou 
« Spécial Noël » de 1969. L'équipe du journal 
avait longtemps été constituée d’une quinzaine 
de dessinateurs, mais le renouvellement des 
générations, le succès de la bande dessinée, 
l'augmentation du nombre de pages des heb- 
domadaires et la multiplication des albums 
avaient généré de plus en plus de nouveaux 
personnages, qui pouvaient parfois se 
concurrencer, « C’est vrai, confirme Jidéhem, 
mais “Sophie” a ouvert la voie. Nous ne nous 
sommes jamais marché dessus et les sujets 
des histoires ne se sont Jamais croisés. Même 
si Isabelle était aussi une gamine, son univers 
était très différent de celui de Sophie. Le seul 
problème que j'ai pu rencontrer avec les scé- 


narios de “Sophie”, c'est que les histoires que 
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CI-CONTRE 
Jidéhem à l'atelier 
où il travaillait auprès de 
Franquin, avenue du Brésil. 


PAGE DE GAUCHE 
Jidéhem a parfois pratiqué 
la publicité comme en 
témoignent les bandes pour 
les camions Berliet, la colle 
Uhu, les automobiles Fiat 
ou les céréales Kellogg's. 
Ici, Sophie est l’invitée 
d'une campagne vantant les 
mérites d'un ruban adhésif, 
parue dans le Journal 
de Spirou n° 1646 
du 30 octobre 1969. 
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CI-DESSUS 
Deux couvertures du 
Journal de Spirou annonçant 
l'arrivée de nouvelles 
héroïnes. Ici, Natacha et 
Isabelle, apparues toutes 
deux au cours de l'hiver 
1969-1970. 





CI-DESSUS 
La comtesse Amélie d'Yeu, 
dite Kiki, apparue fin 1969 
dans les aventures de 
Tif et Tondu, signées 
Will et Tillieux. 


CI-DESSOUS 
L'électronicienne Yoko Tsuno 
fit sa première apparition 
dans le Journal de Spirou 
en septembre 1970. 
Spirou se féminisait 
décidément de plus en plus 
et Sophie n’était plus seule. 


À DROITE 
Archie Cash, le ténébreux 
personnage créé par Malik 
et Brouyère, qui incarna lui 
aussi une nouvelle ère du 
« Spirou made in Martens », 
au début des années 1970. 





MAIS TOUT LE 
MONDE M'APPELLE 
Kikef , 


Vicq écrivait pour l’un ou l’autre de ses 
collaborateurs pouvaient parfois avoir des 
ressemblances un peu trop criantes. Ça m'est 
arrivé une fois ou deux. Lorsque je recevais 
son texte, je lui disais : “Écoute, mon vieux, 
ce gag-là, il me semble que tu l'as déjà 
employé dans telle histoire !” Et il répondait : 
“Merde, je ne m'en souvenais plus...” Ce sont 
des choses qui arrivent parfois avec les scéna- 
ristes, car ils passent beaucoup moins de 
temps que nous sur leurs pages et peuvent 
oublier ce qu'ils ont écritl, » 

1970 fut encore une année à marquer d’une 
pierre blanche. Évolution des mœurs oblige, 
il devenait urgent pour l'hebdomadaire de 
Marcinelle de féminiser son sommaire, après 
des décennies de machisme exclusif, Il y avait 
eu une kyrielle de cow-boys, de détectives ou 
de reporters, et voilà qu'une hôtesse de l'air 
(« Natacha »), une électronicienne (« Yoko 
Tsuno ») ou encore une comtesse (Amélie 
d’Yeu, dite Kiki, dans « Tif et Tondu ») 
faisaient quasi simultanément leur apparition 
dans les pages du Journal de Spirou. Ce que 
d’aucuns auraient pris pour de la concurrence 
déloyale au vu des courbes parfois avanta- 
geuses de ces nouvelles rivales, Jidéhem l’en- 
visagea avec Joie : « J'étais content, car ça 
diversifiait un peu le contenu du journal. 

Et même carrément satisfait, car cela venait 
confirmer mon projet premier qui était de 


faire de Sophie un personnage plus adultel ! » 
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Mais cette féminisation ne marqua pas pour 
autant l’extinction des héros dopés à la testo- 
stérone:; on observa même une surenchère : un 
certain « Archie Cash » (de Malik) naquit lui 
aussi dans le journal à cette période-là, tandis 
que « L'Épervier bleu » (de Sirius) s’apprêtait 
à y faire son retour, deux séries écrites par 
Jean-Marie Brouyère, un proche de Martens. 
On assistait à un curieux mélange des genres 
où se côtoyaient dans les mêmes numéros des 
personnages conçus dans un moule tous 
publics d’une part, et des pages nettement 
plus violentes d'autre part, quand elles 
n'étaient pas explicitement militaristes 
comme les rubriques de modélisme de Mister 
Kit, par exemple. Dans ce contexte, « Sophie » 
continuait néanmoins son petit bonhomme de 
chemin, conforme à la ligne éditoriale bon 
enfant définie par Charles Dupuis. Elle faisait 
désormais partie des classiques Dupuis, dont 
M. Archive commençait à bâtir la légende à 
coups de suppléments anniversaires et de 


rétrospectives historiques. 


le maître de l'épouvante \ 










GA 
A HA aN} 2 










WU MA LE 








CI-DESSUS 
Sophie fait de 
la figuration dans « Les 
chroniques de Starter ». 
Les deux premières 
illustrations sont parues 
dans le Journal de Spirou 
n° 1672 du 30 avril 1970, 
et la troisième dans le 
Journal de Spirou n° 1655 
du 1er janvier 1970. 


PAGES SUIVANTES 
Une des rares 
« Chroniques de Starter » 
qui ne fut pas réaliste. 

À la demande de nombreux 
lecteurs, Jidéhem se résolut 
à expliquer le principe de 
l'Œuf de Karamazout dans 
le Journal de Spirou n° 1667 
du 26 mars 1970. 
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Plusieurs lecteurs m'ont fait ce repro- 
che : ayant eu la chance d’employer à 
plusieurs reprises un engin révolution- 
naire, ils parlaient de l'Œuf de Kara- 
mazout, je ne leur ai jamais fait part 
de mes impressions dans une chronique 
auto. Je profite donc de la chronique 


de Pâques, qui me semble toute indi- 


uée, pour vous parler de l'Œuf! 
q | | 


Le principe de fonctionnement de l'Œuf est 
simple : plongez un aimant dans une boîte de 
clous, il va se former autour de celui-ci une 
sorte de carapace constituée par tous les clous. 
Le « moteur » de l'Œuf fait de même, mais 
au lieu d'attirer le fer, il attire l'air, qui se 
forme en coussin tout autour de lui. Un super- 
hovercraft, en quelque sorte. 
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L'Œuf et moi. 


J'ai eu la chance de faire la connaissance de M. Karamazout pour la pre- 
mière fois en 1964 (rappelez-vous, « L'Œuf de Karamazout », la première his- 
toire, qui voyait apparaître une nouvelle héroïne de « Spirou »: Sophie). 
C'est à cette occasion que pour la première fois également, j'ai vu l'Œuf !: 
Si vous avez suivi les aventures de Sophie, vous avez vu que j'ai eu l'occasion. 
de piloter à maintes reprises cet extraordinaire engin qui rend tous les véhi- 
cules actuels caducs et périmés. | 


La preuve par l'œuf ! 


En deux mots, parce que je ne suis que chroniqueur automobile et non 
ingénieur en électronique, je vous rappelle brièvement le principe de fonction- 


? Le tableau de bord, très simple, cache cependant quelques trouvailles très 


intéressantes : les voyants contrôlant la bonne marche de l'engin, situés sous 
le compteur de vitesse et la montre, sont aussi des touches électroniques sur 
lesquelles il suffit d'appuyer pour ouvrir ou fermer le contact, De même, il n'y a 
plus de clef de contact. C'est l'empreinte digitale de l'index, appuyée sur 
les plaquettes à gauche du tableau, qui sert à la fois de contact et d'antivol. 
En effet, le cerveau électronique ne met l'appareil en marche que s'il « recon- 
naît » l'empreinte. Voilà qui limiterait singulièrement les vols de voitures ! 


Le 


] 











nement de l'Œuf. Vous connaissez les propriétés de l'aimant. 
Prenez une boïte de clous, plongez l'aimant au milieu de 
ceux-ci; il va se former autour de l'aimant une sorte de 
carapace constituée par tous les clous (fig. 1). Le « moteur » 
de l'Œuf agit exactement comme l'aimant, mais au lieu 
d'attirer le fer, il attire l'air, si bien qu'il se forme autour 
de la voiture une véritable cuirasse d'air concentré, abso- 
lument imperméable à quoi que ce soit, et qui maintient 
l'appareil à une vingtaine de centimètres du sol. 
L'impression que donne la conduite de l'Œuf est unique ! 
Grâce à la couche d'air, il n'y a plus de problème de sus- 
pension. Le confort est total. Les risques d'accident sont 
eux aussi éliminés, l'Œuf rebondissant sur l'obstacle (fig. 2). 
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De même, et toujours grâce à la couche d'air qui le porte, 
il est parfaitement amphibie (fig. 3). 

La propulsion de l'engin est très simple. L'air concentré 
est aspiré par des grilles à l'avant et refoulé par une 
tuyère à l'arrière. Elle rejette les gaz au dehors de la couche 
dense, est orientable latéralement et verticalement. 

À l'heure où j'écris ces lignes, M. Karamazout, inquiet 
de constater que certains rêvent d'utilisation militaire de son 
appareil (voir « L'Œuf de Karamazout »), ne s'est pas encore 
décidé à céder son brevet à un grand constructeur, mais, 
comme dirait l'Oncle Paul : « Vous voyez, garçons, que l'on 
peut faire l'œuf de façon intelligente ! ». 


STARTER. 
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EN une hilarante aventure 
. de SOPHIE! 











Golden sixties 

Désormais libéré de l'obligation de suivre la 
ligne graphique d’un autre, fût-il le meilleur, 
le style de Jidéhem était sur le point de trou- 
ver sa propre expression. La succession inin- 
terrompue de pages de « Sophie » conjuguée 
à la réalisation toujours aussi régulière de 

« Chroniques de Starter » fut pour lui la meil- 
leure manière de trouver sa voie. « C’est sans 
doute parce que je ne travaillais plus pour 
Franquin, ou seulement ponctuellement 

pour un simple coup de main, que je suis 
parvenu à me forger un style plus personnel, 
confie-t-il aujourd’hui. Jusque-là, je vivais un 
peu dans la contrainte de dessiner comme lui 
pour assurer une unité graphique. Lorsque je 
me suis consacré exclusivement à mes bandes, 
j'ai pu faire évoluer mon trait de façon natu- 
relle, car elles se succédaient à un certain 
rythme et que je n'avais pas à revenir sans 
cesse à “Gaston” ou à “Spirou”! » Longtemps 
cantonné aux décors et aux automobiles, 


Jidéhem éprouvait parfois des difficultés à 


revenir aux personnages de ses propres séries. 


Ce n’est qu’en enchaînant les pages de « Sophie » 


qu'il put affranchir totalement ses héros de 


l'influence de Franquin. Et c’est sans doute 
en cette fin des années 1960 que son travail 
parvint à proposer un équilibre plus abouti 
entre les personnages et les décors. 

Outre l’évident plaisir de savourer une made- 
leine de Proust, les épisodes repris ici consti- 
tuent un merveilleux témoignage d’une 
époque où la voiture devenait un produit de 
consommation courant, sans pour autant 
renoncer à ses lignes esthétisantes. Autant 
que dans « Les chroniques de Starter », 

ces pages offrent en effet un véritable flori- 
lège de ce qu'était le parc automobile de ces 
années-là. « J'avoue que je n'avais qu’à piocher 
dans la grosse documentation “auto” que 
j'avais à ma disposition. Il faut préciser que 
lorsque je faisais des essais pour des chroniques, 
je prenais énormément de photos. Alors je 
distribuais les voitures à mes personnages, 
selon leur caractère. C’est quelque chose qui 
est moins accentué aujourd’hui dans l’automo- 
bile, mais à l’époque, les autos étaient très 
typées. Si j'avais à animer un personnage de 
truand, j'avais tendance à lui donner une 


grosse américaine, par exemplel, » 
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CI-CONTRE 
C'est à bord de l'Œuf de 
Karamazout que Sophie fait 
une apparition dans la 
« Chronique de Starter » 
publiée dans le Journal 
de Spirou n° 1774 
du 13 avril 1972. 


CI-DESSOUS 
Cul-de-lampe d'une 
« Chronique de Starter » 
publiée dans le Journal 
de Spirou n° 1603 
du 2 janvier 1969. 





CI-DESSUS 
Jidéhem en 1972, lors du 
baptême du club Les Jeunes 
Amis des Animaux en 
Belgique. Cette association 
de protection de la nature 
était parrainée par la 
comédienne Mylène 
Demongeot et avait reçu 
cette année-là le concours 
de plusieurs ambassadeurs 
du Journal de Spirou. 


CI-CONTRE 
Une des très rares 
apparitions de Sophie dans 
le rédactionnel du journal. 
Journal de Spirou n° 1627 
du 19 juin 1969. 


PAGE DE DROITE 
Poster paru dans le 
Journal de Spirou n° 1755 
du 2 décembre 1971. 


Passé maître dans l’art de donner une person- 
nalité à une voiture, Jidéhem a fait l’admira- 
tion des plus grands et constitue aujourd’hui 
encore la référence ultime en matière de 
véhicules dessinés. Franquin disait d’ailleurs 
de lui : « Jidéhem est un remarquable dessina- 
teur d'automobiles, certainement meilleur 
que moi en ce domaines, » Ce à quoi Jean 
Roba répondait : « Mais Jiji était sans doute 
plus réaliste que lui. Il n’y a qu’à voir ses 
premiers “Ginger” pour s’en convaincre. 
Franquin, lui, avait tendance à déformer 


les bagnoles, à les caricaturer, » 


ù \ 
à: 


NN 
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« Ce qui est amusant, complète Jidéhem, c’est 
que je n'avais pas tout à fait le même style 
selon que je dessinais pour Franquin ou pour 
moi. Paradoxalement, je pense que les décors 
de “Spirou” correspondaient plus à ma façon 
naturelle de dessiner. “Spirou” est un peu plus 
sérieux, plus réaliste, si vous voulez, tandis 
que j'ai dû m’'adapter à quelque chose de plus 
rond et plus enfantin pour “Sophie”. Mais si 
alors j'ai un peu dessiné à contre-emploi, c'est 
vraiment parce que Charles Dupuis ne voulait 


pas d’une héroïne adultel., » 
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HORIZONTALEMENT. 


1. 


2. 


[er 


. Les pièces qui le sont sont souvent chères 


. Le sont par suffrage - Administration d'un pape - 
. Les mannequins ne peuvent l'être - On la conteste aux 
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Signe des chroniques dans SPIROU - Il en est beaucoup 
question dans ce numéro. 

Arbre - Terminé en pointe comme une alêne - Abréviation 
latine de Jésus, sauveur des hommes. 

Il est drôle, roux et plutôt hirsute - Les pneus le sont 
toujours. 

Placé au pouvoir : Sophie n'en fait guère. 

Dangereuse lorsqu'elle est volcanique - Tranchant. 
Forme d'avoir - Bout de lit - Pronom. 

Tête d'impie - Note. 

Cancre - Circuler sans but. 

Terme de tennis. 

Elles qualifient chaque nouvelle chronologie - Le plus inté- 
ressant, c'est le gros. 


. Forme fructifère des champignons qui produisent la rouille 


des végétaux - Fruit. au 


- Ouvrage de 
fils de laine enlacés par mailles les uns dans les autres. 


. Dans les aventures de Sophie, il est un inventeur parfois 


génial. 
Usages. 


animaux et aux objets. 
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Thème 


Sophie 
problème n°7 





VERTICALEMENT. 


. Petite héroïne de la « 


Bulle du Silence » - Souvent un 


atout - À base de riz. 


. Triage - Laissée sans argent - Bière anglaise. 
. Appareil qui 


mesure l'intensité d'un courant électrique - 


Tête de rupin. 


. Elu une deuxième fois - Aplatissa. 
Mammifère insectivore - Thaïlande. 
Face à l’ouest - Nous couvrent la nuit. 
On s'y promène - Lettres de rassasiez, 
. Inversement : morceau de squelette - Sa « langue » est 
célèbre. 
Spécialité du chorretier - Lettre de saut. 


Petite ile - Brin de paille. 


. Se rapporte aux dents - || y eut là un bien étrange curé - 


Pronom. 


. S'adresser à quelqu'un qui écrit au fur et à mesure - Foyer. 
. On le fait d’un pavillon 
. Exclamation - Elevé - Métal qui se trouve dans les minerais 


- Joignit entre eux deux ponts. 


de platine. 


. Dans monstre - || y a celui de la vie - Elle n'a guère réussi 


- Pronom. 


J.-M. BROUYERE. 


SOLUTION EN PAGE 2 
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SOLUTIONS 
PROBLEME N° 6 : 


TUNIQUES BLEUES. 


TUNIQUESMBLEUES 
UNIJUGUE M LACS H A 
NI BE AH E AUUBRÆUT 
| BE BUT BONE TROC HI 
QUATER M C M CAUVIN 
UBTMRA M ECHOS M LE 
ERERN USMEE 
SALVE LOUIS 
ELLE EUNÆU 
BEERHA PHI=0 
LURON ERMTRI 
ERIGEESSTARDIFS 
USER M GEROMINOBT 
EMMETETAGEMMNIE 
SAISIEMMESSESHS 
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La croisière s'amuse 

Lancé dans l'hebdomadaire à partir de mars 
1970, Sophie et le rayon Ka est la parfaite 
illustration d’un récit bâti à partir des envies 
du dessinateur. « J'étais souvent à l’origine 
du sujet des histoires, confie aujourd’hui 
Jidéhem. J'avais dit à Vicq que ça me plairait 
de situer cet épisode à bord d’un paquebot. 
Et une fois que les personnages seraient arri- 
vés aux États-Unis, il paraissait évident d’in- 
clure des scènes de Far West. J'avais aussi eu 
l’idée de la bague qui découpait les métaux 
avec ce fameux rayon Ka. C'étaient de pures 
idées visuelles. Je voyais par exemple le 
paquebot abordé par un bateau ancien, 

pour le plaisir d'en dessiner un. Vicq m'a alors 
proposé que ce soit un drakkar. C’est ainsi 
qu'il a monté son scénario, à partir de tous ces 
éléments disparates que je lui avais soumis. 
J'avais aussi imaginé que les passagers du 
drakkar seraient recueillis dans le transatlan- 
tique, ce qui permettrait à la bande de 
Ptikochonof de monter à bord pour voler la 
baguel, » Mais l'imagination n'était pas le seul 
moteur de l’histoire, car certains éléments 
étaient directement puisés dans le réel. 

« C’est vrai, poursuit le dessinateur, le paque- 
bot était inspiré de l’'United States, qui était 
un bateau qui faisait alors la traversée vers 
les États-Unis. J'avais une grosse documenta- 
tion sur le sujet, notamment des dépliants 
touristiques qui montraient les intérieurs, 


le pont, etc. Quant aux scènes du bal costumé, 


elles me venaient d’un numéro de Paris-Match 


où il y avait eu un reportage sur une soirée 
déguisée dans la jet-setl, » Si le plaisir de 
dessiner des décors inédits était sans nul 
doute une motivation pour le dessinateur, on 
peut également voir dans ses envies l'expression 
d'un fort désir de vacances à une époque de 
surcharge de travail. « Je n’ai jamais effectué 
de croisière, et je le regrette, confirme-t-il, 
car le temps me manquait. J'aurais peut-être 
pu dessiner à bord, mais avec le roulis, ça 
n'est pas conseillé ! II faut dire qu’on était 
sans cesse sollicités et qu’on pouvait nous 
commander l’un ou l’autre dessin du jour au 


lendemain. Je réalise que j'ai d’ailleurs pris 


fort peu de vacances dans ma vie, ma femme 
pourrait en témoigner. C’est l’inconvénient 
de travailler pour un journal où il y a toujours 
des culs-de-lampe de dernière minute à réali- 
ser ou une rubrique à livrer pour combler un 
trou. Rétrospectivement, on pourrait se dire 
qu'on n'avait pas assez le temps de vivre, mais 
à l’époque, ça ne nous frappait pas plus que ça : 
on n'avait même pas le temps de ressentir ce 
genre de choses tellement on était pris dans 
le tourbillon. Et puis, surtout, on faisait des 
choses passionnantes ; on ne s’ennuyait 
jamais!. » Le Journal de Spirou était alors un 
paquebot lancé à grande vitesse, et ses 
escales hebdomadaires ne laissaient aucun 
répit à ses passagers. Il est d’ailleurs frappant 
de voir combien ceux qui ont eu le privilège 
d’être à son bord mettent aujourd’hui en 
avant le plaisir qu'ils ont eu à faire la traversée. 
Une époque bénie où les dessinateurs étaient 
très prolifiques, au mépris parfois de leur 
santé, sous l’injonction permanente d'un 
Charles Dupuis jamais rassasié, pressé de 
découvrir les belles histoires que « son » 


équipe lui racontait. 


rs k Il 
ANS EEE) 


ON 7 


CD Y- 
LA LR EN 
P— que 


n 
L 
—— 





CI-DESSUS 
Le paquebot United States 
représenté dans Sophie et 
le rayon Ka, et son modèle. 


PAGE DE GAUCHE 
Jean-Marie Brouyère, 
scénariste du très contro- 
versé « Archie Cash », était 
un proche de Thierry Martens, 
qui lui confiait régulièrement 
la réalisation de mots- 
croisés. Ici, la grille 
consacrée à Sophie, parue 
dans le Journal de Spirou 
« Spécial Jidéhem », 
n° 1724 du 29 avril 1971. 


PAGES SUIVANTES 
Dessin original 
de la couverture 
du Journal de Spirou 
n° 1675 du 21 mai 1970, 
et sa version publiée. 
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Sophie à l'endroit ! 

Si Sophie connaissait désormais les honneurs 
d’une collection à son nom, l’ordre de ses 
aventures fut pourtant longtemps mis à mal. 
Plus qu’une nouvelle gaffe de Gaston à la 
rédaction, il faut y voir la manière dont s’or- 
ganisait le travail aux éditions Dupuis et la 
priorité absolue accordée au journal. Quand il 
était décidé de réaliser un album, c'était tou- 
jours sur la base du succès que connaissait 
un personnage dans le Journal de Spirou. 
Mais les épisodes à disposition avaient des 
paginations parfois variables, car ils avaient 
été conçus sans perspective d'album. Il 
convenait donc de leur adjoindre de courts 
récits supplémentaires pour arriver aux 56 ou 
64 pages qui étaient alors la norme des 
albums cartonnés de la maison. On piochaït 
pour cela dans les histoires courtes disponi- 
bles, sans souci de cohérence. C’est pourquoi 
les épisodes repris dans ce volume ne respec- 
tent pas le contenu des albums originaux. Ils 
ont été remis en ordre chronologique, celui de 
leur prépublication, pour bien faire état de 


l’évolution du style de Jidéhem au fil du 
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temps. « C’est vrai, souligne Jidéhem, la 
chronologie était très aléatoire dans les 
albums et les histoires paraissaient souvent 
dans un certain désordre. On ne me demandait 
d’ailleurs pas mon avis pour définir le contenu 
d'un album. Je sais que Thierry Martens s’en 
est occupé à un certain moment, mais il avait 
hérité d’une situation bien antérieure. 
“Gaston” a connu les mêmes problèmes : dans 
les recueils, on faisait se succéder le gag: 

n° 100 et le n° 200. C'était plus simple dans le 
Journal où les pages paraissaient les unes 
après les autres, dans l’ordre de réalisation!. » 
À cette politique éditoriale souvent improvi- 
sée, il faut ajouter le fait que Sophie n’était 
devenu le personnage principal de la série 
qu'après deux épisodes, succédant alors à 
Starter. Les éditions Dupuis avaient long: 
temps exclusivement considéré Jidéhem 
comme le collaborateur de Franquin et elles 
étaient peu enclines à promouvoir ses créa- 
tions, de peur de réduire la production de leur 
dessinateur vedette. « L'Œuf de Karamazout 


et Sophie ne sont apparus qu’en 1964 dans 


CI-DESSUS 
Sophie figure une fois encore 
dans la «Chronique de 
Starter» consacrée à la 
Fiat 127, parue dans le 
Journal de Spirou n° 1763 
du 27 janvier 1972. 


PAGE DE GAUCHE 
Couverture 
du Journal de Spirou n° 1686 
du 6 août 1970, pendant la 
prépublication de Sophie et 
le rayon Ka. En merveilleux 
décoriste qu'il est, 
Jidéhem s’aventure du côté 
du western. 





CI-DESSUS 
En ce début des années 1970, 
le Journal de Spirou ne 
pouvait feindre d'ignorer 
l'avènement de nombreux 
personnages féminins et leur 
consacrait un numéro « Spécial 
héroïnes » le 7 octobre 1971. 
Chacune d’entre elles avait alors 
les honneurs d’un bandeau 
qui ornait les pages de 
l'hebdomadaire. 


CI-DESSOUS 
Annonce parue dans le 
Journal de Spirou n° 1743 
du 9 septembre 1971 pour 
l'épisode Une histoire de fous. 


PAGE DE DROITE 
Couverture du Journal de Spirou 
n° 1744 du 16 septembre 1971 
qui introduisait l'épisode 
Une histoire de fous, où Jidéhem 
s'essayait à la technique de 
l'illustration gouachée. 

« J'en ai parfois réalisé à la 
demande de Charles Dupuis, 
qui avait êté séduit par les 
couvertures de Roba pour 
“Boule et Bill”. Je l’ai fait 
volontiers pour lui faire plaisir 
mais je suis revenu ensuite à des 
dessins au trait. Je préférais 
cette manière, plus nette et plus 
conforme aux planches 
de “Sophie”. » (Jidéhem). 


le journal, à une époque où André Verhaeghe 


dirigeait le service commercial de la maison. 
Il ne voulait pas que j'aie un album, car 

il préférait que je continue à travailler pour 
Franquin. Ce n’est que parce que ma série 

a commencé à rencontrer un certain succès 
qu'il a consenti à en faire des albums, en 1968. 
Au début, je produisais donc exclusivement 
pour le journal, à la demande d’Yvan qui 
voulait du “Sophie” dans Spirou. Il m'en 
réclamait parce que c'était une héroïne, qu’elle 
marchait bien et que c'était alors la seule, 
J'avais ainsi accumulé plusieurs histoires 
complètes ou à suivre, et ils n’ont eu qu’à 

se servir pour les répartir dans les albums! » 
Durant ces années 1960, les albums n'étaient 
alors qu’un privilège réservé à quelques 
auteurs triés sur le volet, et l'hebdomadaire 
prévalait toujours dans l'esprit de l'éditeur. 
De ce fait, nombre de récits complets parus 
dans le Journal de Spirou ont été réalisés sans 
être calibrés pour une reprise ultérieure en 
album et ont été oubliés au fil du temps. 

« Si certains “Bonheurs de Sophie” ont 
quatre, six ou huit pages, c’est uniquement 
parce qu’Yvan nous l'avait demandé. 

Il ne commandait jamais les histoires sur un 
thème en particulier, il précisait juste le format, 
pour coller avec le chemin de fer du journal. 
Il y avait bien des réunions de rédaction pour 


se répartir les tâches, mais c'était plus pour 


la semaine prochaine : 





© SOPHIE REVIENT 
DANS UNE ETONNANTE 
HISTOIRE COMPLETE ! 


© LES CHEVALIERS 1971 : 
UNE FASCINANTE INTRODUCTION 
A LA VIE DES CASCADEURS ! 


définir les disponibilités de chacun que le 
contenu des scénarios proprement dit. 
Certains n'avaient pas le temps de livrer une 
petite série car ils étaient en retard, d’autres 
avaient des idées supplémentaires, etc. 

En général, ces récits complets n'étaient pas 
réglementés ni pour moi, ni pour les autres, et 
se faisaient de façon très spontanéel, » 

Si le Journal de Spirou est un vivier quasi 
inépuisable de planches inédites de ses séries 
vedettes, on remarque cependant que celles 
de « Sophie » ont presque toutes été exploitées 
en album à l’époque. Pour ce volume, par 
exemple, seul un conte d’une double page, 

Le Poisson rouge et l'affiche, avait échappé 
au département albums. On notera par ailleurs 
qu'il n'avait pas été écrit par Vicq, mais par 
un auteur au pseudonyme transparent, qui 
nous explique au passage son origine farfelue : 
«J'avais songé à prendre “René Goscinny”. 
On m'a dit que ça existait déjà. Alors, j'ai 
voulu prendre rien que les initiales, Hergé. 

Un autre l’avait déjà utilisé. “Ygrèquedé”, 

je l'ai utilisé une fois, pour illustrer par du 
texte un dessin de Jidéhem. Mais ça n’a fait 
rire que moi, alorsÿ... » Yvan Delporte, puisque 
c'est de lui qu'il s’agit, était le candidat idéal 
pour écrire un texte en vers, lui qui était 
passé maître dans l’art des acrostiches ou 
autres paroles de chansons. Quant à cette 
curieuse signature qui parodiait les pseudo- 
nymes bâtis à partir des initiales de l’auteur, 
elle traduisait bien son esprit Joueur et taquin, 
comme le souligne aujourd’hui Jidéhem : 

« Il avait juste inventé ce nom pour le simple 
plaisir de l’accoler au mien. “Ygrèquedé et 


Jidéhem”, ça devait bien le faire rigoler! ! » 
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LE POISSON ROUGE 
ET LES AUTRES 


Sophie avait dans un bocal 

Un poisson rouge. « Il est, dit-elle, 
Dans la solitude éternelle... 

O pauvre petit animal ! » 

Et d’acheter à la boutique 

Deux amis pour son protégé : 
Un beau poisson d’un vert léger, 
Un autre d’un bleu électrique. 
Hélas ! Hélas ! Trop agressifs, 
Les poissons s’entre-dévorèrent. 
Il fallait à chacun, ma chère, 
Son petit bocal respectif. 


C’est comme chez nous. Quand bien même 
Tous, individuellement, 

Ont un caractère charmant, 

Ensemble ils se font des problèmes. 










LE BASSET 
ET L'AFFICHE 


ni 


Un vieux basset disait : « Misère ! 
C’est désolant d’être basset ! 

Je cours sans cesse ventre à terre, 

Je fais le tour d’un réverbère, 

Et c’est moi-même que je flaire ! 

Le plus épouvantable, c’est, 

Quand on est long d’un quart de lieue, 
Qu'il faut un quart d’heure à ma queue 
Pour s’agiter lorsque mon nez 

Renifle un os. Allons, tenez, 

Jen ai la patte toute bleue 

D’avoir essayé vainement 

De gratter quand ça me démange 

À mon oreille. Oh ! Oui, vraiment, 

Il va bien falloir que ça change ! » 

Il se fait qu’à ce moment-là, 

Le basset avise une affiche 

Où il était écrit : « Voilà 

Le bonheur pour tous les caniches ! 
Visitez donc Jo le Tondeur ! 

Il renforce les pattes grêles, 

Il donne au tronc moins de longueur, 
Il vous fait beau ! Il vous fait belle ! » 
Comme il possède un peu d’argent, 
Notre basset se précipite 

Chez le tondeur. En un instant 

Il est rasé. Tout va très vite. 

Il en ressort désenchanté : 

Ses pattes ne sont pas plus grandes 
Ni son thorax moins élancé. | 


A le voir nu, je me demande 

S’il faut toujours, sans hésiter, 
Croire tout ce que nous prétendent 
Les publicités. 
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PAGES PRÉCÉDENTES 
En marge des séries dessinées, 
le Journal de Spirou 
proposait régulièrement 
des textes illustrés mettant 
en scène ses personnages 
vedettes, comme 
« L'avis de chien de Bill », 
« Les contes du Grand 
Schtroumpf », ou encore 
« En direct de la rédaction », 
avec Gaston Lagaffe. 
Ainsi, dans le Journal 
de Spirou n° 1617 
du 10 avril 1969, 
Jidéhem réalisa une 
« Fable de Sophie », 
présentée ici. 





Le cube qui parle 


Les albums de « Sophie » commençaient à 


former une vraie collection, laquelle rencontrait 
un joli succès auprès du public. Tandis que les 
éditions Dupuis s'étaient longtemps fait prier 
avant de véritablement promouvoir le person- 
nage, le début des années 1970 fut certaine- 
ment une période charnière dans l'ascension 

de la fillette. Jidéhem connut d’ailleurs les 
honneurs d’un numéro spécial du Journal de 
Spürou, le 29 avril 1971, à l’occasion de la 
prépublication de l'épisode Sophie et le cube qui 
parle. « Même si ça fait évidemment plaisir, 
c'était finalement plus un gag qu'autre chose, 

ce numéro spécial, avec ce faux reportage photo. 
Les deux gars qui avaient proposé ça étaient 


des copains d’Yvan, si je me souviens bien. 
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CI-CONTRE 
Une des rares photos de Vicq, 
le scénariste de « Sophie », 
parue dans le journal Zintin 
n° 6 du 5 février 1974. 


C'était très agréable à faire, car il fallait que 
je joue la comédie et que je prenne des poses 
idiotes devant l'objectif. » Sur leur lancée, 
les éditions Dupuis décidèrent enfin d'inclure 
dans la série « Sophie » ce qui était initiale- 


ment une aventure de Starter, La Maison d'en 


face. Jidéhem dessina trois planches d’intro- 


duction au récit originel, trois planches de 
conclusion et quelques cases de raccord, qui 
sont donc contemporaines du Cube qui parle. 
Les lecteurs découvraient ainsi en librairie un 
nouvel album contenant cette ancienne aven- 
ture remise au goût du jour, ainsi que l’his- 
toire inédite alors prépubliée dans le journal. 
Et pour cette dernière, Jidéhem revisitait un 
décor entrevu dans les épisodes précédents, 
celui de la casse automobile. « C’est vrai, 
reconnaît-il, je l'avais déjà utilisé dans L'Œuf 
de Karamazout, Sophie et l'esprit frappeur et 
Qui fait peur à Zoé ?.J’'en avais gardé non 
seulement un très bon souvenir, mais aussi un 
certain goût d’inachevé, car j'avais regretté 
de ne pas avoir situé un épisode entier dans 
un tel endroit. Il y avait près de Bruxelles à 


l’époque un énorme cimetière automobile où 





j'étais allé prendre des tas de photos en me 
disant que ça resservirait certainementl. » 
Jidéhem restait donc le véritable maître 
d'œuvre de la série, même s’il recourait à la 
collaboration de Vicq pour l'écriture du scéna- 
rio. « La plupart du temps, j'ai fait appel à 
quelqu'un pour m'écrire les scénarios. 

Et pourtant, je prenais beaucoup de plaisir à 
le faire moi-même. Rappelez-vous que 
jJ'écrivais seul les histoires de “Ginger” à mes 
débuts dans Héroic-Albums, par exemple. 
Mais j'ai dû y renoncer petit à petit, car j'étais 
saturé de travail. Et comme pour tenir sa 
place au journal, il fallait au moins livrer une 
aventure à suivre par an, j'ai dû consentir à 
déléguer le scénario, » Vicq était le collabora- 
teur idéal, le scénariste professionnel par 
excellence, capable de livrer un texte sur 
commande. « Il connaissait parfaitement son 
métier. Il m'envoyait son texte écrit sur une 
feuille de papier, sur laquelle il avait tracé une 
ligne horizontale par bande, où il mettait les 
cases. Il avait un excellent sens du découpage 
et pensait de façon très visuelle, car il était 


lui-même dessinateur. Avec lui, je n’ai jamais 


connu de casse-tête comme il y en a parfois 


eu avec Yvan lorsqu'il écrivait par exemple : 
“Starter arrive devant l'immeuble en voiture, 
entre dans le bâtiment, gravit les escaliers et 
ouvre la porte d'en haut en disant : Oh !” Et il 
fallait faire tout ça en une casel, » La méthode 
était désormais rodée entre les deux hommes, 
et sur la base des suggestions parfois très 
précises de Jidéhem, Vicq construisit par 
exemple l’histoire du Cube qui parle comme 
s’il l'avait intégralement imaginée. Pourtant, 
le scénariste et le dessinateur ne travaillaient 
pas côte à côte, se contentant de quelques 
coups de fil pour affiner leurs récits. « Je me 
souviens lui avoir soufflé par exemple que je 
voyais bien trois gars déguisés dans le rôle 
des méchants, dont un serait ventriloque, ce 
qui pouvait être une bonne source de gags. 
Vicq était très réactif et démarrait instanta- 
nément lorsqu'on lui donnait un sujet, car il 


avait énormément d'imagination. » 
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CI-CONTRE 
Deux illustrations issues de la 
« Chronique de Starter » 
consacrée aux véhicules 
amphibies, parues dans le 
Journal de Spirou n° 1737 
du 29 juillet 1971. 
Après avoir supplanté Starter 
en tant que héros principal 
d'une série, voilà que Sophie 
s'immisçait de plus en plus 
régulièrement dans sa 
chronique automobile... 


PAGES SUIVANTES 
Dessin original 
de la couverture du 
Journal de Spirou n° 1724 
du 29 avril 1971, 
et sa version publiée. 
Ce numéro « Spécial Jidéhem », 
où débutait la publication de 
l'épisode Sophie et le cube 
qui parle, offrait un 
supplément qui présentait 
une rétrospective 
de sa carrière, concoctée 
par Thierry Martens. 


Planches originales 
du photomontage 
Carrosseries en vrac, publié 
dans le Journal de Spirou 
n° 1724 du 29 avril 1971. 
Plusieurs récits de ce type 
avaient aussi été réalisés 
cette année-là par Frydman 
et Borguet en hommage 
à Tillieux et Gos, Francis, 
Salvérius et Cauvin, ou 
encore Degotte, à l’occasion 
de numéros spéciaux qui leur 
étaient consacrés. 
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CEST AUS FORT 
QUE MOI ,VENE PEUX 
PAS ME PASSER DE 
VIVRE AVEC LA / 
MÉCANIQUIE : 


JE DISAIS DONC : 
AMER LA MECANIQUE, 
/L N'YA QUE FA DE VRA/, 
QUELQU EN MA DIT 
LIN VOUR QUE y AVA/S 
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QUERAIT PLUS QUE SA, 
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Ÿ COMME VOLS ME LVOYEZ LA\, 
VE WENS DE FAIRE LINE BONNE 
VIDANGE. D'HUILE. LA MÉCA- 
NIQUE NE S'EN PORTE PAS 
PLUS MAL, HEIN {7 
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FERIONS'-NOLS CHEZ DUT 
SANS CE BON JIDÉYEM / 


GRAFIC GROUP DUPUIS ; 1822 









UNE CERTAINE 


S'OPPOSE AUX SO 


DE NOTRE SOCIE 

















'HIE SOBRE ET SOLIDE 
EN TISES DES SCELERATS 


Ceci mérite un mot d'explication. Sophie est une charmante 
demoiselle pas bête et pas fort peureuse. Un scélérat, disons 

e un gangster, ou plusieurs, ne l'effraie pas, Un scélérat, disons 

n méchant inspecteur des parcs, a dur à faire quand Sophie s'en mêle. 


tout cela, avec Sophie, on ne s'ennuie pas. 


Un scélérat, disons un faux hypnotiseur-escroc, ne récoltera jamais 
. qu'un œil au beurre noir. Elle est simple et audacieuse, 
intelligente et pleine d'humour. Pour résumer 
Editions Dupuis 


toutes librairies 
87 F 


CI-CONTRE 
Publicité pour la sortie de 
l'album Les bonheurs de 
Sophie 2€ série, parue dans le 
Journal de Spirou n° 1832 du 
24 mai 1973. 





Son 8e album de bandes dessinées vient de paraître : 
LES BONHEURS DE SOPHIE. 


La « Jidéhem touch 

Dans les épisodes rassemblés dans ce volume, 
on assiste à l'avènement de « Sophie », mais 
aussi à celui de son dessinateur. Si le talent 
de ce dernier était évidemment reconnu 
jusque-là, c'était surtout pour son travail sur 
« Gaston Lagaffe » ou « Spirou et Fantasio ». 
I] lui restait néanmoins à confirmer qu'il pou- 
vait s'affranchir de l'influence de Franquin. 
Maintenant qu'il volait de ses propres ailes, 
chaque nouvel épisode semblait marquer un 
palier franchi dans l'affirmation d’un style, 
quinze ans après ses débuts professionnels 
dans Héroic-Albums. Et même si la filiation 
avec Franquin demeurait certaine, école de 
Marcinelle oblige, on pouvait désormais 
distinguer du même coup ce qui revenait à 
Jidéhem dans leurs collaborations passées. 


« Pour moi, c'est vraiment à Jiji qu'on doit 
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d’avoir “compliqué” le style de Franquin, 
s’amuse aujourd'hui François Walthéry. 

On s’en aperçoit très nettement dans 

Le Prisonnier du bouddha où il s'était aventuré 
dans des réalisations très complexes. Dans la 
première partie de l’album, située dans le 
château, il y a par exemple des perspectives 
savantes, notamment dans l'escalier. L'image 
où Fantasio descend les marches dans la nuit 
est entièrement de lui. Ce n’est pas le genre 
de plan qu'on trouvait chez Franquin avant, 
mais ça fonctionne très bien. Franquin devait 
arriver après et poser son personnage dans le 
décor déjà constitué. Globalement, le dessin 
est devenu beaucoup plus fouillé dans 
“Spirou” à partir de cet épisode. L'apport des 
noirs et des ombres tout au long de cette 
histoire était du pur Jidéhemi, » Dans la 
continuité de ces dispositions pour un trait 

de « moine miniaturiste », « Les chroniques 
de Starter », publiées à un rythme quasi 
hebdomadaire durant des années, développè- 
rent encore chez leur dessinateur un goût 
prononcé pour le foisonnement de détails. 

« Et pourtant, je ne travaille pas dans un très 
grand format, concède-t-il. Mes demi-planches 
ont à peu près la taille d’un album classique. 
En fait, j'ai pris l'habitude de ce format avec 
Franquin, car “Gaston” était réalisé comme 
ça, sur le papier standard que nous fournissait 
Dupuis. On n'avait alors pas le choix, et j'ai 
finalement continué ! Quant aux outils, j'ai 
utilisé indifféremment et successivement la 
plume ou le pinceau, parfois même mélangés. 
Je suis un dessinateur qui aime les détails, 
mais j'essaye de ne pas perdre en lisibilité. 
Malgré cela, il paraît néanmoins que je suis 
relativement rapide et rarement en retard. 
Je passais en moyenne trois ou quatre jours 


sur une planche de “Sophie”. 


Contrairement à ce qu’on pourrait penser, 


mes pages originales sont très propres (je ne 
fais qu’un vague crayonné), pas comme celles 
de Franquin qui sont toutes annotées, et 
encore moins comme celles de Roba qui sont 
tellement noircies par le crayon qu’on a par- 


fois du mal à distinguer le trait! ! » 


Fidèle à une certaine idée de son métier héri- 
tée de quelques-uns de ses glorieux prédéces- 
seurs, Jidéhem figure aujourd’hui parmi les 
plus fameux représentants de ce que les exé- 
gètes ont appelé « l’école de Marcinelle ». 
Plutôt que de le considérer comme un simple 
suiveur, on peut légitimement se demander si 
sa contribution à l'édification de ce style n’est 
pas tout entière résumée dans les planches de 


« Sophie », Sa science de la mise en scène en 





« petit théâtre », ses décors fouillés et ses 
véhicules finement caricaturés ont imposé une 
nouvelle facon de concevoir le fond des cases 
des bandes dessinées du Journal de Spirou. 
Après cela, les décors de nombreuses séries 
classiques du catalogue Dupuis ont conservé 
le même degré de finition qu’on trouvait dans 
« Sophie » ou « Ginger ». Le travail de dessi- 
nateurs aussi variés que Janry, Conrad, 
Walthéry, Laudec, Schwartz, Yoann, Colman, 
Léturgie ou encore Gazzotti en serait la plus 
parfaite illustration. Et si Jidéhem avait tout 
simplement contribué à élever le seuil d’exi- 
gence d'un certain type de bande dessinée et 
défini plus précisément encore les contours de 


l « école Sptrou »? 


CHRISTELLE & BERTRAND PISSAVY-YVERNAULT 


CI-CONTRE 
Autocollant réalisé pour une 
campagne de publicité 
Kellogg’s en 1972. 

« Sophie à connu quelques 
débouchés dans la pub à 
l'époque... Hélas, les 
commanditaires passaient 
systématiquement par Dupuis. 
Une année, le Salon de 
l'enfance de Paris m'avait 
proposé d'utiliser Sophie 
comme vedette de l’année. 
Je l’avais alors dirigé vers 
notre directeur commercial... 
et je n'ai plus eu de nouvelles. 
Il les avait convaincus 
de ne pas prendre Sophie 
mais les Schtroumpfs... 
car il était aussi l'agent 
de Peyo ! » (Jidéhem). 


PAGES SUIVANTES 
Double couverture 
du Journal de Spirou 
« Spécial vacances » 
dessinée par Jidéhem. 
Ilustration parue dans 
le calendrier 1972 de la 
Fédération des Scouts 
catholiques de Belgique. 


1 Entretiens avec Christelle et Bertrand 
Pissawy-Yvernault réalisés les 4 février 
2011, 17 mai 2011, 15 avril 2013 et 23 mai 
2014. 

2 Yvan Delporte, réacteur en chef, 
Christelle et Bertrand Pissawy-Yvernault, 
éditions Dupuis, 2009, 

3 Et Franquin créa la gaffe, Numa Sadoul, 
éditions Distri Bd-Schlirf Book, 1986. 

4 Entretien inédit avec Stephan Caluwaerts 
réalisé le 10 avril 2004. 

à SkbI!/z, n° 2, mai 1973. 

6 Entretien avec Christelle et Bertrand 


Pissavy-Yvernault réalisé le 5 juillet 2011. 
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Les six pages du récit complet Une histoire en or ont été initialement 
publiées en bichromie dans le Journal de Sptrou n° 1616 du 3 avril 1969. 
Elles ont ensuite été reprises en couleur dans l'album n° 5 de la série, 
Sophie et le rayon Ka, paru en 1971 aux éditions Dupuis. 

Cette version vous est présentée ici. 
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L’ÉPOUVANTAIL 





Les six pages du récit complet L'Épouvantail ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou n° 1641 du 25 septembre 1969, 
Elles ont ensuite été reprises dans l'album n° 8, Les bonheurs de Sophie 2° série, 
paru en 1973 aux éditions Dupuis. 
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Les huit pages du récit complet Les Deux Vœux ont été initialement 
publiées en bichromie dans le Journal de Spirou n° 1652 du 11 décembre 1969. 
Elles ont ensuite été reprises en couleur dans l’album n° 8, Les bonheurs de Sophie 2° série, 
paru en 1973 aux éditions Dupuis. Cette version vous est présentée ici. 


à" F Fi qi “ll 





ET. QU'EST- CE QUI 2 
M 'EMPÊCHE D'ESSAYER 
JE SUIS LE GARDIEN, ICI, 
NON Jf... VE ME DEMANDE 
S/ JE SAURAIS ENCORE 


S/ VE ef 4 


RTE SE à 


===; 
ZT 










GARD 
ASS RNIENTÉ 
| PINSON , JE 






HEU... BONBON... BONSOIR, MONSIEUR : 
L'INSDECTEUR DES JARDINS PUBLICS MES... 

MES RESDECTS, MONSIEUR L'INSPECTEUR 
DES JARDINS PUBLIS, LT A UN PEL) 


PERMETTEZ , VE 
V4/S POURÉLINRE 
ROND ss 





68 
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QU SE PASSE PJ VOLS AVEZ 
L'AR DE SRE VOTRE. 


COLIPER, UN SAPIN /7/ 
MAIS CEST /DIOT ./ ON 
EN TRE DES 7AS 


DANS LE COMMERCE 
POUR UNE BOLCHÉE DE 


TOUS LES ANG, 4' LA NOËL ,C'EST LAS 
MEME CHOSE ! PFEUH .. SAQUÉ / 
SAQUÉ /.. ET OÙ VEUT-/L QUE VE 
DENICLE UN SAPIN VIVANT DE 
CETTE TAILLE, L'INSPECTEUR, 

M °4S PÉPINÉRISTE MOI . 
e PFEUH / 






















Le” OSCAR / 
HAPLEPOCGNON 
L'HOMME LE 
PLUS RICHE £T 
LE PLUS RADIN, / 
LE LA VILLE 


nee re À 


À .… ATrENDEZ DONC...) !/ 
CE MATIN ,TRÉS TOT, V'A/ 

V1) PASSER M'SIEUR HAPDE. 
POGNON !/ MÊME QU’'/L TM. 
BALA/T IN SAPIN ÉNORME 
ENCORE COLLVERT DE 






… À' DÉDOMMAGER 
M SIEJE PINSON, 
"A sil VO/LA . 
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ET PUIS UN FEL)I 
D'ENFER POUR 
CRÉER UNE 
CHAUDE 


tF/ 


_ 


7 


"DU BLLKF, 
ÇA / EN AVANT, 
P'TIT BERNARD: 


D JE ANNEE VE AS M OFrRR INNEP jy 


EILLON ÀA' TOUT CASSER! HAHAA ! | 
D'ABORD ILLLUMINATIONS 4' 6060 /! 
HA4HA! J' ALLUME UNE BOUGIE / 
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LIN VRAI FESTIN 
DE LUCULLUS / 
MIAMIAM 
COMBLE DE 
PRODIGALITÉ , 
VE LAIS ME 
… TAPER :… 
















TOUT EN 











CEUF 








MON _BEAU SAPIN, Ro LES 
FORETS .. COMC …. FORETS 
, FORETS 0. COLAC r. 


ET COMME 
DESSERT, FOLIE |] 
DISPENDIEUSE 


( 









S'EMPIFFRER 
LE VWEIL 
| OSCAR ? ” 





HOLA',/ OLA 
HMOLA' VE DEVIENS 






















JE PARIE QUE CE GARS-LA' 

EST CAPABLE DE RETENIR 
SON SOUFFLE, RIEN QUE 

DOLIR ECONOMISER 


A'QUO/ BON, PTIT BERNARD? | 
ET.ET | APRÈS CE QUE NOUS ANS f" 
uoeS.on VA S'A/ COMPRIS QU IL N'Y 
OH AZA NDÔNNE AURAIT R/EN A'TIRELR DES 
MA LA PARTIE CET EFFROTABLE _ #7 
. LE ? ‘ GREC... — 
[2 












LACHEZ LE RÉVERBÉRE , NOUS 
VOUS TENONS, MADAME !/ 


D" LE RÉVERBÉRE © 
| 
à | 


AHÎMES ENFANTS, ©. 
l@s PoMEz M AIDER 





MAIS JE DO/S 
L'EMPORTER AVEC y 
MOI, VOLS SAVEZ 


2777777784 
: { D) 
cé 
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EM 
RÉVERB HE Et! / 
OÙUHOÙ) !RÉVERBHOU - 
HO) .. 


HOU ee / < he HIHIHLÉ 





UNE TRÉS BELLE IMITATION 
EN PLASTIQUE, N'EST-CE PAS Ÿ= ae M 
Hi! / C'EST LE PETT CADEAL) EN [9 
DE NOËL QUE VE DESTINE =: 


L 
4 


ET JE VEUX VOLS RÉCOMPENSER ; 
HOP ! QUE CHACUN FORME UN 
VOEU ... ET JE VOLS PROMETS 
A, MINUIT" PRECIS , IL SE 


AH / MADAME , JE SERAIS 
TRÉS,TRÉS CONTENTE 
S/ M'SIEUR PINSON 
RÉLISSIS SAIT A REMPLACEE 
LE SAPN QUI... MAIS 
C'EST UNE LONGLE 








_ REALISERA 
far 





13 


WW 


=; 








ni 






LACHEZ-LE SANS 
CLAINTE, MADAME... 
D'AILLEURS, W/CI 
QUELQU'UN QUI 
PARAÎT TRÉS 
DÉSIREUX DE VOUS 
L'EMPRÉNTER à 























MAINIIT MOINE LINE 

en 
RE TEUR JE... V A/ TRANWVÉ 

LIN... UN 5 BEAL  PETT 


SAPIN BIEN RYR 





F FA ON SAPIN TT 
CA #1 Ph... LAISSEZ-MO) 
ÆRICANER SAUVA- 

> BA SEMENT, PINSON! 

















PCI: PEON, 
PERS 


| LUN { 
288 


La = 


h US 
| DU" NT 
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À pr QUE VOS NE TENIEZ 
À R gg LA HAUT à 













LA VEILLE DAME ÉTAT UNE FLE. 
NOUS AVONS RENCONTRÉ UNE FÉE, 
PINSON J/UNE VRAIE FÉE 7 
TOUT EST POSSIBLE, UN SOS DE 
NOËL !/ 







S1,S1,S1 JUNE FÉE, 
JE VOLE DIS L 











VE LA/ FORMÉ 
A! PROPOSN, MENTALEMENT, SOHIE../ 
JET TON VŒU \ Hill LIL CONCELNAIT 


A'76/,PTT. | LE SAPIN DE M'SEUR 
BERNARD © HMAPPEPOGNON ./ 
| CU LITEA 








RAREMENT VU LIN 
CLIENT. AUSS!, 
be. A7ALADROIT 






M7 C£S7. CEST FANTAS 
Y 7/QUE ‘/ REGARDE! 
LE SAPIN { MON 
VOEL S'EST RÉAL/SÉ, 
D'TIT BERNALDS/ 


À 


CA [11] Lai 
VTT CE 


D» JÆLVENE 
COMPRENDS PAS / 
VE NE COMPRENDS 
f2S5 ! REGARDEZ !. 
(L POISSE / LS EST 
MIS A' POLJSSER À 
MINEIT TAPANT !ET 
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«/ 
4 


Les quarante-quatre pages de l'aventure à suivre Sophie et le rayon Ka ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou, à partir du n° 1667 du 26 mars 1970 et jusqu’au n° 1688 du 20 août 1970. 
Elles ont ensuite été reprises dans l'album n° 5 de la série, Sophie et le rayon Ka, 
paru en 1971 aux éditions Dupuis. 


UNE AVENTURE DE SOPHIE 


oprere 


ET LE RAYON 











%* AUR $ 3 "À >” 


PET LE RAYON 





4 ca « . Sy - 
px in DE ARE Abe SMMÈE 
47 ., ns - : TALIC AE + FE : 
ne Re ts LOP CR 
TE SSSR" ART 

= __—— RES 
D 73 % 


- RARE à 
SP A PERL AN AE) 
ne, ss ax 


+ L 
LA D 


+ 





MARCINELLE-CHARLEROI % PARIS % MONTREAL % BRUXELLES x SITTARD 






EE 1 
/ : a 

PDT. PARLÉES 
APN | / FER rs 


Dans 48 HELRES, 
eo Xe LE GRAND PAQLUEBOT 
ARLRIVELRA À' NEW YORK... 


. ÉTLERAYON 












ÉCOLITEZ , LES ENFANTS, VA/ LA’ 
LNE MASSE D'ÉQUATIONS 
LEFROSABLEMENT COMPLIQUEES , 
Î ae 


A' RÉSOUDRE 2 AE 

un Ee LOT EUR 
D ?. raie È | 
: = ee 22 





(VOTRE WHISKY, 
MONSIEUR, 






Ou /..OULOUI, OÙ, MON 

PAPA MIGNON / ON Y VA, 

OW Y VA / TU WENS, 
P'TIT BERNARD P 


| 
| > 71 { | \f, 


ALORS FAITES - MOI _ FE 
LE PLAISIR D'ALLER A) 
VOIR SUR LE PONT ÉTÉ 


 RURU ES 
RAS 
I! 7 774 f 














VOILA' PLIS DE DIX 
MINUTES QUE VE 

FRAPPE À LA VOTRE, 
MADEMOISELLE... 





JL //REN DE PLUS QUE 
LA DE SIMPLES FOULURES 
NA MADEMOISELLE 

Fe SOPHIE... 
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DIX MINUTES L7/MAIS : NE 
MAIS ON N'A RIEN ENTENDU , y FAae 
DU TOUT, M'SIEUR MARCEL “7 Je 
UN NUAGE DE 


LAIT, STEMARD 


S ... 
ME MON MÉTES 
7Æ 4 ÉAFPER 


A R DE 
ET ROULURES. / 


® SUPPOSER QUE JETE LE 
DISE, ET QUE MON PAPA 
L'APPRENNE, CŒ SERA LA 
FESSÉE FORMIPABLE , 
MON VIEUX / 


"F 
S 


Lt»! 


NY ll 
2 4 " 
j à = 
# ! 
G- | 
/ = Los 
f / eCrer 


f / 
/ 








LES PIRATES /// 
Elle Lis MAIS 





EM... DIS, SOPHIE ,. 

CA EXIGSTE 
ENCORE, LES... EUR, 
LES PIRATES © 


ÉCOUTE, PTIT BERNARD +. / MADEMOISELLE, 
J'AI PRÔMIS JURÉ DE NE JŒENE BOUDE 
RIEN DIRE NE BOLUDE PAS JE REGARDE 


/ 
Fe à 4 Er DA ÆE7 VE nt y si 


A'NEW YORK, VE... 
dc 








Ÿ VAI PEUR, 
SOPHIE ,/ 


pe sl HN) 


d DE 


r- ae 
— EN 


Y 


| De 
Ne = 
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AHAMNESUS BÊTE, 
£H BIEN REGARDE !’ 

ET fA CE N'EST PAS 
ON BATEAU PIRA AE 






AN 


x2p9; 1 


= 


AUCUN DOUTE € EST UN PES PIRAES, 
? 3 CARS 
ÉÉRAEESe memes 
SONT DES... DES... SOPHIE {FO 1 $ 
_ CAE A PEUR | 


FR ouuuunn! 






CLASSÉ LA 











HUM... VOLILEZ-VOUS ÊTRE UWo pN 
ASSEZ BONNE DE M'AILER } 


RE AA 


DE CE AT À 
ELUNE D) 





PROQUIINN 


ES 


Nu F 
TT gl 







NE TRUE LE 
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CECI N EST RIEN 
DE PLUS QU'EN 









Le HUM. SLUNE FOIS, 
ss EN NORVEGE... 
=. > - 2 , 














Co. d 
2 
N 
CEPENDANT OANS LA TIMONER/E.:. 13 UN DRAKKAR ,HEIN %..LIEUTENANT, VE VAIS 
ET REZ VOUS FAIRE SUBIR LE TEST DE L'HALEINE.. 


S'IL SE RÉVEÈLE POSITIF, VOUS ALLEZ 


VOUS KETROUVES 






RÊVE PAS ./// ; — 


À coanoar de us EN 
Bu À ASSURE QUE JENE / 
æ l Il 







ER MA/S...MA/S, MON COCO... 
PT COMMANDANT, JE VOUS EN 
PP) PRIE LA. BAS REGARDEZ 

77/08 VOUS. MÈME 


(C7 où ÊTES-VOUS, 
ch | LEUTENANT 27 EN 
4 = AVANT LSOUFFLEZ 













FRSITIF ,!'A PARTIR DE 
DORÉNAVANT, FIN! LE 
COGNAC / RIEN QLJE DE 
L'EAU GAZELISE / ©) 
DL, LAIT BATré,, A' LA 
RIGLIELSR . 


COMMANDANT !1LE 


DRAAKAR EST EN 
TRAIN DE COULER: 








| 
és 
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RAS Pc nas Lu. 
ARRETENT PAS CEST 
INSENSÉS.. AU SEcoures 7 
SAVAGES /oYouS 


ASSASSINS,, PIRATES, 
RS 


AUF RAGEUI 









VE SUIS FOL' 
VITE APPELEZ 
DULE MÉDECIN , 


SE 
AS 


A) 


Ci 4 
— 1 


AR À 




















1 a 
Se UT 
RES 


4 SS 




















a 


A 


85 














IL FAUT STOPPER, COMMANDANT /! 
PUISQUE JE VOLS AFFIRME QUE 
VE LES VOIS AUSS! .!/ CÊS GENS -LA 
SONT RÉELS, COMMANDANT.{/ 










ET. ETCELUI- CI, VOUS. = er 
[VOUS ALEZ ME DIRE z 
…. QUIL EST RÉEL AY 
LITE 7° mL HR N 
: D | 2 








/ 

Qu, EST- CE QUE VOLS 
DITES DU DÉGUISEMENT 
QUE JE ME SAS HOIS!/ 
POUR LE BAL DE CE 

SOIR AMLISANT, 9 


EN 






th 













?P7 





DOCTEUR ARE: Z-VOUS ME arr MMHH... ATTENDEZ.. 


LE PLA/SIE DE REGARDER DAN LOTTE DE SAPERLIPOPETFE ./2/ 
CETTE DIRECTION ET DE ME DÉCRIRE D ES MAINS S 2P @/ CET 
FA cree - 


TRES PET RMENT Cle Us ‘ 
ALLEZ VOIR / CE QUE C'EST QUE ES 


RIDICLLES NAUFRAGE =; 
0 





AQUATENDEZ- 


FAIRE RECUEIL d, 








LS ACCOSTENT  TUAS VU CES SPLENDIDES 
LL [COSTUMES, D'TT BERNARD 27... MOLAIS... Le 
(A FPMNALEMENT, JE ME DEMANDE S/ TOUT CECI 
| N'EST PAS UN GAE MACHINE PAR LES 
nn < ARMATEURE. £: EN VUE DL GRAN2 


VLS 
e d: & Le 4 PUY Cri D EX Î 
7 — *) 2 Z ch « Al 












? —/ ù |! «ed ,. , S\ "= 
LE:  éT 50-2710 
74 De DEA PT 
A | 4 ( LA f, 4 
Nc: EN X à Nr. SE Lt, A 4 
aa T P_i sw! Je pi |; ” Ta 4 SN F a rs & 
W'en 071 Tu . 


SI le AE À 
LL LT ®. EH 77717 
D'e 1 AD 2e ENT 7 — 4 ‘araor. 2° = Snl 
1 ss - NX LS PRE 








































































SU = 


= e pe 
(CL) 


{ TT 


Che 
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TÉNT,CES 


Â SV) 


W= 
211 LME, LE 


TS A 


VOS AVEZ ENTENDE],, 
LIRLITENENT | Pres SN CR 
DOCTELIR , QUE JE TIENS 
POUR L'ESPRIT LE MIEUX 
ÉQUILIBRE QUI SOIT, LES 
VOIT , € ‘EST QU'ILS EXIS - 








Ye À 
ME 


L£ A ENS à ) SEE 
£AN mm 


Ce ma 





ET B/EN OLA, TU MAS 
SURPR/S JT2A/N 
MA PETTE D'ESSAYER LE TRAVEST 
FIFILLE / QUE JE PORTERA) C£E 


SOIR ... JE SERAI TENY 
LE TRLIAND TONITIRLIANT ! 


COMMANDANT, PELRMETTEZ-MOI DE ME, PRESENTER: FIGUIEZ-VOLS QUE MO), 

OLAF OLAFEON, ARMATEUR ET YACHTMAN {VE SUIS VE SUIS ESKIMO 
DOR/GINE SCANDINAVE ET D'ORIGINE PAPOL/E ET 
LIGNÉE D'AUTHENTOULS MARCHANZ DE SUCRE 









/ 
LUN DINGLE L/DIRE Qu ON 
CONFIE UNE INTÉ DE CE 
TONNAGE À LIN DINGUE 
DE CE CALIBRE z 


UN PINGL/E ! _ 
A 
2 


VOTRE MAJESTÉ 


TE/BRAVO, 
DA/GNEPA TELLE NELFTLER S AS 


7 NM GA7IF 
VOUS N ÊTE 
L # LEZ” 







1) BALLONNET 
y QE AXC/ Ps 
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PAR E POLIRZ SE BALADER 
_ EN scie £T PANE CET 
ACCOUTREMENT, SALLE 
VOTRE RESPECT,, /L FAUT 
ÊTRE COMPLETE N MENT 


vous ÊTES SG FOLJ 
A LIER, SRE L! 


POCTEUR! 
TRO/'S ri ENTS 
use 










RE Dan 
2 Ss 7 
T TOMBÉS !/ 



















LA TRAVERSÉE 


X MOTE , 7222 
COMMANDANT,, dE wcors EN DEC. 


# 
MES COMPAGNONE DE L'ATLANTIQUE 
GS! VOLIS CONSEN T'EZ A' DE LRÉÉDITER L'EXPLO ON KKA/e, 








M'ÉCOLTER BEN CAt- 
MEMENT, JE POLIRLA/S 
OUT VOUS £EXPE 1QUER 


CCOMPL!/ JADI/IS PAL NOS 
mr TLES VIKINES 





RÉPLIQUE EXACTE 
CEUX D'AMREOIS À 





MÉLAS / A' PEINE EN MER, 
NO. GAMES LIN 

A3 À VO/E D'EAU A 
Er NOUS 


— ES pran RTS ER 
: : : ne -# 9 ED. VE Qs — * SITE 


bre =. 
4 .. , me 
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CEST UNE AFFAIRE ENTENDLE,, VOUS ÊTES LES 





INVITÉS DE LA COMPAGNIE 
CABINE RAR à 
, GLICCLLENT... 


| À 
». 
: 
|! 


LLLET LU Es + 2e d - 
CLEZST LI gs. 
TR ù ÿ s? 
TEL PES 
TTL MC ù de a 
 ( 


= 





1 /QVVE NE M'ATTARDERAI |? 


S . SOYEZ 
NE TOLCHEZ ÉSAiueor | 
ET METrEZ-VOLL TET AU 
DOLO, MM4. das" 








VE” Le VOUS PROCIRER 


AE Tan 
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ET TANDIS QUE TOMBE LA 
DERNIÈRE NU! PARC 
L'ARRIVÉE ÀA' NEW YORK ,.. 





AK ons s PAGUEBOT / 
Les MERE 
| SY « 
/ FX 7 AA US (S 
\ KA TA 


/ COMMENT ME TROUVEZ-VOLS 
EN CHARLES [©  STUART 
DÉCAPITÉ, MY DEAR 
KARAMAZOUT 


7 ce BON LOUIS XVI /... NOUE, 


EÛÜMES LA MÊME SORTE D ENMIS, 
ASNTREFOIS. VOUS VOUS 


SOUVENEZ © 


















*e 


CELL -C! .… AÉHÈÉÉ ! 


DOCTEUR BEDLAM 
ÉTAIS-JE STUPICE.! 


7 /ANGENIEUX SYSTEME, N EST-/L 
MT PAS VRA/ P.. VOUS VOYEZz... 














TA  REMBOLIRRAGE POUR SIML- » 
LER UNE FAUSSE CARRURE..\ | COMMENT N'AIJE | |HABUSERA PAS / Var our 
PAS RECONNU SUITE /DENTIFIÉ LA VO/x 
VOTRE 






J'cEsr BOB, VOLS SAVEZ D x 
LE FAMEUX DRESÇELR D'OUFS. 7 
EXCEPTIONNELLEMENT, IL NOUS 








CRE + - 


BE », 


Rd 
. 


* 
* 
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PAS LE MO/NDILE 
SOW … PARFAIT. NOS 
DEUX CHÉRU/BINS 

FONT DODO... 


LA E 
LES T 
® é M, ” 


SATANÉ BOLICAN AMMINMM … MAIS 
ON NE S'ENTEND 


PLUS ,1C1 #/ LE SLENCE !/ 


NV Qu EST-CE QU'ON 
FAIT DES MÔMEE, 
A4 GER, LIKOCHS; 
UE ts 
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QUE C'EST BON, 


 OUWOUINI 
N lL À É 


CASSE NOIRE 
MUSIQUE fé 


JOWN PTKOCHO 


OFF, TL mem 
MORTEL DE MON 









ALLEZ-VOUS-EN - 
VILAIN" BONHOMME |’ 


SALE PETITE PESTE / 
EMPOIGNEZ - LA , QUE VE 
a 


DE SU Lo 
S 
















LS 


\tZ 
LS 






BP PE PRE ET did ati dm + os À AA 7 aoû un À EL A em mate À Ps À 


ET RAPPELEZ-VOLIS QUE 
L'OBJET. CAERRCHONS 
LIN VOLUME 


SE PRÉ 
EXTRÈMEMENT DUJ/IT  / 


(L AS Te 
= 
, 
#2 





VE... VE CRoIS QUE VE _ g- 
TIENS QUELQUE CHOSE : L D AILLEURE, /L 
VA ÊTRE FACILE DE 
VÉRIFIER … 


ER CA MARCHE, \ 
De /AMRHES | 


LL 
C'EST LOI, /CESTLE 
SENERATEUR DE D - 


RAYON “AA! ECO, 
EE — 


RE! ile 
Ta EPS AA 1 
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7 PAS À' DRE, LL A 
QUELQUE CHOSE DANS 
LE CHOU, LE PÈRE, 7/4 
ms ZOUT ,‘! 





COMME TU DIS, DU TONNERRE /.. 
VOUS VOUS RENDEZ COMPTE, LES GARS? 
UNE SORTE DE SUPER - LASER LILTRA- 
MIN/ATURISÉ /{/ CELA TRANCHE, PERFORE, 
DÉCOUPE N'IMPORTE QUELLE MATIÈRE, 
S! DURE, S! ÉPAISSE SOIT-ELE ! 
L) 


/ - 


et 
TA ‘. 







FANTASTIQUE !/ 
DU TONNERRE , 
s PATRON !/ 







C4 
DIX MINUTES POUR, GAGNER LE 
PONT_ ARRIÈRE _/ EN ROUTE, }/ 
ON SE TIRE DARE-DARE ‘! 








27 AUEZ / 












DE CINQ MINUTES REDOLIBLONS VOUS ÊTES LA'/7 
QUE JE VOLE MON DE VIGUEUR / BON / LAISSEZ LES 
N HAN. AR BOLCL/ERS ET LA 


ee gif à FERRAILLE 1€! !/ 





; ; 00. REA LES VILINES 17, EUP 
ALLONS PACA AE MVC ExcuSEz- Mo/, MONSIEUR 
is, OLAFSON ,VE... J'AI 
D ME TROMPER DE 

CABINE / DÉSOLÉ / 
EE SUIS. 


7, 5 


ee 
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pe RP PAPA M AA) ) 
tr." ‘ ET NP 
h'Étrrtte 'ales 


€ 












Au &AaroP 
WTE, L'ASCENSEUR 
EST AU FOND LE 

CŒ COULOIR 









ray at ES / 
ETES ÿ Re: = 


& 1. Poitou dde à TA, 
| a tr LD L I " ». > 
SE “ LA RARE M de RSS —. at 
SR NN de JR 






CETTE ODEUR ?.. 
NON, SIMPLEMENT. 


CHLOROFORMÉS 















MOI d'ANS..MMIPS! 
DÉGUISÉ EN PO... 


POUrPS.. ., 
PLANT : 








LA/SSEZ- MO/ ’ 
PASSER, /VRKO 2 


AE 
D) 
















BWOLPS LS. HIPES 
IL ONT.… HIPS … LE 
_ HIPSLMIN MWOLUMIRS. 
D. MALNAIZ ŒUX-LA;, 


L'HÉL/COPTÈRE / 
EST LA’, PATRON. 
OUI VILA) 


CHARONOMÈTRE / 
VOLANT C£ WAXET - 
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SOPLIE / PTT BERNARD / V A1 
À EL] TROP PEUR { COMMENT 
VOLIS SENTEZ -VOLE, MESA 


; JE NE COMPRENDS" D 
Ÿ PAS / LS SONT 

FOUS, CS, 
VIKINMES À 
























ENFANTS LL 















"4 
eur” 
ed 


PRET AIS QUE S'EST-IL PASSÉ 1C/, EE 
SEE | 444 SODHIE © RACONIE AÀ' REX 
se PAPA , FIFILLE ! 


run CE 4 CA 
MILLE TONNERRES, 
QUELQU'UN À MANI- 
AULE MON PET 7y/ 
ÉMEITELIR LUE 


ti 














A 
ae — 
ANS LA 


NAS... NAUFRA …. GÉS... 
SONT, DES BANDITS... 
Z'ONT.. VO... VOLÉ..TON 
AP,, APPAREIL... LEUR 
CHEF... C'EST. PTIKO.. 
KOCHO,,. CHONOFF, 
P'PA4.., 





PRKOCHONOFF/7| | SEIGNEUR 0. 
PTIKOCHONOFF £... CET EFFROTABLE FARA- 
CET ÊTRE DÉMONMA-| | NO'AQU/E EN POSSESSION 
QUE NE CESSERA DE MON RAYON ‘fe 
SAVEZ-VOUS CE QUÉ 
CELA ZÆ SIENFIE 





















à - 
— ÉN- ° 
(€ à |. À L | 
h 44 D 


LT 





ve 
EE. 7 



































T PAS LE TEMPS DE VOLE EXPLIQLUER / NÉE D / MOI, JE FONCE LA”-HAUT; 
= = te pe = NO LI LS VONT SUREMENT 
se 


D'ABORD LES EMPECHER DE QUITTER 
LE BATEAU .. VOLS, MON AMI, JE VOUS [, VE VOUS, 
CHARGE D'ALLER DARE-DARE PRÉVENIR | 4/ COMPRIS ; 
LE COMMANDCANT..'.. DITES- LLI/ 
D'AMEUTER TOLIT L'ÉQUIIPAGE, 
MECANICIENS ET CHAUFFELRE] y 
— COMPIS © ares 


D UE 





£SSAYER DE S EMPAR£ER 


> , 
D'UNE EMBARCATION 














dd 
gyi° 
(a 
















| i' 
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LE PAQUEBOT MARCHE À 
PLUS DE 25 NŒLIDS ./// 
ÆETCE QUE VOLS RÉA - 
LISEZ QU'ELLE VA ÊTRE 
DÉPORTÉE VERS LA 

FLOÎTE VOTRE ÉCLEL 
Cet ve) 


Vs 


is Va 
LL, D 
Lu. ARC TT 55 


LNE ÉCHELLE /: 

AVEC CE VENT 
U ÇA NE 

VA PAS NON?/ 























\ 





















ss ME Ya 7AN7S 
ps No RE es 
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ÉCARTEZVOI NE 
LES GARS !WAXET Nm 





GAS - 
SEMENT POLIR VOLS 
PRÉLASSER !.ALLEZ, 
EBOLUT MAUVIEÎTE L 


HAN “ÉLCorERE, 
V'AURAIS Di 

M'EN DOUTER 
fr 





Pure 


T'&@ _/ SENSATION DE 


" [VERTIGE .… MO! QL/ 
SUIS A’ LA JORTLRE 
RIEN QU'A L'IDÉE DE MON- 
TER re CN ESCABEAL js 
VERS LE PORT SEEN 
NE FAS REGAR.. | 
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* 


NS 3 
NE 
d D à 


| AS À) 


2 
ss: 








CHSQLE POUR D à ETS L 

7E Z, 
A ELRE INDÉFINIMENT Cf“ 
JENT FINI DE METTRE LEUR NUMELO 
AU PONT, PAS VA) ? 
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l 
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\ 2 3 








NN 
TU PARLES D'UNE 
TOMBER EN VEINE .…. BLUBLLE.. 
PLEIN DANS LA PISCINE! d- QÙU ON NE SAIT 


\ EM BIEN, FA, PROLJR UNE | Mes SO 
N LENE INSOLENTE, / TER 





TE 
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METTEZ TOUS LES 
MAINS EN L'AIR, ET 
TOUT SE PL SSELA 
MAGNIFIQUEMENT 
POUR TOÛT LE 

MONDE Z_ Ok. 7 


QUE NOUS NE TARDERONS 
PAS A ALLER NOUS FAIRE), 
PENDRE AILLEURS QU'IEt Ÿ 
HAHAHAHAHA !/ 





V7 CHER VIEUX 
MACHIN GALONNÉ, 
M'EST AUS... 





























NE TEN FAI PAG, MON PAPA ! 
HIHHIIHI !CE ERAND BETA, 
QUI RAISONNE COMME LIN 
MANCHE AÀ' BALA/, DEVRA 
SE SOUVENE E SES 
MLINITIONS SONT MOLULLÉES 
ET JE. 


DÉSOLÉ, GAMINE , MAIS 
NOS BALULES SONT SDÉC/A - 
LEMENT CONÇLIES POLE 
SUPPORTER UNE LONGUE 
IMMERSION DANS L'EAU / 
» WAIMENT DÉSOLÉ... 






VOL/S N''AVEZ 
PAS HONTE DE 
BRA GUER UNE 
E SU CE 
ENFANT! LACHE , 


















VETEZ -MOI TOUTE 
CETTE ARTILERIE DANS 
LA PISCINE , ET TOUT SE 

PASSERA MASN/F.- 

@QLEMENT/ OK 


tu 514 
[A , le, 


(LC 
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' Ÿ) \Æ 
TOI, FINCH ,TU) VAS, VENTRE A' TERRE, EMMÈNE L'AUTRE TU ARS D ®- 
TE PROPLILSER JS AL) LOCAL GOSSE : IL TE SERVIFA ro. et 1] 










D'OTAGE .. COMME ÇA, 
TOUT SE PASSERA / 


MACNIFIQUEMENT . 
D - T7 À dj 





RADIO JVE VEUX QUE Ti] DÉMOLISSES 
TOUT CE qu RESSEMBLERA À LUN 
ÉMETTELIR - RÉCEPTELIR !.. OK.P 


TEUR 781, PTT? 2 

























FAITES -LE DANS T WE SAS : TOUT SE PASSERA 
L NTERÉT_ DES MAGSNEIQUE MENTS D 
4 7 éiéiien 


AE 


A' VOUS, COMMANCANT 1. VOILA : 
VOUS ALLEZ FAIRE SIOPPER LE 
PAQUEBOT... ENSUITE, VOUS 

FEREZ PARER UNE ÆEMBAR - 

CATION RAPIDE AVEC ASSEZ DE 
CARBLIRANT POUR GAGNER LA 
COTE AMÉRICAINE … O.kK,P 







+ DEVOIR 
A ON ASSISTER A 






























4 


UN PEL PLUS TA/eLD 
ÇA Y EST! LA 


ALORS, MON BIAVE 
FINCH , ON DMIDA/T 
QL/E TEUIT S'EST 











RADIO EST PASSÉ MAGNIF] - 
CASSÉE, y CUEMENT POKE 











STANT, PTIROCHONOFF, MÉTAMORPHOSÉ, DÉBARCUAÎT DANS LIN 


DU NEW VERSET. 
_… ie 
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D — TE a\ D fe 

D. gl | Ye 
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Cd = LES 
[A . 
cs ES C NE [@ = l 
- EE GER. Ye, 7 L D — = = 
4 CE LA (TUE, ss un, 
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_ INSTRLICTIONS … Ve ? 







ON SE SÉPARE ICI, WAXEY... MOI, 
VE lVA/5 À' NEW VORK POUR AFFAIRES. 
76/,TU) REGAGNES ‘ LA TANIERE* ET 
7Te/ Y ATTENDS DE NOUVELLES 





ALLEZ , SALUT, \ UNE MINUTE, 
JOHN LJE VIENS 
7OLT ÀA' COUP 
DE PENSER A' 
QUELQUE CHOSE 
C2 CE | PR 















/L S'AGIT DLINE MALADIE 
EXTIREMEMENT RARE : 
LE RHLIMATISME MLISC | 
LAIRE CONVLHEIF LR 
ELLE SE MANIFESTE 
DES …. 




















OUAIS! A1 ATrRAPÉ ÇA EN 
(9823 PENDANT MON SEJOUR 
DANS LES CELLULES LAIMIDES 
DU PÉNITENCIER D'ATLANTA, 
OÙ JE PLIRGE AIS UNE PEINE 
POUR FRAUDE FISCALE / 






QUI PROVOQLIENT \PAS CONTASIEL/X 
DES MOLVEMENTS | AU MOINS 


Ed 


VE ME CROYAIS PORTANT, At! FAIT, TU VOLILAIS 
DÉFINITIVEMENT GUÉRI..CEST || ME DIRE QUO!',TOLT 
CE SÉJOLIR DANS L'EAL) APRÈS A L'HEL/…. 

LE SABORDAGE DU DRAKKAR , 

SANS DOUTE. L'HUMIDITÉ NE 

ME VAUT RIEN ,VOIS-TU 1 








Quoi! Pl. EUX ÎCES DELIX MINABLES 
QUE J'AI! RECRUTÉS EN VUE DE 
YL'OPÉRATION VIKING", UNIQUE - 
MENT PARCE QU'ILS POSSÉDAIENT 
QUELQUES NOTIONS DE NAVIEATON 
A' VOL£ ./ # 


EU... BEN... VE PENSAIS A' 
BUTEL) ET À' FINCH,. UNE 












BAVARDER … 
APRÈS TOUT, TU LES AS 
LAISSES TOMBER COMME UNE 









ii 





NE TE TRACASSE PLUS, WAXEY / 
CES DEUX- LA' NE SAVENT RIEN 
DE NOS' PROJETS / QUANT AÀ' 
(LA TANIÈËÈRE », LS ÆNORENT,, 

MEME QU'ELLE EXISTE. 


ET DANS PAS LONGTEMPS, 
NOUS /RONS RENDRE VISITE 
A'UN CERTAIN GOLDSILVER, 

VOAILLIER DANS LE BRONX! 


PENDANT CE TEMPS: 


MACNIFIQUEMENT., FINCEH 

AVANT MID! , NOUS SERONS 

EN SÜRETÉ DANS MA BICOQUE ) 
LU CAP MAr.. s 


TOUT À MARCHÉ 


L 


: À | 
Le ER D À, Fu d 
e. DOS) Terres "2 
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GOLDSILVER , GOLDSILVER... CE NOM. LA' 


EME DIT RIEN, BLTCH. 
A' MOI, 51, AEUREUSEMENT.: Er AS 

L2 

PRIT EE 












ÇA SE PASSAIT A' 
NEW YORK, PENDANTGLE 

MOIS LA/SSI/IONS ROAJSSER 

NOS BARBES EN VLE DE 
L'OPERATION VIKINES 





















(a 


œ 









REVENLL QUI M ‘ ÉTAIT SORT 
DE LA MEMOIRE :… 


HÉHÉÉ!. «eÈ 









QUELQUE CHOSE M'EST 





RER 


“4 \ 
, _ 


P\— 





P'TIT BERNARD, VE 
CROIS QUE NOUS TENONS 
Ph LE BON BOUT 


LES QUELQUES BRIBES DE 
PHRASES QUE J'A! Pi) 
AYrRAPER M'ONT CONVA/NEL) 
QUE CES DELX- LA‘ MIJOTAIENT 
UNE AFFAIRE /MPORTANTE 


CE CACAHOTTIER DE 
PTIKOCHONOFE TËLEÉP4/O - 










DE L'HÔTEL 
OCCUIPIONE À! UN CERTAIN 
JOAILLIER DU BRONX 

MOI, J'ETAIS LA, L'OREILLE 
COLLÉE A' LA PORTE 






x 


OR . "+ 
Le. A 
ASS 
€ ù > a 


Sd 
VS ST Ce 
| a, Ty LE — 

l'A NZ 187: 


=. 1 


Pr y #2 
( 


j AY < dé LEE) 









Tu) MAS MACNIEIQUEMENT COMPRISE /QUON RÉLUSSISSE 
A LU) METRE LE GRAPPIN DESSLS,ET VE TE PROMETS 
DE LUI FAIRE UNE TÊTE 31 GROSSE QLIE SON COIFFEUR 





BUTCH , SI VE TE COMPRENDS 
BIEN, C'EST PAR LE VOAILLIER 
















(ee /7/ TROUVE DEVRA EMPLOYER UNE TONDEUSE A' GAZON FPOUE 
— TACE LE MORE KI, LU TAILLER LES CHEVEUX A. KE Se = 
EX - PATRON, HEIN? 955 LR) 








ELLE EST FOLLE, CETTE RÉFLÉCHIS /..CES BRAVES 


MILLE, SUCETTES 7 


FILLE / DES GANGSTERS| | GENS SONT NOTE SEULE - 7 

LA LIDNAPPENT, ET €À, CHANCE DE RETROUVER pe PL gr A tem 
LA FAT. VUBILER 1 An. PTIKOCHONOFF. ET. DE LUI D 
LALA'/ FOLLE ,JE VOUS REPRENDRE L'ÉMETTEUR DE TON FAFA , MOI 


DIS !/ 








RAYON KA" PTIT BERNARD 
. SN 


nl 






1 PSS N/ 


TA 1 









Te. 9 


+ WE 2238 
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ee 


LE 


# _ 
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NT NS 






CE GRAND TROU 


C 


Eten 


Et. 


J'EN SOMME, St J'A! BIEN 
COMPRISE, C'EST UN MESSAGE 
TÉLÉPHONIQUE QUI A FAIT 

ZANS ZA 


COQUE DU PAQUEBOT? _(CyAGNAG Wa, 


6 = 
f 


Z : J 
# 7 k Z 
TL 13 3 F5 A 

i > 





UE AE Re = LATE 


4 


P QUELQU LIN 
GATTE A! LA 
PORTE, DIRAIT- ON. 


/ 















LA MORT, UNE ONDE Qui 











VA REVOLUTIONNER LES COMMUNICATIONS ALL OTLEE MARTENS ? 
SDATIALES DE L'AVENIR 1. VOUS M'ENJENDEZ ©. 


C'EST POUR VOUS 
DIRE QU'ELLE EST 
FOLLE, COTE FULE./ 


SA/S- TU] QUE GRACE A' ELLE , ON 
POURRA ,UIN JOUR, ACHEMINER  SIMEL- 
TANÉMENT DES MILLIONS DE MESSAGES 
TÉLEPHONIQUES VERS LES AUTRES 


PLANÈTES LP 





OL, BON, J'ADMETS QU A 
BRÈVE DISTANCE DE 
L'ÉMETTEUR , L'ONDE +. 
Etlitt.… DISSOCIE UN TOUT 
PETIT PEU LA MATIÈRE, COMME 
DIT PAPA .… BIEN SÜR, 
BIEN SUR... 










LARAMAZOUT. BONNE 
NOUVELLE y VENONS 


LINE UNITÉ DE 
CETTE /MMPORTANCE 
COMPTE PLLIE DIN 

ÉMETTELIR , MON 
CHER :/ 
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&) CETTE BRLME OON]NLE 
A' S'ÉPAISSIR ON NE VERRA 


MÈME PLIS LE BOUT DE SON 
NEZ EN LOUCHANT DESSUS ! 
DU NEW VERSET... @k. 


VO/LA QUI NE VA A : remet Ce 
PAS FACILITER LES EN ù D Deer ent ne ox 2 LR do. RÉ ER 9 PLIS ne HÉfreee 
RECHERCHES, > TS 17 
VE LE CAINS … | ns Eee — s 


LT es 2 A hi CT 

DRAC RES EES x € RE 

LL REPCR 
0 2 La L 


À SR x 
Le RE 








LA MÉTÉO ANNONCE ESS 
DL) TEMPS BOUCHÉ  ŸFER 
SUR TOUTE LA CÔTE TE 


“ 


a 4 MEME MOMEN Tor 


SET RTE Le rs ea > 
RP NOR en ANS: ER MM 11 
»! sn ; 2 
FT MAIN. ait Er ET ET 

TE SIP TARN 7 db 
Dry Es SEX Dar 



























F2... 










CE pB.22 ; 0) 


271 75 ep 







LE LA TAILLE DU NÔTRE, A' 
PEU PRÈS... IL MARCHE A4 
PRALENT/ | 







/ ne ==) DU 
A /L, PE 

AN: = ALT 

#Is ASS 


A mer te \\N WWF 4 








CEST PAS DE LA 
PEUR , C'EST DU 
CHAGIRIN ... SNIF.… 
MOI QUI ESPÉRAIS 
TANT VOIR L'AMÉ - 

RIQUE... SNIE. JE NE 
NC VOS RIEN 


MAIS ENFIN, PUISQUE M'SEUR BUEH 
TE DIT QU'L EST NÉ SR CITE 
COTE OÙ NOUS ALLONS ET QU'IL, EN 
CONNAÎT LE MOINDRE  CAIL us 

ALORS, FAUT PAS AVOIR PEUR DU 
BROLIILLARD, GROS BÊTA / 























pententrtiiet "nr tn à —- ET 
— 1. un 
ES 4 
TT … 
D LR re —— . à r —— — ns 
F RNSNN Cd. | F es 
Ni CAE c'dé (PP) | = 
1 \\! f . : 4 / 2 75 
— eue Se Lt enr ÉE 6 di 4 . D? 18 en De, à 
té TE EE 2  oJ a « 
AE A oh mt . # 










un he ds — 206 ge À 


QUELQUES MEURES 
| Eee - 






A — 


— OA ES 


«J'IWELLERY 


a — 


HAHA / ÇA, C'EST LA SIRÈNE 
DE NOS COLLÉGLIES DE LA 
PB. 26 : JE RECONNAÎTEA/S 
CETTE SONORITÉ HORLRIBLE 
ENTRE MILLE /... ALLEZ, CHOU) 
BLANC, ON VIRE DE BORD, 

















ES P( 


it ado ET EE PE 

nf] a | P 

- d 2 = L : 

— Er VÉÉ 14 ; 4 ; 

#” dr. x 

set - > 
Z a PIS . M ù 
: CE f "s il ,: s 4 
be LA 


La 


1 if 
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DEVwETrEZ UN TIRE 
VIEN ZAaNsS L'ESTOMAC LE 
UM VOTRE CHATS DONNEZ: 
RP) 40 "POSSY-POUSSY* 











MALSIRÉ LA BRLME QU! REGNE SUR 
L'ATLANTIQUE,, LA POLICE RECHERCHE 
AVEC ACHARNEMENT LA VEDETTE 
DES RAV/ISSELRS DE LA JEUNE 

SOPHIE KARAMAZOLIT ET DE 

SON PETIT COMPAGNON 






DERNIÈRE MINÜTE:,.. AUCIN ÉLÉMENT 
NOUVEALI N'EST APPARL DANS L'ÉTON- 
NANTE AFECAIRE DL] GANG LES 
PIRATES VWMEINGS,.. 











MN ..LcS DEUX ENFANTS 
ENLEVÉS A! BO DE 
ai PAQUEBOT, 


» MR” C£7rE NOUVELLE 
Y- ssy < à MD Ave QU'LS ONT 
dE SEUL ALIMENT MY D ENTRELARDER 
MAT LES INFORMATIONS 
D'ANNONCES PLI8L! - 
CITAIRES /DIOTES. 


QU EST CE QUE... 
BON SANG //BUTCH 









LIN FLASH VIENT DE TOMBELA" 
L'INSTANT ./ "LA VEDETTE DES KID- 
NAPPEURS À ÊTÉ RETROLIVÉE Al 


DEPUIS QU'H À COÛTE 
AYJ'"PAISSV. POUSSY ” 





















éco À sec 0e | ES METRE 
she aie réoer Vers.) TES SOURIS eu 
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© Fe ES EAST 
#, 1 
TE ARE, IMBÉCILE 
À, S7UPIDE 
4 | 


FA PUF, ALF... pp 
F + 
dl CAGSÉE !/ 
44 / C'EST MALIN, 
ÇA, TIENS / 


BIEN; 












HMM... MOUAIS … EH BIEN, VU 

LA DÉL/CATESSE DU TRAVAIL, 

J'ESTIME QUE DEUX JOURS 

PLEINS NE SERONT PAS DE 
| TROP ./ 


BON, VO/IC/ DONC CE PETT 
APPAREIL … COMBIEN DE 
TEMPS TE FAUDRA-T-IL 
POUR EFFECTUER LE MONTAGE 
DONT JE TA/ PARLE ? 


MON VIEUX AL, AVEC TOUT 
CET ARGENT QUE VE VAS 
TE FAIRE GAGNER,TU 
POLIRRAS BIENTST T OFFRIR 
TA STATION ÉMETTRICE DE 
TÉLÉVISION PERSONNELLE : 


HAHAHA // 
















TOUT DE MÊME, CETTE HISTOIRE DE 
KIDNAPPINE COMMENCE A'ME TURLU.- 
PINER... JE GRILLE D'IMPATIENCE 


D'ÉCOUTEL LE PROCHAIN BULLETIN 
DINPRORMATIONS - 
D Ç _ A 


f a 
C4 


C'EST QUE, SI J EN CROIS LES DERNIÈRES 
NOUVELLES, C'EST TERRIBLEMENT DANMGE- 
me LELIX A MANIPULER, CE BIDLLE, NON ? 


Ÿ ABSTIENS_To/ 
LE TITILLER LE 








LPELE 


HIT RENE CETrE RADIO! || =,\ 
LE CAWAR,' . rt CSS DEN 
2 | | 2 = | - : QU AN 


(tte. (fs 


( 


/ s 

e 
4 
x 
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pu TEMPS, ce PART SUR LA CÔTE DL NEW JERSEY". 
+ Er 
) Le 


FAIT SAUTER 
CŒTrE BARBE / 


en 
Æ 
# 
Æ 








NOTE QUE LIDÉE 
VENAIT DE LA 

CGAMINE ’,.. ELLE 
EST DRSLEMENT 
FLUTÉE, CETTE / / 


Y'Y PENSE, ET PLUS 
C'ÉTAIT UNE COL 















PAT Youpmn “on sera ve YA 
2 à 2: N £ TT Ben HEIN, à d } 








À PARTIR DE MAINTE- 
NanT; C'EST AAOL, 


SOPHIE. Qu PRENDS 
LA DIRECTION DES 
OPÉRATIONS, MON - / 
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A' PROPOS LE LO, 
SAVEZ- VOUS QUELLE 
ed DE PEINE 
OIT LA 40/ 
PATES RALE Cul 
COM. 


CERNE LE 
ET GER 


A7 ENTENDS ÇA, FINCH PL/ELLE 
M PRÉTEND FAIRE, LA /O) /C/, CETTE 


MORVEUSE .! _Œ s é 
9 Sn AR aa UM À à 


A 








HN 


OT 


GS 





AL 1 


Ft} FF 


PAL. 





Ja)" 
DS 

1 
| (11 










“fe, AN EST 2" 15 » 

NI pi QE 

nds éd C'EST ga / 

LAN AÙ ÉLECTRIQUE, 

à 4) Se COMME LA CHAISE 
SN y) MEME NOM 











TANTST VE ME DISAIS, REVELISE : UNE 
SUPPOSITON QUE CES MESSIEURS 
BUTC+/ ET FINCH ACCEPJENT DE COLLA- 
BORER A' LA RÉCUPÉRATION DE 
L'ÉMETrEUR DE RAYON "KA" VOoLÉ 
PAR . PTIKO CHONOFF.. 


ENCORE UN PEU DE 
RÔTI , CHER MONSIEUR 











EN CAS DE SUCCÈÉS LES VOILA DS 
PRESQUE SACRÉS HÉROS N47O_\" BUTCH, 
.ET MON PAPA, ÆAVI, E CROIS 
S'ABSTIENT DE PORTER PLAINTE JQUE NOUS 
POUR CETrE INSIGNFIANTE DEVRIONS 
AFFAIRE DE rap PPINS, 


LA ..… 











A NT 
{! 


ER a 


Ÿ 
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C'EST ENTENDL, DÉSORMAIS, 
TOUS UNIS COMME LES DOIGFS 
DE LA MAIN, NOUS FORMERONS 

LE POING Qui APLATIRA L'INFAME 
PTICH/ONOFE {1/ 













VE REPRENDS 
DU RSTI, TIENS. 





mt t msn à 









LE LENDEMAIN } AU SOIR … 








MINCE, ALoeS /7c£ST 
L'ÉLÉDJANT QUE VOUS 
COMPTEZ ALLER 
CHASSER ; VOUS, 2 
M!SIELUR  EINCH 


EST DE LA / 
BSAGNOLE SOLILE j JE 
L'UTILISE POLE ALLER 
CHASSER LE LAPIN DANS 
LES COLLINES, PAR DES 
CHEMINS IMPOSSIBLES /. 





























sh 


RE 
ose ee 


< 


Re 


+ 





…ÆT TACUEZ DE VOLS RAPDELER 





FIN DENON UE CAB A Ÿ — 
Fe + ’ / 
D. UN P'TIT JOUET, QUOI! … sg pre 
J'AI DIT : PAS D'ARMEST x (RE MEILLEURES DES ARMES / 1146666 
VDEZ VOS POCHES ! VOUS! 7 °° «6 
AUSSI MONSIEUR , BUT. | 


2) || 












# 


Le 


29 { 














+ se | F2 PRE 
A SS | 
Li 
Ne 
n— VI Y- L\ Le 
: == LE, | 
> LE2Y% 


AL 
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À C£sT vous, 
GOLDSILVER © 


QUE EE NE VEUX 
à FAS DE VIOLENCES, 


s; 
CA 
Le 


We 


E 
L 














OMIEON SANE EU .. HÉMHÉÉ... Ex. 







Et. OÙ, C'EST MO... NS 












/ CE SONT LES &0S EXCUSEZ - MOI... JE 
mr mi ur. ed KIDNAPPÉS DE … V'4/ DE LAIT SUR 
LA/ USTEMEN “L'OPÉRATION LE FE. 
FERMER, ET. Lg . LL  FAUT 
D. Fes VAINSS "AVEC LE J'ALLE 
LS LES Pyoros Des | | A 
JOLLENALIX 





(MPOSSIBLE DE 
O0) 


LA 


re À >: d 

’ A a ? } 
Det tee | di. + à 
AXE 

[ÉÉÉORNNME 2: re) 162 K— f| 


DV CE TU AILLES PASSER PUISQUE JE VOUS DIS | 
Pl] LIN COUP DE FIL A' TON QUE VE NE COMMA/S PS 13 2 Men homes cs 
” Æ OPAIN  PTIKOCHONOFF, CE TYPE, CE... Œ JOHN ME me 

cu PTkOCHOHOSE | AMÉE AI-VE ORDONNE, 

ae - | GRANDS DÉS - 


OBÉI/SSANTS ./ 














PAUVRE MONSIEUR 
GOLDS/LVER , VA !.. 
HEUREUSEMENT QUE, 
PRÉVOYANTE COMME 
TOUTES LES FEMMES, 
V A/ PENSÉ A' NOUS 


CEST TRES,TRÉS VILAIN DE 
RUDOYER LUN MALHELILELIX 
AMNÉSIQUE / PASSE - Mo! 
LÆE FLACON ET LA CLILLER, 
D'TIT BERNARD, VEUX -TU ? 








De RRLAGRLE 
B/EN GRASSE .’ / 
MAMAN ANT #", 






DS} 








A RT pr 
SIZE EURE 
U Net 
Ke [ BWEE... 
x 





LL el dites D 
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D MIS CEST 70 
D UNE QU VAS 14 
CUILLEREE. _POLIR 4 
PARA … LAÂAÀ... ET SI! LE 
REMÉDE N'AGIT PAS, 
/L Y AL/RA UNE 
CCNILLEREE POUR... 

























TROP HELIREUX DE LU FAIRE 

PAYER LES AVANES QU'ELLE MA 

INELGÉES DANS LE PASSÉ., LAHA ! 
ALLEZ, AVALE, ten 


a 


DÉSOLÉE QUE TU 
AIES OÙ TE MAN!/- BE 
 FESTER, JOUN / APE 


‘ 











PAS TOUTE LA 

BOUTENLLE, SONFRE | 

VE VEUX QUE TES 

ANS ALENT AUSSI 

LELIR PART DE.- 
RAT 

æ rer à LS) Li 


Ed 
Ps 
- 



























r\ 


ul 2 
















| | #4 
RC (tn 
SET. 


Ton D nn 1: nR 
LA ESS TR D 
Re? * LS 








(€ D, / / à NZ Æ 
à UT à EN 


) 













TOUT CE CI) L YA LE / 
PROVISO/REMENT, ALORS, 
EN AVANT, JETTE CETTE) 

_ PÉTOIRE, MON CAS 


se 
TI a 
; D 7: —s ” 
es ER 4 11% / 


ÇA FAIT RLIDEMENT VU LES CIRCON- 






LE REVOLVER ,M'SIEUR 
BUTCH... 7 GORE À = 
ENT BIEN SÜR! = 


0] 
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DÉSOLÉ DE PASSER 5! TARD PATRONN PPcelre vorx? NE T'EXCLSE PAS ,JOPLIN, MON 
F ‘ 


MAIS JE M'ÉTAIS ASSOLPI AL CINÉ... M CARS /.….. PARCE QUE SANS TON 
OLJA/S.. UN DOCLIMENTAIRE SLR FRE É), ARRIVÉE,QUE JE N'ESPERAIS 


L'ÉLEVAGSE DES MOLÎTONS...C ÉITS ANÈE X on 
2 CIN SOPOR, , AP CS 2 

























| fopun, 1 PARFAITEMENT. / | DANS MES BRAS, CHER 
ALONZIMOLO 4 OPLIN ALONZIM1OLO, VIEUX SACRIPANT / 
LORS VON ÿ }'ÉRCÈTE Lee | 


one a 
UM ANNE 
A SA Non AK NN À 
ARR 








26 ÉTATS D'AMÉ- 
RIQUE ! UNE } 
TERREUR - 





— 7 mr ù 
TPE TE ÿ 
“cé et _ LA) f 








7 ON SE CONNAÎT PU MA/3 F ET 7O1, LA MIENNE 1/4 TL) TE 
COCO... CONNAISSEZ Fe M <a Fes Fi reg nur ” SOLIVENS SHEIN PLA GUERRE DES 
25/ L'nEe LE AE GAMES À' DETROT EN 47 ./ HEIN © 

Te à 2 . / | QUELS SOUVENIRS / QUELLE 

| Lx. EQUIPE ON FA/SAIT TOUS 

ue _LES DEUX / 































RAV! / CHARMÉ COMME 

ON DIT : LES CHOLIETTES 

À COPAINS DE NOS CHOLIETTES] 
COPAINS SONT NOS CHOLETTES 

COPAINS! HAkA! PAS 


QUE JE VOLS PRÉSENTE EN 
VRAC ... VOPLIN , VOICI FINCH , 
SOPHIE ET L'TIT BERNARD, 
7113 DE TRÈS CHAOLETTEE 
D COPAINS ÀA' MOI ! 
SALUT, LES 
COPAINS 
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VE PARIE QU'AVANT DX 
SECONDES, LE PÊÉRE PTIKOCHO- 
NOEF AURA COMMIS LA PLUS 
BELLE GAFFE PE SA LONGUE 
ÊLE DE CAFFEUR 


CAT) 
OO 


MISÈRE JE PARIE 





NOTEZ QUE VE 
NOMME PERSONNE 
MAIS SUIVEZ MON 
RECARD, AM) 
VOPLIN ! 








LACHE TON APE, 
VOPL/ IN ISINON... 

, TANT PIS POUR jf 
a En Ge ; | UNE © ° 


nn 


a 


Pre 
\ 
» 
: 





MAIS 2... MAIS L JOHN /TL NE 

; LAS PAS ME LAIGEER AVEC 

OLUVREZ LA PORTE EUX, DIS PRIE NE SUIS PAS 

DU) MAGASIN !/ #1 PR... LE LERE AMIS, MOI / 
Y es I 


ALLEZ / VITE 
© |. 
4. À 
à \ 


VOUS AVEZ DE LA CHANCE 
QUE VE CLRAINS DE BLESSER 
MA COPINE, PATRON ! … 
SANS FA ,JE VOLIS COLLAIS 
UN LPEUXIEME NOMBLL , 
















SPLENDIDE /CE BRAVE JANT QU'ILS TE SAURONT PAUVRE TPÆ ! SU 1e QU D) 
Er À GALRÉ LA AVEC RS 7E6 AMIS N OSE;- SAVA/T VE LA/ j GO LD 
VOITURE TOUT PRÈS. RONT RIEN TENTE / AAA !/ FAIT EXPRÈS DE ME M TT 
NN D'ICI/EN ROUTE V4 SUG-JE DONC FAUTÉ / PO LAISSERR ENLEVER 
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PIED Au PLANCHER, PTRKOCHONOEF DÉVORE LES KILOMËTRES.. 


mm (4177. , JEAN EE 
‘ CPEPRES ENT 707 . 


L 
°#" UNS | 1e PPTD À [£ 7 A Lunette 
€; "M AZ, > 
L LA LD 2 A HIDT 0O0G6| RESTAURANT : nn . 
RUR Pre ET TEE ————— —, nn 
APT AE R 










v,02.04 06 2.9 ©7 
a — À 


— shit , 


QUELQUE PAT LE À TO CONNL QUE DE CUJELQUES RARES 
AUX O.SA.L/ : 4 ÉLL/S... On ,ÈINE PETITE COTERIE 


LONT JOPLIN ALONZIMOLO. TON NOUVEL 


V2 # « … AMI, EST EXCLL/N ESPÈRE DONC 
LT Le 1: .% LD. AUCLIN SECOURS GAMINE { _ 


= A 
PE d PL 
LA * 
L 


# SJ L ENDROIT OÙ NOLIS ALLONS NEST 
/ 


L} 
: + 
> 
“ ” 
+ { 





DT AVANT DE CONNAÂÎTRE LE SORT 
EN QUI T'EST RÉSERVÉ, 
/ 74 LAS NS 


PARFAIT. /WAXEY 
EST EXACT AU 
RENDEZ- VOLIS …. 
MES PHARES EN 













QE. ? 
 _ _] 
(EX EN 
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ES Zi 1 Ne 


4 
RIT ON 
er le é 
Dee. \S) ee PSY 
€ Rs sh Log Eu: " en = F4 x 


= dr he ft 
MS + “ 





PENDANT DE 
LONGL/ES HEURES 
SOPHIE FLOTTE 
DANS UN UNIVERS 
CRUMEUX... 
dé Hd. , D HIESE | 
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ALORS, 
FILLETTE, ONA 
DORM) P 


» 


A 


(AT Û 
: a | .t MZ on : L.: 
NZ AT AI 2 CR 0 
D” 2 )# # 2 DC 24 U À é > 
Æe AU » p, 7 .d. / : Cu À F Va DIE 
af 2 CE ns d 4 . m 1 ex £ ] | \ 3! Ÿ 4 7, . dun 4 | 
. À” AVES FN at et NE # # Li Fa 


7 


AE 
gt 
M 





116 

























C£...CE N'EST PAS POSSIBLE : 
MILLE SLICETTES VE DOIS 
RÊVER /.ET LE COMBLE : 
VE REVE EN 
récaneoior /Ÿ 4 


2/ 


- 
PE À 


MAIS... OÙ GUUS-JE DONC Pl... ET. 
£T Q/ELLE DATE SOMMES - NOUS 








" _ 
*51:171 
.. 


D BE PAC 




































D CU BST CE QUE TU VEUX, ne. Pa, ARRETE -TOA _ ge 1 
. R _), LÇE, ET DIS -L4/ QUE S'IL CON - 
ESS PELEON EST DES sh. 00 4) rer TINUE À LAISSER BAFOUER 
LENCE EN VILLE MGE/AMÉ ES UOTE LA LOI À MORRIS TON, 
E /L FAIT LU — Sr | | 2 mes] | 4/2A/ TE A/TDE Lil 
5 ñ : 





\ 


=. A € 711)\R | 
Le À ! , ' / C4 - d 


lagon | 


C'EST BON/VE VA/S 
M'OCCUPER DE CETTE } 
VERMINE DE FELSON 












L'ENNUIL, C'EST 
QLE L' ÉTOLLZ 
ÉTAIT ACCLO- 


SSS LJOLI TRAVAIL ! 
OW RECONNAÎT BIEN 
LA' LA MANIÉËÉRE 









FELSON, VE | 2... MAT ALORS, LESLIE, LA 
CROYAIS ‘T'AVOIR ŸÆ- @ x NZERE DE Moy Fhége 
INTERDIT L'ACCES ENS Er( Je CET, ELLE VIENT 


a —- 


+ 
4 /: 


s FL » F. 
> T7 
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Ram 
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| 22 LA 7 
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VEi 
F 
og 


VAL AE = .HONTEUX Qui DÉTESTE 
MONSGE Re Ce MA: ÊTRE VE, ACCOLIDÉ A' 
à / THE 
| e E —- 4. EN BEL 6 ue 


V'VUSE PTIKOCH 
EVE VA 
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> : EX _ 
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\ 7 DATE 
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MAIS? CEST... 
CEST LE SYÉRIE ! 
CELUI QUI ÉTAIT 
” ” A' 
L'HEURE 27. 


ÿ 


z 


FORMIDABLE, CETTE SEÉQUENCE, 
VOHN / JAMAIS TU N ‘AVAIS 
ATrENT UN VEL, D'UNE 
TELLE PERFECTION ! 






EN SOMME, VOUS ET 
LES AUTRES RIGOLCS, 
LA', FORMEZ LINE 
SORTE DE TROUPE 
THEATRALE ©... TOUS 
PANATIQUES, DL, 
WESTERN, AMM . 


ET l S 


PAU 


à, \ 












… CETTE VILLE CACHE LIN ET C'EST ALORS 











” > 
ae our na. M | Go nreavienees 
PÈGRE LES srATES / QuAnr | |RESSE DO PARTIRA BIENTET TR 
A'NOS ACTIVITÉS ELLES Ne GE | |UNE PETITE ARMEE Qu VOBARD DE PÈRE # 
/ METTRA TOUT LE PAYS 
A! SAC 
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AUCUNE CHAMBRE 
FORTE DE BANQUE N£ 
RÉSISTE AUX EFFETS 


e A \ me 
TC rs 
l\æ, 
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D)/ FORT KNOX,O] SONT ENTASSÉES LES 
RÉSERVES D'OR DES USA! VON 
PTIROCHONOEF VA S'EMPARER 
De, BAS DE LAINE AD L'ONCLE 
D SAM es PA - er 
ù Ÿ FD) ÉTÉ 
2 


im IT 







D'ICI PEU, À' LA TÊTE DE QT NE BAGLIE {11 

MES CARS, V'IRAI, LA BAGUE | Æ EE ER À 
MONTE L re = 

COLOSSGALES a DE /BRAGLUE serrée, 3 / 


FORT KNOX 






























…. LE VOIS SERVIR DE 
L'INVENTION DE MON PAPA 
POLE VOS OPÉLRATIONS DE 











LLANTE / 
BOULLANT PÊNTE 
PESTE , CEC/ SERA 
TOUTÉ DERN 


mis" QUE TU 
(I IT Du Le 
= 


7 pa, Et 
} 


Le 


N nn / 
0 
Wir 


rs ‘4 
RES ft 
E 2 sw 2 
M. ct" TRE he 


RE 
















FR. 










SATANÉ RHLMA - 
TISME MLSCLLAIRE 
CONVSIF LL/ QE! 
VOILÀ QUE ÇA ME 
Sud / = 


7 


ZA BAGUE SEST 
OUVERTE PET e7 
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c. °2 
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1 Ne M — 
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_ 
CELLEZ 
sé. 


ef 


VE É S EX 
5 IEEENS …, } 
= ETF —7/ \ 
Y ; GG mr © 
<# A TA 
= ue 


A 1, 
nn 4 ol 

DES TAS D'HEURES | MT 
 (SUCPLEMENTARES AE 

POUR LE -)|Rs 
TER DL) COIN = TS 





SAUVE QU PÆUTS/ LE B0SS 
NOUS FA/T UNE CRISE DE ÆRL)- 
MATISME CARABINÉE ,.// ET 


AVEC CE CTraES RAYON, LL 
VA NOUS ge El TOUS {/ 


HÉ leu Esr.ce y 
SE PASSE, FLETCHER 
PF? 
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NrHORLES CAISSES QU'EST-CE QUE VE Ne (A! TOUJOURS REVÉ 

7OUCHE ARR: 

, D'EXPLOSIFS DE L'EPICIER,, Z \\RET" CROQUE-MORT A LE / DE SERVIR EN VRAI 
TOUTE LA VILLE // s:SS / 


CLIENT À HÉHÉHÉ 
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À TE. VE SUIS SAN 
ET SALF.. ET... ET MA 


Se, 


AIT STOPPÉ L'EÉMISSION \ Ca 
DL RAYON KA" AVANT. |\Q | 
AE È t 
 EURCULE 


| NA 
Ti PS JL & £ 


/ raie - Fe S' 
@" LE À là KR L ‘ 
‘ æ NY RR /à. 
— —, TES S 7 D: 


à 
LL 
L « 
 D—— 


Lacs 


7 CC 


PLIE {/L N'YA 
PLUS QU'A PROFITER R 


DONS, NRESEHELIES 


VEUILLEZ. BRANCHER 
VOTRE RADIO! JAI D'IMPCR- 
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APRÈE TOUS ENS 

DLLIRCE LVRER À' LA POLICE... 

ALORS , AL) CONMMIS SATLAT, COM 
JAYAIS > COLE 









tt 


TDORTANTES FORCES POLICÉRES 
ONT INVSETI CETTE NUIT LA ZONE 
T ENTOIRANT MORRIE 








RASSURE -7O1, FIFILLE, V A! 
PERSONNELLEMENT INT 

ALIPRÉS DL) PROCLIREUR GENE .- 
RAL, @h M'A ASSURE QUE TES 

















LARGES CIRCONSTANCES 
ATrÉIVNLJANTES ! 





… CAPTURE DL) GANCSTER JOHN 
PTIKOCHONOFF À MIS UN TERME 
AUX ACTIVITÉS DE LA PLUS EXTEA- 
ORDINAIRE ASSOCIATION DE 
MALFAITELRS DE NOÎRE HISTOIRE 


__/'PRUSSY POLSSY LE SucCy- 
IN LENT ALIMENT POUR CHATS 
GOURMETS ,' 4' BASE 


© 























….INTERROGEÉE CE MATIN, 
A' L'AEROPORT, SOPHIE 
KARAMAZCIT, LA PRODI- 
LR à 
DE AVENTE 
DÉCLARAIT... 


GAZ Z D" 
FAO CU DEPUIS QU'u À GOÛTÉ 
PET meer — 4 — 







AOOOCEY PTE 
COCO TT 


ATUATEETEr 


LME 


RIEN NE PEUT 
LE DERANGER 
QUANLD IL LIT 











LE CHAMPION D'EUROPE 
DES JOURNAUX D'AVENTURE 


DANS "SPIROU” EGALEMENT, 
SI VOUS ETES UN «MORDU » 
DE L'AUTOMOBILE... 





LA CHRONIQUE 
DE STARTER. 


DES ESSAIS 
« COMME SI 
VOUS Y ETIEZ !» 


(Ca 


\ 


E 


ee seau em 4 






ds 
Fr 
pre d 
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LUCKY LUKE 


Surboum pour 4 Roues 


Le Pays maudit 
Les Moines rouges 


Le Sire de Maltrochu 


BUCK DANNY 


rh nn par MORRIS Le Gant 3 3 Doigts Le de 
t ù No l-La Mine d'Or Le Chinois à deux Roues La Schtroumpfette 
- No 2 - Rodéo Chaud et Froid L'Œuf et les Schtroumpfs 
re Fer ci mt ie No 3- Arizona Les Gehtroumpfs a le Cracoucass 
es Mystères de o ü i d e Cos tro 
5e rue, “art gi du Ciel _. De eg ris LA PATROUILLE +: sons : 
es Tigres Volonts 
Dans les Griffes du Dragon Noir No M dal DES CASTORS DIVERS 


Attaque en Birmanie No 
Les Trafiquants de la Mer Rouge] No 
Les Pirates du Désert 

Les Gangsters du Pétrole No 
Pilotes d'essai 

Un Avion n'est pas rentré 


7 - L'Elixir du D' Doxey 

8 - Lucky Luke contre Phil 
Defer 

9 - Des Rails sur la Prairie 

Ne 10 - Alerte aux Pieds Bleus. 

N° 11-Lucky Luke contre Joss F 


Don Bosco 
Baden-Powell 


« COLLECTION 
DU CARROUSEL » 


par MITACQ 


Le Mystère de Grosbois 

Le Disparu de Ker-Aven 
L'Inconnu de la Villa Mystère 
Piste de Mowgli 


Patrouille à l'Aube Jamon a Bouteille à la Mer 

NC 22654 ne répond plus N® 12 - Les Cousins Dalton Le Trophée de Rochecombe Ne 1 - Boule et Bill en Pique-Nique. 
Menace au Nord Ne 13-Le Juge Le Secret des Monts Tabou No 2 - Saki et l'Ours 

Buck Danny contre Lady X N° 14 - Ruée sur l'Oklahoma Le Hameau englouti Ne 3 - Joyeuses Pâques 

Alerte en Malaisie Ne 15-- L'Evasion des Dalton Le Traître sans Visage pour mon Petit Noël 

Le Tigre de Malaisie N° 16-En remontant le Mississipi| Le Signe indien No 4-Le Petit Canard 

S.0.S. Soucoupes volantes Ne 17 - Sur la Piste des Dalton Les Loups écarlates des Schtroumpfs 

Un Prototype a disparu Ne 18-A l'Ombre des Derricks Menace en Camargue Ne 5 - Les Etranges Amis de Noël 
Top Secret Ne 19-Les Rivaux d. Painful-| La Couronne cachée N° 6 - Une Journée chez les Indiens 


Mission sur la Vallée perdue 
Prototype FX 13 
Escadrille ZZ 
Le Retour des Tigres Volants 
Les Tigres Volants 

à la Rescousse 


Gulch 
N° 20 - Biily the Kid 
N° 21 - Les Collines noires 
N° 22 - Les Dalton dans le Blizzard 
N°9 23 - Les Dalton courent toujours 
No 24 - La Ceravone 


Le Chaudron du Diable 
L'Autobus hanté 
Le Fantôme 


BOULE ET BILL 


No 7 - Foufi et le Tapis enchanté 

fo: me. le Petit Hérisson 
ri 

No 9 - Colin, le Menuisier 

No 10 - Le Moulin des Schtroumpfs 

No 11 - Antonin et le Petit Cirque 


pus contre Pirates No 25 -La Ville fantôme " par ROBA No is et Kifkif le Petit 

ration Mercury Nv 26 - Les Dalton se rachètent ourricot 

Les _Volaues de Satellites No 27 - Le 20° de Cavalerie cou ru “ter 24 w . ie 4, No 13 - BiJoue le a frisé, 
c g No - L'Escorte ulie, la aupe qui 

Le” Mystère. des Avions fantômes | No 38 - Colamty Jane” "| 60 Gogs de Boule et Bill (Ne 4 | Ne 14- Le” Ldgonée du” Désert 

Alirie atomique nt éié 4 de cra sig les Dalton 60 Gags de Boule et Bill (Ne 5) No 15 - Re. + re “+. La 

L'Escadrille de la Mort 60 Gags de Boule et Bill (Ne 6)| Ne16-Le Ballon de Bigoudi 


Les Anges Bleus 


LES AVENTURES 


No 17 - Voilà le Cirque 

No 18 - Le Cirque est là 

Ne 19 - Tilapin s'est coupé 

Ne 20 - Les Tulipes de Tilapin 


| VIEUX NICK 
par REMACLE 


HULTRASSON 


DE SPIROU 
par FRANQUIN 


Quatre Aventures de Spirou et 
Fantasio 

Il y a un Sorcier à Champignac 

Les Chapeaux noirs 

Spirou et les Héritiers 

Les Voleurs du Marsupilami 

La Corne de Rhinocéros 

Le Dictateur et le Champignon 

La Mauvaise Tête 

Le Repaire de la Murène 

Les Pirates du Silence 

Le Corille a Bonne Mine 

Le Nid des Marsupilamis 

Le Voyageur du Mésozoïque 

Le Prisonnier du Bouddha 

Z comme Zorglub 

L'Ombre du « Z » 

Spirou et les Hommes-Bulles 

QRN sur Bretzelburg 

Panade à Champignac . 

Le Faiseur d'Or 


BENOIT BRISEFER 
par PEYO 


Les Taxis Rouges 
Madame Adolphine 
Les Douze Travaux 
de Benoît Brisefer 
Tonton Placide 


Le Vaisseau du Diable 

Les Mangeurs de Citron 

L'ile de la Main ouverte 

Les Mutinés de la « Sémillante » 
Dans la Gueule du Dragon 

Aux Mains des Akwabons 

Sa Majesté se rebiffe 

L'Or du « El Terrible » 

Le Trois-Môâts fantôme 

Les Boucaniers 

Barbe-Noire et les Indiens 

Les Mésaventures de Barbe-Noire 
Les Commandos du Roy 


GASTON 


par FRANQUIN 
et JIDEHEM 


No 1 - Gare aux Gaffes 


Ne 4 - Gaffes en Gros 
No 5 - Les Gaffes 
d'un Gars gonflé 
No 6 - Des Gaffes et des Dégâts 
No 7 - Un Gaffeur 


sachant gaffer 
Ne 8 - Lagaffe nous gâte 
Nov 2/3 - Gala de Gaffes à Gogo 


SYBILLINE 
par MACHEROT 


Sybilline et la Betterave 
Sybilline en Danger 


LE VIKING 
par REMACLE et DENIS 


Fais-moi Peur, Viking 
Hultrasson chez les Scots 
Hultrasson perd le Nord 


TIF ET TONDU 
par WILL et ROSY 


La Villa du Long-Cri 

Choc au Louvre 

Les Flèches de nulle part 
La Poupée Ridicule 

Le Réveil de Toor 

Le Grand Combat 

La Matière Verte 

Tif rebondit 

L'Ombre sans Corps 

Tif et Tondu contre le Cobra 


CHAMINOU 
par R. MACHEROT 


Chaminou et le Khrompire 


MARC LEBUT 


par FRANCIS 
et TILLIEUX 


Allegro Ford T 
L'Homme des Vieux 
Balade en Ford T 


No 21 - Foufi et la Lampe d'Or 
No 22 - Irvic et les Poissons 
No 23 - Antoine et l'Anneau 
Magique 
No 24 - Tilapin fait du Sport 
No 25 - Popsi, l'Ecureuil 
No 26 - Irvic et la Mouette 
No 27 - A.B.C. des Animaux 
No 28 - La Maison Perdue 
No 29 - Cris d'Animaux 
Ne 30 - Les Baladins 
No 31 - Au Jardin de Plum-Plum 
No 32 - Tilapin fait la Lessive 
N° 33 - Grand Coq 
No 34 - 4 Saisons avec Plum-Plum 
No 35 - La Genette et le Chat 
Ne 36 - Boule et Bill 
à la Montagne 
N° 37 - Le Gâteau de Sybilline 
N° 38 - Les Schtroumpfs 
et les Jouets 
No 39 - Bébé Antoine 
No 40 - Tartine et Parasol 
No 41 - J'epprends à compter. 
No 42 - La Légende du Renne blanc 
No 43 - Bébé Antoine et Parasol 
dans « Vive le Roi» 
No 44 - Patatou et l'Hippopotame 
No 45 - Guillot le Musicien 
No 46 - Tilapin 
chez le Photographe 


LA RIBAMBELLE 


par ROBA 
N° 1 -La Ribambelle gagne du 
Terrain 


Ne 2 - La Ribambelle en Ecosse 


SOPHIE 
par JIDEHEM 


JOHAN, PIRLOUIT ET 
LES SCHTROUMPFS 


LES AVENTURES 
D'ATTILA 


No 3 - La Ribambelle s'envole 
No 4 - La Ribambelle 
aux Galopingos 


No 1 - L'Œuf de Karamazout r PEYO 
1 : : F3 no "Asie is DERIB ais ROSY = Châtiment de Basenhau COLLECTION 
Ne 4 QE à fait peur & 208? | ea DAT QE Le Maître de Roucybeuf « PETITE ABEILLE » 


Le Lutin du Bois aux Roches 


La Pierre de Lune No 1 - Petite Abeille s'ennuie 
FOUFI GIL JOURDAN Le Serment des Vikings Neo 2 - La Grande Nouvelle 
La Eh des Dieux ‘ No 3 - Petite A 
La Flèche noire a un Petit Frère 
par KIKO per TILLIEUX Le Sire de Montrésor No 4 - Petite Abeille 
No 1 - Le Coffret magique La Voiture immergée La Flûte à Six Schtroumpfs et la Télévision 
No 2 - Foufi et le Tapis Merveil- Les Cargos du Crépuscule La Guerre des 7 Fontaines No 5 - Les Noix / Le Chapardage 
leux L'Enfer de Xique-Xique L'Anneau des Castellac No 6 - Petite Abeille est malade 





COMMENT ?!…. 


DUPUIS 


QUI FAIT 
PEUR À 
ZOÉ? 





% VOUS NE POSSEDEZ 
&// COMPLETE DES ALBUMS 
DE SOPHIE”?! 


MAIS COUREZ DONC CHEZ VOTRE 

LIBRAIRE-! ET S'IE NE LES POSSEDE 

PAS, ADRESSEZ-VOUS DIRECTEMENT AUX 
EDITIONS DUPUIS : 


@ PARIS Ve © 1050 BRUXELLES 
84, Bd Saint-Germain 97, rue de Livourne 
© 6001 MARCINELLE © SITTARD 
39, rue Destrée 13, Industriestraat 
LOITIONS 3. DUPUIS, FILS & Cie, 39, RUE DESTREE, 6001 MARCINELLE, BELGIQUE 


Imormé en 
D. 1971/0089/86 








UNE AFFAIRE D'ÉTAT 





Les six pages du récit complet Une affaire d’État ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou n° 1702 du 26 novembre 1970. 
Elles ont ensuite été reprises dans l'album n° 8, Les bonheurs de Sophie 2° série, 
paru en 1973 aux éditions Dupuis. 





fTLAS BIENTOET FINI DE ME 
BARBER AVEC TES HISTOIRES 
A _DORMIR DEBOUT SLR LA 
TÊTE, DIS, P'TIT BERNARD PA 
TAIS -TO/ ET SAVOURE -MOI S 
PLUTST C£E SPLENDIDE 


PA y En 
ee 


— 





hari 


f'REVETIT SON SCAPHANDRE \ 
EN SUPERPLASTEX ET, 













ALORS LE MARTEN 


DÉVERROUILLANT L'ECOUI- }à 


7ILLE dr m6 SOLCOLIPE, 


de ” 


- 


UN... UN MARTIEN MOTO: 
RISÉ /’’...J'Al PEUR, / 
SOPHIE L'OÙMUUIINN ; 







Ÿ)) 


4 L//N 


MAIS .MAIS, 
GROS MALIN , VA : 

TU NE VOIS PAS QUE 
C'EST LE PÊRE LABULLE, 
LE SCAPHANDRIER, EN / 

TENUE DE PLONGÉE 7 


IN BOJLOT A' 
ÉFFECILIER DE TOUTE LIRGENCE 
MOUSSAILLONS DITES, ÇA VOUS" 
PLAIRAIT DE ME VOIR PLONGER © 4 


" 
PILE. y» 
ANLILZ/ 


, — 
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fCE MATIN , ALIX AURORES, OOUP DE 
TÉLÉPLONE !.. AU BOUT DÙ FIL UN TYDE 
AFFOLÉ QUI BAFOULLLAIT COMME UN 
PERDU... BREF J J'AI COMPRIS QUIL 
S AGIESAIT DE REDECHER UN OBJET 
OULÉ PAR CINQ M TRES DE 









QUI AVA/IT PERDU SON 
DENTIER DANS L'EMSGOI - 
CHONMRE DE LA V//LA ue // 


ne A HAHA 7 















4 + 


CAPITAINES ‘DE 1 
BATEAUX-LAVO! 


 HAHAHAHA, 


LAS LU 
NL}: EE — 


* ne FOX 11 — | SET ET NE Pnez, = 
IS ALUT PATRON QU E = = 


VOUS REPECHE Ê 
HELICE PEÉOUVERNAI - CÈ ; ss | / ME VOLE 


ALATN 


Se 
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CANS ONE TASSE 


D'EAU, WmowsiEur NA PA9 
LES MOYENS DE S'OFFRIR LUN 
CALEÇON DE BAN, SANS DOVITE < 
A' MOINS QUE MONS'ELIR NE 
CRAISNE POUR SON INDÉFRI 1 
SABLE “! 





DITES ÆST-CE QUE VOUS | 
VOUS FICHEZ DE MOI, AMIRAL | 
NELSON./ANOUS CHAT x 
POUR 5 7 mb * LP 
TROUSSEAU, DE CLÆ 











| CE SOrEz PAS LV CECr UN MONDE 7... ÇA NE ESSAYEZ DE COMPRENDRE... 
GROSSIER / JE NE [ SAT 7. per ee ET ÇA dE MA POSITION..MES RELATINS. 

NAE, \ ARE & V4 FORMAT, .LA PISCINE, C'EST PLRE 
AS PRE, si ._ à ACGARIIM A' BALE/NES W 


| QUESTI ON Æ° S'ANDIME, 





Ei 


CE à 
N DES 












MMMENMWOUAIS.. CESrT| | MAIS CE TRIPLE TARIF © | 1 FARFA EMEN 7,7. VE NE 
7 ) Vas re Vous SERA TPE + ag 5 mu\ SUPPORTE _ PAS_ L 'EAÏ° DO) 
ERCHELR , VOS TARIF PLUS QUE, >, MO! / MÊME . DANS LE 





Of: CLEFS... PFFT... 


S'TANDINGLE .. MMPFFE... 
S/ANDINGLE 


| 4 









ONE PRIME à 
ve" 





D ALLEZ-Y /£T 
[COMDTEZ SURNOUS 


VIDER voTRE (ER OA VOLS PLA/SANTEZ , MON 


PISCINE ? 
> | 


SIMPLEMENT |, © “! ER IMPORTÉE D'ECOSSE #// | 


à 


EX 4 * 
RTS T 
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Pre pe L'EAU ImPoRrÉE EN EFFET, NON SEULEMENT" 
BONNE, MAIS C'EST 


D'ÉCOSSE /!/NON P1 LA) 

ee à  CELLE NA LA MEILLEURE À JE N'EN 
N BONNE PRENDS JAMAS . DAUTRE 

WOLAAA/AHA//OOO N WISkr / 














STANDINE, 
VOYEZ-VOLIS” 






MAIS HÂATEZ-VOLS DONC, | K DE L'EAU] IMPORTÉE 
ET ÎLE MINISTRE D'ÉCOSSE /L4AHAHA! ) 


PELIT ARRIVER À' CHAQUE 
/NSTANT,ET/LME FAUT 
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DANS SON WHISKY AT Ccnilæ-1AÀ 
C'EST LA MEILLEURE !/WOLAHAHAA 
S V'ÉTAIS VOUS, J'AJOUTERAIS D 
WASKY A'L'EAU DE LA PISCINE COMME 
ÇA + he 4 EN \ BARBOTANT, OS 
INVTÉS SNS WALLAENT QU'A 





ENCORE HEUREUX 

QUIL N'V AIT AS MIS 

LE MONSTRE DU  * 
LOCH NESS, EN 


POMPER ° 10 


MT LL... 
+ HIT 
ol 
+ PTICIILLIUL 
MTL 





PAREAIT./.. MIMÉRO DEUX, 
VOLS ALLEZ ME SURVEILLER 
LES AUTRES, LA' // 


CE SONT BIEN LA' 








MOI, JE M OCCLIPE VOLS AVEZ 
DE CELL - CI / | DIRECTION: UNE SACRÉE 
| L& J'1z COFFRE -FOTT! 

EN AVANT / 





{ 





DES LUNETrES, C'EST UN 
SACRO. SAINT PRINCIPE / 








TOUT DE SUITE, M SIELUR!TOUT) 
DE SUITE . V'ADMIRAIS VOTRE BEAL) 









SUR LA GAUCHE DE 
À LA PISCINE, MMÉRO 
DELX ,! 


mms LÉ 


Le URÉÉSEE- 
= A 
VRROo TR == © 


CLR 
TABLE, DITES / ÇA, C'EST DE LA 


D ESS, PONTLRE 









| 


*. 
… ,. 
… 


CIE 
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MAIS … BRAQUE 
CD (IMBECUES 


BRAQUE, 





PET UE 






AAHA ! PAR ICI, LES DRÔLES 
DE NUMÉROS. DOMMAGE 
POUR VOUS QUE VOS LUNETrES 
SOIENT RESTÉES DANS L'EAU, 
PARCE QUE LA... 






Fti584 


CITAPEEE 
CELLTTEER 


PTIL 
2 










ART RUN TL RONA 5; ES EN FLEINE 
ET VO/LA' VOTRE AFFAIRE D'ÉTAT, MON 
BIEN ..… C'EST EGAL, CHER / SANS CE MIRACLE 
CŒS PLONGÉES M'AURONT QUI FIT ŒHOIR LEUE 





ML N'Y À PAS 

DE SACRO. SAINT 

PRINCIPE QU / 
TIENNE ./ 











DOL/CEMENT; 
M'SIEUR LAGL/LLE / 
NE LEUR FAITES, 










DAN Okr l RIEN DE SORCIER !... V'AVA/S 
CES PONS AL y A M à REMARQUÉ QUE LELIR VOITURE ÉTAIT 
es RAI Be MIRACLE , AMIRAL MUNIE D'UN ANTIVOL BLOQUANT LA 
ÉTEND te F- PEL te 7 NELSON N'EST-CE DIRECTION... PENDANT QUE M'SIEUR 
DS ni PAS, FOIE ; LABLILLE AMLSAIT LE BANDIT A! LUNETTES 
MINISTRE DES AFF. VE N'A EL] QU'UN TOUR DE. CLEE À 
| DONNER. £T LS ÉTAIENT ‘ y 
TELLEMENT PRESSÉS (|| = 
QU'LS N'ONT N 0 7 
RIEN Vi! À 
| . \ 


à 
& 
| 
| 









{ 
! { 
1 { 
IE 1 


dé 
——— 









V 





D 


(4 PLAY 

Z21 , 

F5. fe 
7 


Ke à... 8 4m 
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Les trente-cinq pages de l’aventure à suivre Sophie et le cube qui parle ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou, à partir du n° 1724 du 29 avril 1971 et jusqu’au n° 1736 du 22 juillet 1971. 
Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 7 de la série, Sophie et le cube qui parle, 
paru au quatrième trimestre 1972 aux éditions Dupuis. 


2 AVENTURES DE SOPHIE 


cJewpre 


T 
UI PARLE 


LE CUBE 








deowbhre 


LE CUBE QUIPARLE 


ZAR Vtheu— 
SCENARIO DE VWCQ 








1, HIER 
fire 





DUPUIS 


MARCINELLE-CHARLEROI % PARIS #% MONTREAL # BRUXELLES # SITTARD 


JE L'AIME BIEN, 













REGARDE TOUS, CES BEAUX 1 PTT BEPNA RD. 4 
HAINE EL NE | | TOUCHE PAS A'ÇA, 
FPE dttén id UREUX 


y ESPÈRE QUE LE PÉÊRE 
CASTOUX AURA TROUVÉ 
CETTE PIÈCE DE RÉCLIPÉ - 
RATION QUE MON PAPA 
L'A CHARCÉ DE LU! 
ROCLIREL 








=. 


AM 


S 








PUISQUE JE TE LE D/S. 


F ” u 
CEST UN “PIED DE SATAN +) ET 267 D'ALTANT, 2118 


TRÈS, TRÈS TRES TOXIQUE : 
SAIS -TU QÙ'IL PROVOQUE 
DE L'URTICAIRE , DES 
CHATOLIILLES PARTEUT, 

DES HALLLCINATIONS , Es 
MEME !P 


Vue CLJEILLIR 
EZ-LINS DE 
CES AFFREUX BEAUX 
CHAMPIGNONS ROJR 
LES MONTRER A' 






TI? 


‘te 









M 





/ 


74 IS SA/S RAS, PTIT BER > 
BE CASTON À A DCA NARD... PEUT: ÊTRE 
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HMM... BEN, MA FOI, | 
VE CROIS QUE C GET SIMPLE À 
LA GROE QUE TU VOIS , LA, 
ATTRAPE UNE DE CES CAR- 


AIMANT, ET PLIS, HOP / 
LA SOLLÈVE, LA TRANS. 









….£ET UNE FOIS L'OPÉRATION TERMINÉE, 
LA VOITURE EST DEVENLE COMME ÇA : 
UNE SORTE DE GROS GÂTEAL/ MÉTAL - 
E, QU'ON ENVERRA PLUS TARD 
A' ZA FONDERIE 





… ET PLIS, VLAN , LA JETTE 
DANS LA BROYEUSE, QUI 
L'APLATIT, LA LAMINE, 
L'EÉCRABOU/ILLE , LA RÉDUIT , 
A' PRESQUE RIEN DU TOUT !/ 















QUI! …. QUIQUI.. QUI /C1, A' L'INTÉRIEUR 
A PAPA..PARLÉF// | DE CE BLOC LE 
O1]... Ol] FERRAILLE / P 
ETES-VOUS EL DITIÉ, FAITES QL'ON 
NE M” ENVOIE RAS À' 
LA FONDERSE /// 
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C'EST INCOMPRÉHENSIBLE ./F 
; DEL/RANT {/...E£T POURTANT 
VITE /SODLIÈN ALICLN DOUIE - LA VO/X 





7 MoNStEUR 1 monsIELr f, NS tm 5 
VOLS... VOLIS ÊTES VRAIMENT J'EiNe DOTE 
LA'-DEDANS 2... VIVANT /Ÿ / a1.JE DÜ M'EN. 












MAIS... MAIS + hd T | DORMIR Au IL FAUT COURIR \ SORT BEL £T BIEN DE 
£ST-CE£E ARRIVE, VOLANT, ET COMME PRÉVENIR LE | CÆ BLOC DE FERRAILLE. ÿ 
V'AI LE SOMMEIL PÊRE d 






PARTICLH/ÈRE- 




















ESS 








ES 
\ 4 Nr ms à ) 
61 I TU — 
RS UN >? \ 
= À TN lt INIGY 
NK2 PT à SV: ON. MW f 
” # f € \Y 4 SE /) | 
Ses 2 Ste. = LA NE te PP — N 








47 
EE 
ET Th » 
ue. 
= et 
. 
ES 


N 
Le 
æ ” | 


MON PAUVRE MONSIEUR MAIS... RIEN,LES ENFANTS! 
CASTOLX, QU'EST-CE [ VOLS VOYEZ ,VE FAIS 
\ QU VOLS EST ARRIVÉ À UNE GENTILLE , PETITE 
2 AP | SIEÔTE / 


, F4 , 









ÇA SUFFIT , N°4. /! 
ASSEZ, AVEC VOS 
STUPIDES TOURS 
DE ENIRILOQUE 


VF 








à EC 
BROTALITÉS, HMM, SFA 
» A ' £ Ce. 
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OUI... JE COMMENCE CET HOMME, 
À COMPRENDRE... LA 

VOIX SORTANT DU cas + EST 
B1OC DE FERRA/LLE... 

LE PÉRE CASTOLUX VEN TRIL OQUE 
PARLANT, BIEN QUE md 

ILLONNE … 


















| VC DEEE 
a, lALE 
(SAR 


) eZ: 





BIEN LES DEUX 
TONNES DOR VIEN- 
NENT DE QUITTER 
LA BANQUIE …. LE 
FOUREON SUIT 
L'ITINÉRAIRE PRÉ... 
PRÉPAREZ - VOUS A 
L'NTERCEPTER 
DANS UNE VINEGTAINE 
DE MINUTES... 


TOUT EST O.K.! 
NOUS. SOMMES 


PARÉS POUR 
L'OPÉRATION N°1... 






VOILA TOUJOURS UN 
MYSTÈRE D'ÉCLA/RC!! 
RESTE A' CONNAÎTIRE 


LE POURQUOI DE 
CE CLIRIEUX 


NH. 
TI TIESAT: 


VNGT MINES PLUS TARD, UN 
FOLIRGON APPARAISSA/T Aij BOUT 
DE LA PETITE ROUTE DÉSERTE... 


perte 


he 






LT + 


PAL N°3, PRENEZ 
ne VOTRE POSTE À 
F4 N LA GRUE ,!... N°4, 


VENEZ AVEC 
MOI 





2 TENTE 
ea LO NNTUMNT) / 
\tr (REX lé: 


LES 








e 


MOI NON 


] / a. on > Fe 
PLUS , DÉSIRÉ ; …. \Æ Mi 
AHLALALA  & S/, AL . ES  — 
ONS, NOS PATRON, LS A 
AVAIÉNT PRÉVE ES MP ETE, 
UNE ESCORTE DE DL Gi Æ 


MOTARDS / 
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? 
PPMÉRIDIENNE 








HUM... EllH.…. EXCUSEZ - MOI S1 
JE VOUS DEMANDE. PARDON DE 
ME PERMETTRE D'ÊTRE /IND/SCRET 
… AUMHUM... MAIS QU'EST-CE 
QUE VOLS FAITES LA', SJ/S 
VOTRE VOITURE, ALORS 27 


22) LA SIESTE,S! 1 COLÎEZ , MADAME, VOTE 
* /VOUS PRÉFERE Pr . 


VOITURE , LA', FAIT BOI- 


CHON, ET NOLIS, ON 
VOLIDRAIT BIEN PASSER, 
PARCE QU'ON EST 


P ET us 





147 













HÉHO /ARRÈTE TON 
CONCERTO POUR KLAXON 
Fo Ad Cr CS 
CE GARS. LA 
D LEST EN PANNE 4/2 dé 









EH BIEN, CHÈRE MADAME, 
£H BIEN,ON À DE PETITS 
ENNLIS MÉCANIQUES © 





VE PAIB LA MÉRIDIENNE, 
MON BRAVE AMI 





LEZ; 





TROLVEZ VOUS UN AUTRE 
ITINERAIRE, MON BRAVE 
AMI /... LL Y À TOUT 
PLEIN DE ROUTES RAVIS. 
SANTES DANS LES ENVRNS 


ed SAVEZ 
5, >: 





7 VOUS SAVEZ CE QUE 
DITES ,LA PETITE DAME # J'EN FAIS, MO), DE LA 


WEILLE CGALANTERIE 


VOTRE BRAVE AM 
TROUVE QLE LA PLA/SAN- 
TERIE COMMENCE À' GE 
FAIRE LONGUETTE #/ 
Q 2 



















VOULEZ - VOUS ME 


LE..LE FOURGON, Ÿ J 
AA DISPARU 4e | 
ea de 










RENDRE MES - D nn 
VAMBES, BRUTE \\\|  MNEINE. 7 
LAAd SR SÈŸ Sr — Ex \ - 7. FC 


La 
4 
mn 


. Le = 

D Ce CSN 

| Œ Æ 2 ES 4" 
2 \ À 


= 
Pay. 


. 





4 


LE RONRON DU MOTELIR DE LA 
GRUE A CESSÉ L… MAIS 
QU EST. CE LS PEUVENT 
D.DÉSIRÉ D) |A SRE ET 
D 4 
/ € £: S F sa # | ES 7 
Sn va DE LA 
Eur oN vois !/ & / 
ME RAPPELLE MON O£C. 
VEU DE PÊCHE MAGNÉTIQUE £LLEÆ / 
QUAND V ÉTAIS MÔME... 





SOUS CETTE 
VOITURE 
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ALORS ,LES P'TITS 
GARS ?'ÇA BOUME 


“ os 
RL LA 7 
x. 2.4) 
" NN | L \ | 
! [N Lu 

En 

> 

© ; PAT" 

P 7° 


7 


ME. s LA À —" : 
æ (A Pa es 
C= 407 a Fe 2 Éz ASZ Ld 


nl = d 


4 = 


PARFAIT / 
ALLEZ METTRE 
LA BROYEUSE 

EN MARCHE, 
N£Æ/ 





LS ONT FAIT MARCHER LA 
BROYEUSE . LMAIS QU'EST.CE 
Qu 15 MANIGANCENT, MAIS 
Qu EST-CE QU'ULS MAN - 
GANCENT P/P 


lev/, Le 
a —. 3 CA 
‘© - 


Der VO/LA\, 
LE FOLA2EON 
ET Son ui ENU 
RÉDLITE 
Pr rie LE 
»n &LOC DE FER- {f 
= + = à RA/LLE ANO - {2 dl 
IS a - RS: OR pe MYME ! — MDP 


ot LA 
LE 


ZE STRATAGÈME y 
EST ADM/RABLE : 


D'OR EST ENFER 
DANS CE VIL MÉTALT 


QU) EST-CE QUE ...? 
AH Ou / C'EST LE 
BALUCHON QUE TENAIT 

LE GAMIN QUAND... 
HAHA / QUELLE 

FROUSSE VE LEUR 
A) PASSÉE /! 





Arorroné n°4 / en SAVAIT QUIL EMPORTE UNE RATION 
DE “ PIEDS DE SATAN* CAPABLE D'INTOXIQUER LA POPU- 


CHOLETTE! LATION D'IN GROS BOURG ./ | : 


SG (#7, 
DES EPS, LA SE TAPER UNE 
1, DE CES SOMPILELSES 


OMELETTES .! 
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DIGITALES QUE MOUS AUIIONS /SETTE PARTOUT Où) 
PL LAISSER PERRIÈRE 






Re ER cc NS DS et 
RSS TRE | | Les 
L'INQUIÉTLUDE ME RAVASE. 


AN 
| 






MAIS QU'EST-CE QU'A PL, 
RETARDER A'CE POINT 
\ MA PETITE SOPHIE : 



























OVAE 2 vous 
d LE : ÿ 

M'ARRACHEZ LÀ MOUSACHE )s À QUELLE AVENTURE, MON 

tr TONY DIU yet, QUELLE AVENTURE ! OA] 





#7 OA, 
® "ONS'ELR 
; LE / 
COMMISSA/RE . 
AOLI< IL S'AGIT, 


! 


LR 

We 
The 
LE 
P QI 
| y 


2 
t 





a 

FASEN 

IR TES 
EU U27 
ES TU 
mm Pa d 
NEFLAME 
F 


a! 


. ET WINGT MINUTES APRÈS 
MO AUSSI JA) COMMISSA/RE 
MA& A\ MA HORBACE CORLACE 
VE . | 












… CES CIS ATROCES 
MAIS NON MAIS NON 
VE VOLS, VURE QUE 
NOUS N ASSASS/NONS 
PERSONNE ICLMONSIEUR 
LE COMMISSAIRE, ,) 
VOYONS .’. 









NES 


= 


rer 


a L frs, 
æ 
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—… MMMH {.. PROCÉDONS PAR ORDRE . 


À VINTERROGERA/ D'ABORD LES p 
».. CONVOTEURS DJ | FOUREON 


7 EU … CEST El 
| 







SALE TE 
æe 


GE 









NOLS DEUX QUE 
VO/LA', MONSIEUR 
=\ LE COMMIS... 








HAMMM … VOYONS FA... AMMM.…. OHOOk! 
EXACTEMENT CE QUE J ESPEFAIS 
DÉCOUVRIR : DE TRÈS VOL/ES / 

PROTUBÉRANCES OCC/PIJALES ! 


UE 4 


\ 00€ 


VE PROTESTE 2 cm°sare, 

PERMETTEZ - MO DE VOLS DRE QŒAÆ 

VE TROUVE VOS MÉTIODES D'INVEST]- 
GATION Fos TE ti + S'OMMA/RES 





CRIMINELS CHEZ LES 
INDIVIDLIS / OR LA PALPA- 
TON RÉVEÈLE CHEZ CES 
DEUX-LA CE QUE NOUS 
AUTRES ,ADEPTES DE LA 
CRANIOLOGIE , APPELONS 


— DUCRIME : 
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ABRÉGEONS {EN AVANT, 
APPROCHEZ ,QUE JE 
PUISSE VOUS PALPER 








MES GA/LLARDS , VE 
VOUS ARRÊTE POUR 
COMPLICITÉ AVEC LES 
AUTEURS Di) HOLD-UP/ 





MONSIEUR , SACHEZ 
QUE, MISE AU SERVICE 
DE LA CRIMINOLOGIE, LA 
SCIENCE DE LA CRÂN/O- 
LOGIE PERMET DE . 
-DÉCELER 4 COUP SÛR 


COOk 2/5. MAIS 
C'EST ÆFFROYABLE, 
FA LT hummm. Fe 








VOUS, MON GA/LLARD, 
tu: VOUS AVEZ LA PLUS MON - 
NN SRUEUSE BOSSE DU CRIME 
QUE DO/CTS DE CRAN/OLO. 

WGISTE A/EN 
F 





MAIS ENFIN, COMMISBAIRE, CETTE 

BOSSE, VE ME LA SUIS FAITE 

AL) VOLANT DE MA VOIRE, 
EN PASSANT JR... SUR 





… DONT CES DEL/X COCOS.LA' SONT 
LES COMPLICES .’… EH BIEN, VOILA' 
UNE ENQUÊTE LESTEMENT ET 

CRANEMENT TORCHÉE /.. ALLEZ, 
EN ROUTE , LES ENF... 
















PARFAITEMENT /ET JE 
NE CRAINS PAS DE 
DIRE Qu/"'IL SERAIT 
CRIMINEL DE LASS£R 
EN LIBERTÉ LE 
PROPRIÉTAIRE D'INE 
PARE! 





C'EST ÇA. cEsr 
FA / DITES QUE MON r 
PAPA EST UN CRIMINEL : 
UN, UN AL CAPONE {7 
MAIS DITES- LE 
DONC. 














PONS VOUS FEREZ DÉVE - 
7 LODDER ÇA CARE-DARE! 
…£T VE VOUS PROMETS 
QE AVANT LONGTEMPS 
À NOUS ALIRONS /DENTFIÉ 
LES ZEÉBRES... 








ON DIRAT QON VIENT DE 
SE FAIRE UNE VOLIE BOSSE 
DU CRIME, MM, MONSIELIR 
LE COMMISSAIRE ? 
bi) 










LE LENDEMAIN, DANS UE VILLE ÉLHENÉE ” 


: / 
of 







F7 BON 
SANC / VOILA' 
QE CES 
DRÔLES DE 
MALAISES ME 
REPRENNENT: 









; 





l 


10., 





TN 





‘ 


/. A PROPOS DE L'ÉTONNANTE o | 
CONRAD 

DÉCLARAIT CE MATIN A' couleur 
REPORTER. 





OULALAA' CES VERTICES 7°. MOI 

L A PART LA RÜUBÉOLE LA COQUE - 
Lu HE, LA ROUGEOLE ET LA S'CARLATINE, 
N ‘A/ JAMAIS Et) LE PLUS PETT #0B0, 















MAIS P.. MAIS, MA PAROLE {!/ 
SI CE N’EST PAS UN DE 
MES GANGSTERS EN 


EST QUE 





MA CONVICTION DEMEURE ENTIÈRE !... CERTES, 
31, TOUTEFOIS ET NÉANMOINS, LES CONVOYELIRS 
PÉÉSUMÉS COMPLICES DES AUTEURS DU HOLD.UP 
S'OBSTINENT ÀA' MER AVEC CETTE FAROUCUE 
NERGIE ÉÉSESREREE QU/ CARAC - 
TÉRISE LES (//diii CRIMINELS DONT LA 
ZONE =" "occ/PI TALE CRÂNENN,. 




















pos Ne CE à 4 





Our /Vous, LA'/QUI ÊTES EN 
TRAIN DE REGARDER LA 
TÉLEVISION U 





à 








T'ES FAIT, TOTO /NE 
FA/S PAS ‘LE Z/GOTO, 
OÙ JE TE DESCENDÉS 


ES = ZATTRIIN f 
=, 
0 LI HE 72 
+ Le 

722 . no E 
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RE 


AT 
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BAISSE LA 
TÊTE, T' AURAS 
L'AIR DUNCORER 
7070./ 


ET TU ROULES SANS TENIR TON 
GUIDON, EN PLUS ! NOUVELLE 
INFRACTION ! HAHAAA ./ 
| Rx V7 - 


_ 

LA 

A 
CL À D 

G ef 


he SE À 








[P. VOL LE 


TRIPORTEUR !/ 
DÉCIDÉMENT, 
7L1ES INCORRI- 
G/BLE, 7070 ,/ 














AAA LE 77: 
TOUCHÉ./ VLACHE 










DÉLIRE 
MHALLUCINATOIRE ./ ; 
A’ L'NSAITUT NERO. 
PIYCHATRIQUE , EN ; 
WIJES'SE : 


















cu, al 

DAccoRrD JE SUIS UN CHIEN \\C( 

OLUAF MAIS PAS UN CHEN 
PERDU SANS COLLIER/OUAF!/,, 

ET JE pe VEUX PAS QU'OW 

ME METE EN mt mi 


» OUAF/OUAE. 








ET, | 5 
> SJ Tea ER 












IN SOIR. 

LE rs wy PAPA ] [A Y EST : VE CROIS 
La "4 SAVOLZ OÙ TROUVER L 

À DE NOS GANESTERS, /° h 

+ '], 
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WIN ÉTRANGE CAS D'INTOX/- 
CATI/ON. VELIDI, VERS /2H30, 
LIN INCONNE À ÉTÉ TRANSGEOCTÉ 
A’ L'INSTITUT NEURO- PEYCLIA - 
TRIQUE DE WIEILLEVILLE - LA - 
NEUVE … 


LE HASARD M A FAIT TOMBER 
Eye UN MINUSCLILE FAIT DIVERS... 









2 


j {4 
7779, Ed || 
PN CE = 
mn à 


ee. 








RAPPELLE - 701./C£S “PIEDS DE 
SATAN “ COJEILLIS PAR P'TT 

BERNARD, LE VOUR À) HOLD - UP 
QUI N'ONT JAMAIS ÉTÉ RETRONÉS! 
£T S'US ALA/ENT ÉTÉ EMPOQES 
ET CONSOMMÉS PAR LUN DES 


LE MALADE ÉTAIT EN PROIE 
A' UNE FORME DE DÉLIRE 
MALLUCINATOIRE CAUSÉ 
VRA/SEMBLABLEMENT RAR 
L'INGESTION DE CE DANGE-- 
REUX CHAMPIGNON APPELÉ 
“DIED DE SATAN ”..£TC, ETC... 


TOUT CECI NETE 
| DIT RIEN 


LH .… NON, FIFILLE, 
VE NE CROIS PAS EN 
AVOIR VAMA/3 

eé 












V'A/ LE SENTIMENT QUE 
C'EST A WEILLEVILLE 
QUE NOUS TROUVERONS 
LA PRELIVE DE L'INNOCENCE 
DES DEUX CONVOYEURS 
Du FOURGON VOLÉ / 


 $ . >" 
EE | 


mn //77 LL , 


AV 













FN QUART DUEURE APRÈS, L'OŒUF À CE PRODIGIELX VÉHICULE - 
ES M. LARAMAZOUT, FONÇAIT VERS VIEILLEVILLE - LA -NEUVE … P EON QUELQUES 
| | Lo y DA | ee —.… CENTAINES DE BORNES 
a ÀA' OH... EN MAL- 
CHANT “A' LA PAPA", 
NOUS SERONS RENDLS 
OANS TROIS HEURES! 
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ETMONS DE TROIS HEURES 
PLUS TARD 


s 'f 4 Dar \ 
CL ee = 7 \ 
H ACER FX à 
SANS 
(PE T's 
SA en EN 
: N 11 \ 
> | ’ 


' 

‘48 
a\ 
1,28 


\ 5% . fe, .. é + 

) se ANA PE 
LL 

Ce Z 7Æ. TE 4 De 

re SCT 


ne 


=ntl 


f 4 








MA SOPHIE, C'EST LE MOMENT DE VERIFIER}, À 
S/ TES SOUPÇONS SONT FONDÉS / @ 










C'EST TOUT 
VÉRIFIÉ ./ 
QUI VOILA, LA- 845.’ 


=, 


v mt , - 
PAIN ÈE 











_— AIT 





VOUS À /OENTIFIÉS ./” BA 
8 ASQUÉS .!/ ET... EUH , RENDE 


VE VOS ARRETE !/ 







DES" MASQUES RICOLOS 
COMME CEUX Di] HOLD-UP ; 
£H BIEN , SI CE NE SONT 
PAS NOS  GANGSTERS 

VENUS RÉCUPÉRER LEUR 
COMPLICE , L'AMATEUR DE 
CHAMPIGNONS HALLUCINO - 
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SUMA/S NON MAIS NON 






ooz// CEST EMBETANT, 











MOI, ,NE SUIS EN, / à 

MARTEL , MO ET] CE NET ee EN, 4]. ÇA … PARCE QUE VE NÉ 

HELS, ÊTES VOLE ,, (ACLOU Se C'ECT LINE WE À PAS LT SUIS PAS UN TOURNEVIS, 
NN COUT RE VS 4 OS. D VOYEZ - VOIS … 
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8,1% ,4 NE | 
ON PRE 
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Li 

ASE EST UN MAGNIFIQUE, 
IN DE CO . 


APN EAES 
4 ] AN 
EN 1 









AH GANGSTER JE 
… MOINS QUE N\ VOUS PRÉVIENS QUE 
VOuS.LE 
CEPENDANT 


N°4, VOUS COMMENCEZ 
A' M'AGACER … HUMPF... 
PRODICIEUSEMENT {ous 
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MON PAPA Ÿ | 
LS AVEZ OSÉ 
FRAPFER MON 








EST INFINIMENT PLUS 
DURE QUE LA SEMELLE 

DE MA CHADSSURE, 
| MORT >: 
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ent" 2 à 
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# 4 7)\) 
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Er // IT 
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s fl 4 IN À 
(RANSE 


AT ANS 


5 | EX 4 
EAN? ) CE 
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V'AIMERAIS LU POSER 


POURQUO!) EMMENEZ- VOUS EN 
QUELQUES QUESTIONS, 
Nez... 


QUELQU UN À DÜ 
CE QUIDAM, N°2 ? / /] 


APPELER LA POLICE ! 
SANS DOUTE AUREZ- 
VOUS MAL FICELE 








f 1 
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GE N 
fe 


LL WA 
LS 


BD) ET PUIS, CEST EXCELLENT 
7. 2'AvoR UN HONNETE = 
Be C/TOYEN AVEC SOI, QUAND ces 
MESSIEURS, DE LA POLICE ONT APR 
DES VELLÉITÉS DE FAIRE CII 
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CEST VOUS QU 
AVEZ ALERTÉ LA 
».. POLICE, MADAME : 





TENUE COITE !.. MAIS 
SITOT MES TVYÆS PARTIS, 
A! SAUTÉ SUR LE TÉLÉPHONE! 
DRINE- DEINS ET VOILA / 
EN CHASSE, MON Re 


NOTRE SOCIÉTÉ 
REGORGE DE MALADES 
MEN TAUX Qui! S'IENO- 
RENT {VOTRE COLLÉSUE, 
LU, CE SERAIT PLUTOT 
LA PARANOIA QU LE 
GUE TTERAI T7, MON 
PETIT./ 


TAIT 7 


4 / ju 


FILONS AVANT 

QU'ELLE NE M'AIT Déco 

LE 2 \ VERT UN COMPLEXE DE 
PAT FOLIE DES GRANDEURS/ # 


VE VEUX ALLER AVEC 
VOUS US ONT ENLEVÉ 
À. MON PAPA / MON 













DEUX HOMMES ARMÉS, 
MASQUES SONT ENTRÉES! 

… AVAENT DES ALLURES 
DE PSYCHOPATHES.,/.. 


C Z2Te 

ANS >: if ce 
DA F y? à 

RD ” SO 2 # 2. 


BRE (3, CELUI QU SE 
PREND" POUR IN } 
MARTEAU + 


PAN7E 
ee. 74 ak 
e— LA ir, 
SNA 272 <  ÿ 


ATTENTION, MON 
PETIT /.. MOI, A' VOTRE \ 


DU TYPE QUI VOS "CHIENDENT 157 7A 1S 


ACCOMPAGNE, LA\.. 


ROULENT COMME DES 
ÆOUS, CES YENES 


Ÿ PQ 


* 


CHOT ! PAS S FORT, 
MON PETIT / VOUS 


MAIS... MAIS ! ATTENDEZ 


CELUI QUI SE PREND 


É), POUR LIN nd 
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ALLEZ / TOUTE LA 
COMME, CHIENDENT : 
{LS ONT PRIS ZA 

ROUTE DE DOUB/ZO- 
SLR -LAPOMETrE / 










S/ JAMAIS JE RÉLISSIS 
A COINCER MES KID. 
NAPPELIRS, CEST LIN 









PAS D'HÉG/TATION ‘Y 
PARTICIPE À'L' AALLAL 
UNE FAMEUSE CHANCE 


EUH... C'EST QUOI, AU 
VUSTE ,LA PARA .…. 
PARAGHOSE , CHEF. 


HNIM... UNE SLUPPOSITION... 
QUE VOUS SIMPLE AGENT, 
VOLS VOUS PRENIEZ 

POUR MOI, VOTRE SLUDÉ - 


RIELIR HIÉRARCHIQUE 
Et BIEN, CE SERAIT DE 


| PARANO/A ,BR/GADIEZ 
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e", . 
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QUE PAPA MAT APPRIS 


A'CONOUIRE L'CŒLIE 








BOW ! J ACCÉLÉRE NOUS ALLONS 


M ON NOUS FILE LE N 
D. 5 DISTANCER CES SUIVEURS, AF: 
| TRAIN ‘.… GROSSE DE DONNER À'NOS GENS LE 


TOURNANT ET ANJENNE IGPOSITIE 1) AU LIEU-DIT, 
DE TORPILLEUR LE DISAIS TI PRE / 
LA POLICE, N°2 / 





DERRIERE / NOUS 

LEE AVONS LITTE - 
RALEMENT LAISSES 
SUR PLACE, N °2 ! 


DISPOSITIF 
DJ'"'VIRAGE DE 


LA MORT PRET 2 


FONCTIONNER 
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D “LE VIRAGE DELA MORT”. 





CES POLICIERS 
VONT TOMBER 
DANS LE PIÈCE 
LE PLUS D/ABO- 
LIQUE QU 'AIT 
JAMAIS CONÇU 





. > L' + 
» . . : ee; _— mm 
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ET, - sis 
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PARFAIT !/ LE 
CAMION EN TRAVERS 
DE LA ROUTE, 

MAINTENANT / 









TOUT EST } 
PARÉ, N°5 ; 
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NoS À N0O2... DÉCOR EN 
PLACE POUR LA GRANDE 
SCÈNE DU “VRAGE DE LA 
MORT! ! HA LA ELA | dl 
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| | te um 
Lt bre C (0 vFa— rl et + 
# ph, 7 rt ; 
(13 | HT z 
__. ee —, TT À | 






57 EG 7 N VE CONNAIS.. 
| OLAMVE.! se EEE E! PAS DE DANGER 
\ | /APERÇOIS LA | ‘j QUEJE NOUS 
s ? » C / 


SH VOITURE DES 3 
AR OL /CIERS 


” 
se4 RATrRAPE {| 
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HÉ /f LEVEZ 
LE PIED, CHIEN - 
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LES... LES MALHEUREUX HS À 


SONT RESTÉS ENFERMÉS 
DANS L'ÉPAVE 
1, 


A 









OH!MAIS BIEN 
SLR / L'EMINCIELR 





/ 
More arme FPT 
0 DES FLAMMES 7.7 


QU'EST-CE QUE ...? LE 


AN 1277 
N cc 








ENCORE VIVANTS, PEUT- 
ÊTRE .… AAH! C'EST 
VRAIMENT TROP CHAUD ; 
… PFF... VARRIVERA|/ 
VAMA/S À'.…. £T POURIANT 
: /L FAUT QUE... 
> ne fl 
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ne 
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UN PETIT COUP DE POLLE, 
LT CETTE BOMBINETTE DOIT 
DÉB/TER ASSEZ DE MOUSSE 
POUR ÉTOUFFER NET 
L'INCEMTE Du PUITS DE 


Æ- LL 
£e 


A Li LES 










> AIS ?.. HOLLA' / CETTE MOUSSE SE 
SOLIDIFIE INCROYABLEMENT VITE {? 
£S) JE N'ARRIVE FP48 A! SORTIR 

CES MALHEUREUX DE LEUR 










MIRACUL EUSEMENT SAUFS 
BRAVO, MESSIEURS . / DES 
CAGCADEURE PROFES - 
FIONNELS NES EN SERAIENT 
PAS MIELIX TIRÉS ,!/1, 

PAS DE BOBOS NI DE 
BRÔLURES . ? COMMENT 












EUH A' PART UN PETIT TENS ?.CEer 

ACCÉS DE PARALYSIE JE. / 

GÉNÉRALE , VE ME ns" is 
PORTE COMME UN 


T COMME UN POULET QUI AURAIT 
ÉCHAPDÉ, A ' LA CASSEROLE / 
HAHAHA / ET VOUS, BRIGADIER , 
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JDQÏE AiEAÏE!/ LA. LA MOUSSE #! 
* LA MOUSSE EST EN TRAIN DE 
UITE JL FAUT 
HÉ?) _LURCIR Fr 
N_L'ÔTER VITE |! 
LA 


4 D) 
un Cu 1 | 
. A : à + 
7re& | 
de \ AU va \ 


1] 
._Æ + 
— = 
' 4 + 
U 
D 0 


\}é 
(A2 LE 
. wii 




























CA S'EST DÉFINÈ 
TVEMENT SOLIDIFIÉ! 


D'UTILISER 
UN MARTEAU - 
PIQUEUR 


LA BOMBE! 


MALE SUCETTES.// 
fA,CEST UNE JPÉE.! 
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AVANT DE TENTER DE RETROU - 
VER PAPA, /L FAUT ABSOLUMENT 
FAIRE SECOURIR LES DEUX 
MALHEUREUX POLICIERS TRANS. 
FORMÉS EN FAIRE 
ENVOYER UNE PANNELSE 
POUR LE CAMON AUSS!... 
L'EMBETANT EST QUE LES ABONN 
AU TÉLÉPHONE NE DOIVENT PAS 
TRE LEGION DANS CE BLED./ 



















P NOM DÜUNE 
PIPE EN __ , 
ÊTERRE CUITE 


L2 
PATES 
“itre % t 
: \ , el 
PACA ER EE n L 
Lo a À 


cr, pm 7 1. 
rt HULL | LP 
ef ILE 


fecess<< d 


QU Ra AL ATTEE EN N EMMENANT PAS CETTE (SE: 
LA SEULE FONDERIE ARTSANALE | AT TT GAMINE, VOUS AVEZ COMMIS UNE BOLRDE MONUMEN | 
DE LA mg VE PARIE F A TA LE, N°2 Fe. NON, IMPOSSIBLE D ÉVACUER LES 
A | (EUX : NOUS À UNE E EN £NCE 
L ENDROIT 1 - es ai 4 MEN MOMENT !/ CEST ÇA, TACHEZ DE PAIRE 
QUE L'Oke V4 / æ | er . 


— st 
















.LA MÊME GAMINE. Qi 
ASSISTAIT À L'ATTAQGUE 
Du) FH/REON D'OR .{...£T 
VOILA' QUIE, CE SOIR, PAFA 
ET FIFILLE MAIS TOMBENT 
DESSUS AU MOMENT 

DRÉC/S À) MNOLUS SORTONS 
DE LA CLINIQUE 


ets 1 
LÆ 1 





169 


















S/ VOLS ESPÉREZ ME 










DcZe7 mon PEUT EM L VA Vous EN FAIRE EMMENONS'LE 

















D PIED 
MS PÉCHAUSSEZ- 
r LE 4 uns 






M DO/GT DE PIED JPÉAN/=XS DIRE BIEN D'AUTRES RENDRE LOQUACE EN , 
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HÉ / J'OUBLIAIS! À 
L VITE .!. ÉTEINDRE 4 





PROTÉGÉ PAR Sa 
CARAPACE D'AIR Qui 





+ S! VOLS VOLILEZ TOUT 


LA 
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MA CLRIOSITÉ 
ÉMINNE ET MOL 
W VA S'INITELRL 

À4' FAIRE LE TOUL 
DU PROPRIÉTAIRE 





TEE de ‘ 1# 
Al Et A 
er te # 


: - 
© 





OPHIE PROSRESSE, SANS REMAR. (SR TE 
QUER QU ELLE VENT DE COLPER ES ù Ra FT DAS 

LE FAISCEAL INVISIBLE D UNE "5 D 7 CS à fr "1127 GINS D'OR, MAIS DES 
CELLULE PHOTO: ÉLECTRIQUE... | LS SN s ——7r"i2 1; \BOT,ES CLISSALRDES Di 
PRE ZA! à | \, \ Le . (7 ETAL QUE 
A (44 | 

(, 41 af 

Pl ea cs. à 
er qu 


ER NC 
» ac DR e\ 4 | 
| , \ f. gs } 


US É 


= 
juin 
H | 4 Ke : RS NX 3 


is 
NI 


CETrE CLASSE NB 


N DE SE DEMANDER CE … LES LAVEURS 
POLISSE CES GENS-LA' A' SE 


D 7AZR DES HEURES SUPPLÉ - 
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ALORS, LARAMAZOUIT,, 2 ef o2 1/ 4 
CES RENSEIGNEMENTS . 2 Er ,” T he y per à 


' 
ALLUME !/ 





MISÉRE VE BRÜLA/S 
TELLEMENT QUE ME 
VO/LA' CUITE .{. ET PAS 
QUESTION DE TENTEL 
DE ne LE COUVERT 






TN92 vous RESTEZ AVEC NS / mr] 
LE PRISONNIER / LES I = NRA E 
AUTRES femme - a NE 





TRAME | 
AAE VE PA 








ee 

ed eme. 4/74 : , 

> 4 T'AS À 

Ÿ = 18 LA VA 

as nn 22. " 

_ , 

F 
PET 


Q 
PF CPR L TU | ER, | 
PAPA, D, NI 2 y, e 
"/ CS : J3 #7 
PIE NE VOIS NOR eg 
W PERSONNE. 


= 
ARS 
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. YJOLA {MON POIDS VA FAIRE 
REDESCENDRE LA PORTE {… ET, 
CE GARS CI RESTE LA'/. HE, 
MAIS! AVEC LIN PETIT PEL 

DE CHANCE… OÙ , C'EST 
NUL AINE IDEE, FA .! 


\ 



































I <ÉE 
< 7) 
| = roms, € 
TA. 2) VS 


LE TEMPS DE D 
CET ABOMNABLE CAAU- 
DRON DE SORCIÉRE, ET 
VE TE DESCENDS, PPA! 
ENCORE LINE SECONDE 
DE PATIENCE …, 








MOLN=22, 


PAR ICZ LES 
GARS/ 
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COMMENT SICEST 
CETTE GAMINE / 
W, 





AAÂ 


e 


À 
CUS 





/LS HÉSITENT... VOILA'!ULS LU = NOTRE SELLE CHANCE : 
VIENNENT... R46 DE SORTIE | {SE BARRICADER QUELQUE 
A' TENTER !/LS SONT AUS! | (: « dis“ PART DANS LA MAISON ET 
SURTOUT TROUVER UN 
5 ÉLÉIONE ! 
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EN TOUT CAS, MA SOPHIE, 


ALLER CSSS 
(= ( W Lt “px U//1N LE Le | “ 
SO TA 


| JUES ARRIVÉE A' TEMPS. GMA A 
à ms" SELS LEE 
P SRVEGENT 
A (3 


JE COMMENÇAIS À) 








OH /SANS DOUTE CONTIENT 
ELLE ENCORE PAG MAL DE 
OUSSE .. DE QUOI REM- 
DLIR DEUX OU TROIS 
LAISONS COMME CELLE-CI, 
JE PRÉSLME .… POUJROLO! 
CETTE QUESTION, MA 
FIFILLE © 























V7L SAIS, LE SAVOIR-VIVRE, 






ELIH JE DÉCROCHE ?. 

























D VE 5ceA -CE PAS TRÈS À VW LES CIRCONSTANCES... 2 
| À / V. ET ?.. À Le 
G- — nn ES k 
Ne è 
08 US | 


ALIN à 






IDITTT 


AU MÊME INSTANT # 
AU PREMIER ÉTACE 


7 t ‘ 
fa =" % LL 
. D AL s 
> + du 
. 
"1, 
M. * 7, j / !/ 
ARS “: ve. 





C'EST UN MONSIEUR SE CE SILENCE, 
MARTEAL) QU] DEMANDE 


UN CERTAIN LECLOU 7 





JE ME DEMANDE CE 
QU'ILS PEUVENT BIEN 
FRICOTER , EN BAS {7 
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TOUT A COUP... 





Ras PNA 
IE 
Ever TA 






\=7 PAPA / 
TT ENTENDS ? 


ALLO ?... OÙ … VE ….EUH, 
A! QUI AI-VE L'HONNEUR, 
MONSIEUR ©. PLAÎT. IL ? 

COMMENT ?...Qu ? 


2222.822.. 
822222. 






VE VWS_VOIR . ‘PAS } 
OUBLIER MON _.,  Æ 





GQUE . 





ne” 


/ 


ER eZ 


co 


Be Qi g 
4 


5. (4 








NON, MONSIEUR À JE NE SUIS PAS 
LECLOL / VE VOUS PRÉVIENS QUE , y 
VE VAIS RACCROHER , MONSHELIR -; 

JE N'AI PAS QUE GA A' FAIRE, MO), 


MONSIEUR , D) MARTEAU ! * 
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dis d Le 
NERVE , PAS VRA/ 2 


PAF! VE SUIS LIN 
hs Eee er 


CA) 


Le. ” = 
Æ SN 
4 \| Le 
AC 


ET, CEE PORTE F FERMÉE + 


. ÊE : à. P TT. à 

LE SALÜT .!. PELUT.ËÊTRE 
AUSSI LE... Of! TANT 
PIS (aies, 7 


VOUS ÊTES EN CLOUS, \ 
HAHAA / 
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BEN, MON PAPA, TU ES UN, | SFA V EST! J'AI EU LA 
VRAI PETT CASSIUS CLAY { jabs POLICE, MON PAPA “ ET 
EN TOUT CAS, LA VOIX QUE (A C'EST LE COMMISSAIRE 
Ti CROYAIS ENTENDRE Au | \ HORACE CORLACE EN 


7ÉL céairooncun!| PERSONNE Qui 
LECHONE , AIT Do LU, FE SAMÈNE 
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LE COLONEL KLOPORTH /ESDION, LE PAUVRE À £FFEC- INOUT, CES BoSssss 
| FSRX, FAUSSAIRE, VOLELIR ... TIVEMENT DÉJA' 1) CETTE CANAILLE À LE 
‘EN PASSE, ET DES AFFAIRE A MOI, PLUS HONNETE CRAÂNE 


MEILLEURES !…… | 
= AUTREFOIT, | 2 D'HONNÈTE HOMME QUE 


DMMISSURE . VAIE VAMAIS PALPÉ 


We 


L 


(4 LV a 4 vu hi 
\ I 





$ L/SEZ Ou) RELISEZ ” QUI FAIT PEUR À ZOÉ 7?” 


VE 4 


N'EN MANQUEZ AUCUN! 


(UE AENTURE 0€ œŒ, LO pie k è 


UNE AVENTURE D£ Sophie 2 





SILENCE 


par 
Vie. 
ot vida 


1» Le 
| #— 


DUPUIS 


UNE AVENTURE DE SOPHIE 


Jephie 


QUI FAIT 
PEUR À 
ZOÉ? 





A PARAÎTRE : 


LES BONHEURS 
DE 


SOPHIE 
2e SERIE 


EDITIONS J. DUPUIS, FILS & Cie, 39, RUE 
DESTREE, 6001 MARCINELLE, BELGIQUE - 
DIFFUSION POUR LA FRANCE : EDITIONS 
DUPUIS, 84, Bd SAINT-GERMAIN, PARIS Ve. 
1050 BRUXELLES, 97, rue de Livourne 
SITTARD,. 13, Industriestraat 


D. 1972/0089/96 Imprimé en Belgique 











L'album n° 8, Les bonheurs de Sophie 2° série, est paru au deuxième trimestre 1973 aux éditions Dupuis. 
Il contenait sept récits complets publiés initialement dans le Journal de Spirou : Les Deux Vœux, 
L'Épouvantail, Une affaire d'État, Une histoire de fous, L'Envoñûteur, Un joyeux Noël, La moto volée. 


Vous trouverez dans les pages qui suivent les quatre épisodes qui s'inscrivent dans notre chronologie, 
tandis que les trois autres sont respectivement repris en pages 60, 68 et 132 de cette intégrale. 


Les planches de ces histoires avaient alors été remontées dans l’album original, 
en décalant les parties supérieures et inférieures des planches sur deux pages différentes. 
Nous vous les présentons ici comme leurs auteurs les ont conçues, 
fidèles à leur présentation initiale dans le journal. 








dopbre 


2 = 
ème SÉRI 
Ë 
Je 


par 












LES BONHEURS 
Sepbre 


éme SÉRIE 











FAR 


TEXTES : WQ 





DUPUIS 


MARCINELLE-CHARLEROI % PARIS # MONTREAL # BRUXELLES *% SITTARD 





UNE HISTOIRE DE FOUS  2D->> 


n 


Les huit pages du récit complet Une histoire de fous ont été initialement 
publiées dans le Journal de Sprrou n° 1744 du 16 septembre 1971. 
Elles ont ensuite été reprises dans l'album n° 8, Les bonheurs de Sophie 2' série, 
paru au deuxième trimestre 1973 aux éditions Dupuis. 
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DITES, PATRON ALORS, C EST ÇA , 
VOTRE GÉNIAL PROFESSELIRR 17 
VEAN -LUC SZLISZUK P{ ÇA /J CE 
CLRÂNE D'OAIF. CE NABOT 
DÉSL/YDRATÉ ,1 






CE NABOT EST LUN NABAZ LE L'INTELLEENCE CRÉATRICE... 
DIS-TO/ BIEN Qu UNE MIMISCLLE PARCELLE DE LA 
MATIÈRE GRISE DONT DISPOGE CE GARS-LA' NENTRE- 
RAIT PAS DANS LÉNORME RÉCEPACLE VIDE QUE 
2, BALALDES SOUS TA CASQUETTE 












TBON EANE MON INFERMA, 
TEUR NE M'A PAS TIIMPÉ 


LE POINT DENFANTER LINE 
NOUVELLE INVENTION / 


NS EE, IMM 
ZA RÉACTION, 
rs Î MET EN JEU) L‘1S0 
» TOPE DL) BORE AVEC 
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C7 UN ÉBRÉCHÉ DE LA 
© THÉIÈRE , OL, VOTRE 
CGLAND GENE L!. MAIS? .. 
MAIS QU'EST- Œ QUIL 
FABRIQUE LA, PATION ?7 





VeLSr TOULIOURS AINSI QUAND CE PROD) 
CERVEAU) EMPOISNE UN NOUVEAL) PROBLÈME à A' Bas Q 


LE -CORPS : PLONGÉ DANS UNE SORTE DE TRANSE, qu 
À EZUSZUK SOCTDE CHEZ Li ET, CRAYON AUX DOIGE €] JF, ss 













SE METACOIVRIR DE FORMJLES TOLU 
DES CE Qui LUI TOMBE NE ZA à 


ee ne D + ee 











rs _ 


Les 1r- 





QUELLE QU'ELLE SOI, 
(7e FORME DOIT 
POUVOIR SE MONNAYER ! 





CE TYPE EST CAPABLE D'INVENTER N° QUO! SES 
DOIT. NOBMMENT : LA VWANDE SYNTHÉTIQUE AU GOÛT D'EPINARD 
VÉCÉTARIENS OL LA PILULE CONTRE LE MAL DE MER 
DES CHAMELIERS...LN GÉNIE, QUO) 





MÉFIANCE / /L S48 | MAIS 77... HEHO 7 PATEON : 
NE PAS SE LA LA/SSER C'EST ÉCRIT Al) MARLL/EURE 
CAIPER PAR UN CONCLIE- /NDÉLEB/LE , PATRON / 

RENT ABUSIF, CETTE FORMLILE, ( 


VE VOLIDRZAIS UN OBJET 
QUELQLAÆ CHOSE DE 
C'EST 

E ENCROMEMENT ; B£E- 
LA TREMBILOTE … 
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GIEUR NA/ CE LL VOLIS FAUIT : LIN 
LRPHANS LA DÈCE RAR/SSIME FA HA! 









CÉRAMIQUE MASSIVE /DUNE SOLIDITÉ 
A'TOITE ÉPREUVE ,/ MADAME VOTRE TANŸE 





L N'EST-IL PAS EXTREMEMENT RARE 
LE _ RENCONTRER LIN ÉLÉPHANT POLIRPRA EN TOITE QUÉTLDE SE LE 
me: DANS 4N MAGASIN DE LAISSER CHOIR SLR LE PIED./CETTE 
eme: Es e CHOSE, MONSIEUZ, EST /INCAS- 





+ | 








AIS OUAIS... ON DIT [50 ‘NU MP ras MA PAROLE 11 | 
PA... DITES, VOS 10 VE « 4 £ M PA LA VRAIMENT SE LE FLANQUER 
PERMETTEZ QUE S 4 Né NM PARA SLR LE PIED, LE GROS MA/8!; 
V'ÉPROUVE LA SOLI- np ŒIL un | VE... TIENS PON À ÉCRIT 
Au La) AE ; SLR MA VITRINE 2 


OZ, Au MÈME 
INSTANT. 


7 PP 2 .. 
1 Me te 
La: À frire » 
ol d'A 1 EP LA) 
LAC 
or nt Te 
PIC 
AMIE 
AA 
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REGARDE / CZLISZLUK EST PASSÉ SANS 
TRANSITION DE LA TRANSE A'LA JOIÆ 
GAMINE CELA SISNIFIE QU UNE / 
NOUVELLE DÉCOUVERTE EST NÉE ! 
LA FORMLILE EST MAINTENANT 
COMPLETE , GUNTHEL ,/ 


et 


OS 
ne | mt” 
È (©) TT AT 7 
De MT | AA; V LVL L 
rue - nn nur - 
144 A' FAIRE DISPARAÎTRE,) MAIS PARFAI - 
La" £] A ssl SUNTHER ! TEMENT; é 
à | Fe A ‘ 9 VE PI | 
| =) CE \| s BASNOLE, VE LA 
7 4 ee * EE | CONDLIS DANS un 
[AG AE — N 2 UT Sn 7) | 27 DÉSERT 


ET VV METS LE 
EL +. 


POUSSE-TOI, PRINCESSE À 
TONTON GINTHEL A 
BESOIN DE PLACE 





BON QUE GLINTHEIR 
NE TAINE FAS 
— TROP HE 


SOPMELT ON # 
ENLEVE : À 
SOPH | 


” 
| 
Î, 


— 
—- NTTRA 
Ra 


se, Li 
"3 : 
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AH MONSIEUR /. UNE HISTOIRE 
ENTIELLE { ON VOLE MA 








PRENDRE ‘EN CHASSE TE 
CANAULLE DE LIDNAPDELRe!/ 


7O/, MON PET 
VAS FAS TARDE 


1. 


gg ep 
n "4 
» #72) 
‘ll 


Ÿ M4 NE SAIT PAS 
CCM = 2 CONDURE y CE 
? É Æ- ’ 





TENTION 27 
REGARDEZ OÙ VOUS 
METrEZ VOS ROUES, 
=. GROS MALN. 


EN KIDNAPEINE L! L'IMBÉ - 

CALE At LIEU) DE LARGLIER 

CETTE GAMINE AVANT DE 

DÉMARRER ! ET L'AUTRE 

CORMALID LA) QUI, VA ALERTER 

LA POLICE /S1,. À' MOINS 
QUE...ET 





VOITURE / ON ENLÈVE NE FILLETE ! 
MONSIELR, DE GRÂCE, LAISSEZ-MO! 














QU) EST-CE QUE 
VOUS ATTENDEZ 
POUR FONCERR, MON 
VIEUX 17 















LE PATRON AE 
ANT! TOUT 
LA BIEN .! 





190 












LT 0) Ses 


| Lt, à 
. ES © 

















CINQ TONNES DE "4 
SUPER LES 
ET VOLE, Z'AVIEZ OI 

EUR VOS BAMHUITE 7? 


EH BEN COMME C4S3CA- 
DELIR , VOUS VOIS POSEZ 
UN PEU LA, VOUS {! 
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ARRÊTEZ A VE 
+ © Ce 
<< £ TES Ps 


.e 


# E <2 
EXPLOSION, Ÿ” 
DITES DONC! 


SULFURIQUE 
CHLORATE DE , 
SIM. C'EST LA Rte L 





 ( QUELLE HISTOIRE ! JA Ÿ" 


Sa ES EE TE de ce ÉGRA 
TENLRE € CARTE. 
C'ESTLE GROS 


BIEN JOLÉ , GUNHER 4 y Eur Hd à BousEz P4S, HPLE 
DARE-DARE ACHEVE "PL. DEUX ,/ MAIN EN 
RE Re Ta ?) NÉMDE L'A/R / 


IN. INCENDIER  VOIÏLRE... PTIT 
BOUT D ‘CHIFFON.… LOSENCE 


DANS RÉSERVOIR... BRIQUET... 
MA TÊTE … BOUM... A SONNE.. 


re | PE =— = 
b r = us PA 
_ #1 ‘ 
7 Ve SE LEP Z e » 
à 2 o Ke 
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L'ENVOUTEUR 





Les huit pages du récit complet L'Envoñteur ont été initialement 
publiées en bichromie dans le Journal de Spirou n° 1747 du 7 octobre 1971. 
Elles ont ensuite été reprises en couleur dans l’album n° 8, Les bonheurs de Sophie ?' série, 
paru au deuxième trimestre 1973 aux éditions Dupuis. Cette version vous est présentée ici. 
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LE TOIT DE LA... 
T7 7 CARAVANE /<.. 
LE Scan Sans \ 
ze \ E ROUTE 
AA LS 
LL | 7) 
LA £ , 


€ Ta: me 
6 D | 
Sd ÿ 
T'} F 
se. NÈ 






o 
\ 
Ge 1 , 


ITW 27: LL 
N 78, 


SUE 







BEN, GA' ALORS AN AME ORPOTTR VIT TP € 
POUR UN DRGLE D'OISEAL af > Aie à X WL, TE. ee 
C'EST UN DRÔLE DE GROS LOC 
OISEAU QUI EST VE \ RL, 

SE POSER LA'-HAUT, 
P PA / 
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Lo 4 al [@ /<eEr De SOMNAMBLL' SE 
, 29 PTT DILRNE, ENCORE BIEN ! 
CS 7 CIRE 
















RSS SNS SSSS NN 


27 


} 
CLS 


TONNERRE ! LE 

SEAL EST COINCÉ, 

SOLIDÉ A! SOW,/ 
CRAÂNE 


IL FAUT RAMENER CE MAL- / 

HEUREUX CHEZ LU, AE) VILLAGE | 
RETIENS.LE PENDANT 
JE FILE CHERCHER 


(4 
K | 


RS AN 2 kr 
Le, > RES" ë ; 
Teri 7h, 


RER) Le 
JE 
Z Egane sé 










Co 












rl | 

’ pl ) 
ww, 4 à LT | ae > 4 / 
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MON PAUVRE AMI !… 

QUELLE CUITE SVOUS, 

NE VOUS ÊTES PAS — 
FAIT MAL, DITES PA 2 


PP er 
Ur Mlle 
— te, (f22 LE: 22 
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VOTRE, PAUVRE AM! NA 
RIEN / N'EMPECHE QUE 
VOUS ALLEZ ME PAYER 
UN NOUVEAU VÉLO. HÈLÉ! 
AVEC CHANGEMENT DE 
VITESSES ET L CHROME 
PARTOUT ! HEHÈHÉ 4{ 
TEMIT NEUF 












QUE... QUE JE PAIE ALORS, COMME ÇA 
D VOUS REFUSEZ DE 

. 'e ME LE PAYER, MON 
MAIS ENEIN, M'SIEUR 7 VELO NEUF AVEC DL 
CE N'EST PAS MON CHROME PARTOUT © 
PAPA Gui VOUS A 
FAIT TOMBER, VOYONS, 

TOUT DE 


VE REFUSE DE VOUS PAYER 
QUO) QUE CE SOIT L/RIEN DE 
RIEN Du TOUT !! MÊME PAS 
UNE PAIRE DE PATINS AÀ' 
ROULETFES AVEC DL 
CHARME PARTOUT L/ 









IL SE POURIAIT BIEN 


QUE VOLS DEVENIEZ LA 
COMME LE FORSOULAAN, (TE 
à , ZA , rééd. 


UGS 7 TZ 
AR 
C2 PF 
W) | = Ai | 
V# PER TS) Es TD À ” 


AN RP | 













rs 


VS 
NS AN 
US | 8 





DES DORMEURS 
QUI MARCHENT LÊJE 
VAIS FAIRE DE VOUS 
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ENS POUI, ON DIRAIT. 
E, LA 










TATAVE, JE VAIS 
FAIRE LE TOI UN 








Se dd 





. 








1 1 Fe ni 27 7 nn D CN/// 
É - 7 AAIS ACCORDE 
ŒsS SACS DE GRAN, 
TATAVE | 


| « 
pe. À : 
Delhi | - 
4 #/ \} Fr il / 
4 (te L Fr « 
: 
' 
LI = 1 
— D 
D _— - _— 
e ‘2 d — . Los 
% “ } 
n Î 
: , 
e —— 
nn  _ 


PARCE QUE JE N YCROIS 
PONT, MOL A'TES NOMS DE 





Y POINT TO! QU D'LA D'MÔMERIES DEN - 
QUI DIRAIT. EN GRA/N, x ) 
HÉBÉHÉEBÉHAÉHÉÈHE, NOM 

D'erOS SOT, LA/ HÈBE : 





VOÜTEUR A° LA MOIX HÉ, 


7 = 


d'A 
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+ ee : 
















HEIN HEIN HEIN ? PAS 
RESSEMBLANTE, MA FIEU- 


BÉHÉBÉ / ÇA, RME Tr 


DRENDS GARDE, 
JATAVE / CETTE FIGURINE, 
VE L'A/ CHARGÉE DE FLUIDE 
MALÉFIQUE //,..€T QUAND 
VE PIQUELRA/ À LA 








8 





(«TU DEVIENDRAS UN DORMEUIRR 


MARCHE Lf/hiocs ?1Es 2409 
DE GRAIN, OL VE PIQUE 2?! 









SA 0-27 A 
4 | 
ae 


Ta 











MAIS ... MAIS 


L'AVEZ ZNVOÛTÉ 2) 
Que 7 EE 

fr: + 
LR # Le 





E) 








De 


À CE Lez  . > 


} V1 Le PS À 
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vous, 










VE NE VOUS 
4 PAS DIT 
DE PIQUE 
DES DEUX / 


VOUS AVEZ TROIS JOURS 
POUR M'AMENER MA JEEP 

TROIS YOUR 
GINON,CE SERA L 


S H/ VOUS OBEIREZ, 
| spipaiéetisenhl 
/ 




















L'ENVOUTEUR FAIT, 
fr 
Œ 
QUE TOUT CELA .! 
y | \a 
SR 

UI 


SOMMEIL 


| 


| 


DE LA PRÉTENCLIE MAGIE NOIRE... 
DITON, LA FIGURE EN 

IL VEUT NOIRE … L'EN- 
RESSENTE LE 7008 - 
ER /INFALSE AÀ' 


AR, MENTS QUE LE SORG, 
SL 'IMAGE ENV CIRE ‘ SORNETTES 
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p_——, rs. 


MIA/S ,… CO, COMMENT. 
DOS A-T-IL COMPILS, DEVINE, 
CETTE EGPDÉCE DE. DE SATANE". 


EU MAIS... ATTENDS VOIR... /. 

MON PAPA ,VE CROIS QUE... IN 

DÉTAN ME REVENT., MAIS BIEN 

SÛR MON PAPINET , NE CROIS 

SAVOIR COMMENT CETAFFREUX 

SES WCTMES 
/ 











OÙ VAS -7TU, 5 
PETIT 





ET V'LA 1! 
{LE 21 


4: ‘DE NOM, 
DE D'LA! D'VAUR/EN >" 














ZAV/EZ RAISON, 
LARAMAZOUT !/ 
L'ÉTAIT. EMBUE-7 


(C— a 
à * 
L | 
à 


LA PIPE - SARBACANE 
Qu UTILIGAIT _ISIDORE 
CLLES DARDS ANESTHÉ - 
GANTS QUI FRAPPAIENT 

VOS VICTIMES A'LA 


1 





























ET CEST DELLE 


S/ L'ASPECT INSOLITE ALISSI QU'EST VE 
4/35) NE 


DE L'OBJET N ALVA/T PAS 








FAIT NAÎTRE DES LEST FATÉE L'IDÉE GÉN/ALE 
SOL VOT'EAMNE ! D'EMPRUNTER 
BON D'LA / CETTE LAEILLE 
ARMLIRE PROTECTRICE 






A' UN COPAIN ANT - 






L2 7, 
ot 






’ ex || A “ 
Lee SNENTATEAT 
Far 


BAH ‘LE PRODLIT DONT 
V'ENDU/SAIS MES DARDS 
PROVOQUAIT DES ACCES 
DE SOMNAMBUILISME TOUT 
A' FAIT MOMENTANÉS ./ 









ET TOUS CES GENS TROP CRÉDULES 
QUI, MENACÉS D'ENVOUTEMENT, SE 
LAIÉEAIENT EXIORQUIER ARSENT ET 
NOURRITURE JET LA JEEP QUE VOUS 
PRETENDIEZ M (EXTORC 4 ke P 
ESCROC 


ÆE 
7 DÉAIT VE NE NES 
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UN JOYEUX NOËL 





Les six pages du récit complet Un joyeux Noël ont été initialement publiées en bichromie 
dans le Journal de Spirou n° 1756 du 9 décembre 1971. 
Elles ont ensuite été reprises en couleur dans l'album n° 8, 
Les bonheurs de Sophie 2 série, paru au deuxième trimestre 1973 aux éditions Dupuis. 
Cette version vous est présentée ici. 


LA 


LT æ r. # 


ra 


Va ŒCHEZ SOPHIE, LE 
SOIR D] LA DÉCEM. | 


ç* ne LL 












PAPA !'ANLLE SUCETTES / 
VE PARIE ŒIL TRAVAILLE, 
ENCORE DANS SON LABO / 

… ET NOS INVITÉES QUI) VONT 
ARRIVER / …. 


VOYON 3... STARTER... PIPETTE.…. 
SOLE... P'TIT BERNARD... ALOR. 
MON FAPA 




















70! QU SAIS TOUT, MON SAVANT 
PRETIT PAPA, SA/S_ TU QUEL JOUR 
NOUS SOMMES © SAIS.TL CE 

QUE NOUS ALLONS FETER 







4 











/ AD w=7 2VS: 1VÆ2) 

AS “ | fr1 ‘ Ti1-+r2 

F7” LE 1 E 2 0 C 
PR 80184 







f SY 










) A Ne 
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D) 


La 


© 


206 















MOLIAIS / CEST ÇA, FA/E - 
76/ MA TETE, FRIPONNE... 
HMM.…. BON . ALORS V ENVOIE 


REGARDE , FIFILLE, REGARDE... 
CETTE CHOSE - LA’, VOIS -TU, J'Y 
A, TRAVA/ILLÉ AVEC PASSION... 






















CÈ ES 
\Se D DET © le} 
a \\ CE RS ES 

à ave = or 
PAS PSE 


VÈTOMMIEN £7 MA/NTENANT, 
| TN OBSERVE ATrENT.- 
VEMENT L° f 





















CAGOLILLARDS ÉCAR- 
LATES# CE FELILLE - T2, m 


ON IDIOT QU NOUS k *%° 
CASSE LES PIEDS 



















…#T COMME CECI ©. 










ON. ON DI2AIT 
QE TE. ON 


A COMME LINE = 
(IMPRESSION Ç ) 











- OH CERTES, : 
L'INVENTION N'EN EST QU À' 
SES PREMIERS BALBLITIEMENTS... 
V'ENVISAGE CERTAINS PERFEC- 
TIONNEMENTS... L'EMPLOI D UN 
ÉCLAN CONCAVE , PAR 
EXEMPLE... 


L'IDÉAL SERAIT QUE CES PERSONNAGES 
SEMBLENT LITTÉLRALEMENT | fi “4 


DE L'ECRAN 7 


NZ UM TO 
4.2 = * 
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Un QuART D HEURE PLUS TARD.. np 2. NE MES P0G N 
DR C£LITE CRAVATE 
= | VAUNE À POIS , 
MALUVES, SUILTOUT * À 


San £ : * 


ER AT 
… 04 


L 7” 


LD - 
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TA CA LE POURSUIVRE , RATr RAPER À PA 44 FOREUSE 4 
ŒS ABONINABLES : STI 7  DILES / VUE DE LON, 
FRS À 72 ee ELLE RESSEMBLE 
no DEN\ « 7RES RAT À 
L CN PISTOLET 
| 





2 ADXLLENT 
FOUE UC CŒ /# 

VERSLAS LE / PAS SJ WTE À 
L'REET PAPA @Œ/ZÆ 
VOLS ENLEVEZ , 726 DE 
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NE ASE PAS DE / 
CU/ESTIONS /DÉMARRE, 
SUIS CETTE VO/TL/RE 
JAUNE ! TE VITE 








ENFIV QUOI, SOPHIE, DES 
PERSONNAGES Qu SOR- 
TENT D'INE TÉLÉ Pere 
SERRE. Aie 
QUE... CONNA, 


NT LE 
PRODIGIEUX 
PER 















E /INVENTIF 









jm — 


PE #20 


PHSQUE JE TE 
DRE QUE Lg TE 
HAORISIE, 
AFFAIRE N EST PAS 
CINE BLAGUE 


+ 


Re oi 


FN ne 





ll 


OO. 1. 
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as 
—_e.;. en 





? PAS PRLIDENTS sd 
LES “CAGOLALRDE* 
LA CLEF DE CONJACT 
EST RESTEE SLR LE 
7ABLEAL, ES, ME 
FACLITENT L£ 


TRAVAIL !/ 


CEC/ EST UNE ARME TER- 
RSLE INVENTÉE PAR MON 





TOUT RRRÉFLECH I, 
FARRRCE ÉTAT IDIOTE ! 
£T MECHANTE !.. O4 
ET. AVO/RRR UN PEU 
ABÎIMÉ VOINLIRRRE ET 
FENÊTRRRE AÀ' MO, 
VOLS AVEZ TRRRES 
BEN FAIT / DA1.…, 
.?A 1 


ee ren ANILINE, 2 
TRÉTRODON £T DIBULE !°7° ; 
TOL/S DES pe D par / 22 RNA SOPHIE ‘ HAHA4HA 
BEN, À ALORS 21 : 


)à $ Le x } 
à * ne 8 [ 





; 1e S 
‘© 








q C | 
EAN AE 
= 77e FA À NS en 
DEPUIS DES ANNÉES, TON PAPA ,TROPN PLUS UN MOT, MES AMIS MA PIPE OÙ 
ABSORBÉ PAR SON TRAVAIL ,NÉGL) - VOUS ALLEZ TALUS VENIR JEST MA > V4 
IT NOS SOIRÉES DE RÉVE/LION.)FÊTER PAQUES :. PIPES D: \ 
Ed “ 
on, e 


EST POURQUOI, CETTE FOIS-CI, CES MO ER te 
\ 4 $) . 4 
{l ‘= 

‘ 


rs Ÿ 
> } 
J La A 
A\e7 (1. 
VE 
i 
| 









SOIRRE, CASSER 
EMENT) 
RIRRIE : 1/C/ 

RESERRRVE / 
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LA MOTO VOLÉE 29» 


L \ 1} © 





Les six pages du récit complet La Moto volée ont été initialement 
publiées dans le Journal de Spirou n° 1770 du 16 mars 1972. 
Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 8, Les bonheurs de Sophie 2° série, 
paru au deuxième trimestre 1973 aux éditions Dupuis. 


mu 5 








HONNËTES CITOYENS, NOUS MAIS 
ON SORT TOUS LES DEUX DE CEN- 
TRALE, M'SIEUR , L'ASS/ISTANT 
QUINZE axe QU ON À TIRÉS, POUR 
BRAQUAGE DE BANQUES, FAUCSES 
DÉCLARATIONS FISCALES 
, ET INUIRES AUX 
# AGENTE / 









DÉSOLÉ, VOUS NE CONVENEZ PAS DU TOUT PAR 
CES EMPLOIS DE FIGURANTS , LES CARS .! JE VEUX 
DES TROGNES DE TRLANDS. COMPRENEZ- vos © 
PA S Œ BONNES RALLES D'HONNË TES CITOYENS 
à COMME LES VÔTRES ./ _ HA4/A HA ! / 
BONNES k ma 



















PAS A MOI, LES GARS / ÉCOULÉ, MACHIN, TL COMMEN- EN À AN ALLEZ LA CAISSE 


PAS VOUS, PAS VOUS .! CES A'ME POMPER LIN PEL ET LW/ STUDIO, EN 
PAS AVEC ‘CES ACTE / 

pa Gers hide L'AIR, MACHIN ! ET J'AI BIEN 
RUISSELANTES) 
D'INNOCENCE 7 y / 


WTESSE lEr 


ENVIE DE TE PROUVER QUE GROUILLE - TO, 


74 AS AFFAIRE A DES 
PROFESSIONNEL S , DE 


#5 "A À À 33 d 
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MAUVAIS {77 MAIS VOLS ÊTES 
MALAIS À PLUS MALIAIE 
ACTEURS, $A N'EXISTE PAS !/ 


_ HAHAHAZ, HAHA7 








D 


















AU VOLEUR ! POLICE) 25 ve 
FAITES CUJELCUIE | VENE SE Cuin 
CHOSE , MONSIELR \ . | 


FJGE) - CANWNT 
RE RE 


AJOUTE: 811, € 
Vous 


TROIE MALIAIS 
AUSSI! TRÈS MAUVAIS ! 


VOUS ÊTES P : 
CONGÊDIÉ / = x 
















s WE 










ir COMME D'HABITUDE : 

ON PIQUE UN VÉHICULE | 
QUELCONQUE ./ CETTE 

: LA', FERA | 


Fr D Là 
Al) FOND, C'EST BIEN gAc 4 M 
PRATIQUE POUR SE FAUFILER |) ATOS 
DANS LES ENCOMBREMENTS € 


ne 41 KR 
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VOUS ÊTES 


FAUT QUE JE ALORS , PAS 
CHIE , STARTER 


VOL AMOTO \ LES RATs 
Ru MONS Ur JE Es FocRe EX, 
LA, SBRIER (RE QUESTION DE 


D'HÉSITATION, 


WE Œ DE MORT. 


à LC ME 
ù COWAISSEZ 
LON , f = 
… -## y! M é À Ée". 
MOIRDU DE LA MÉCA- | 


VE SUIS CASCADEUR 
» | AU CINÉMA , ET, DANS 


VRA/E USINE À' GASS. 
MAIS ON CÆERCQUE !L. 


SR 
EU ni ro 
Grrr- 
ROLILANT AUX MAINS 

PROFANE ,/ 










MEME FOLUULIS DANS LE 
S/DE-CAR ,RODOLPHE ! 
| RE TOUS CES BIDULES !. .TIENS, 
PAR EXEMPLE ,CE BOUTON 
IX, ROUGE, LA' "P.JE ME 
| DEMANDE FA css /L.. 














7e je D'Ae 
Le Se, Le 


ta mem r 





— ep 2 © 


| ZZOCSF,; 








[fe . 
‘3 pin tte pri 
“ tu mem de Te 


Re LE TI = — 
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PRODOLPHE | à FREINE # 
MAIS FRCREINE KL ©" 


A. AAAIEAIE ! 1 p. 
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| ‘aAj-e=)s — _ 
( PS7} LOC JA LENG " 
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. a — Re A PT 2 — - 
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REGARDEZ LE croS// OOo! 
VE PARLE QU'H NOLS MAJOTE 
UN NOUVEAU GAG.' 2 


FA HA HO lbs 









HOHOHOHOUMMOUL 4". 
A' MOURIR DE RIRE! 
WOUAAAHAHAHA 






4 












HOLUHOL CES DEUX -LA' 
SONT UNIQUES !HOLUO - 
HAHAHAOLA#H HA ! 
A... ARRETEZ - VOIS SAR - 
TER , VOALEZ-VOUS ?., 

MO OffAA... : 













RÉPONDS.- MOI ,VOS./ 
GOMMES - NOÛÜS DANS 

LA RUE OÙ DANS LIN 
CIRQUE 22 








D 2 
pe 
l, D 


VRRRRIN 
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TOUT EST OK:./ VOLIS 
POUVEZ DESCENDRE 


MAINTENANT! 


MA MITRA/LLETTE 
JTRLIQLEE .! HAHA/HA, 
PRASSUREZ- VOUS, 


CENEST on 
DE L'ENCRE. 


HAHAHAHAS. 
(3 ail 





| 4 





CS 





MAINTENANT, 












LL TATE TL 


ms 
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 MALAELIREUX NE 
TRI/IPOTEZ PAS LA 
mè. CACH 


ti 
{ ÿ 
RAP À 
INT D 
CE À 


ETTE DE: 








N'AYEZ PAS PEUR 
VE VA/S ATrELER 
LES DEUX ENGINS,, 








S 


Ld 
ne — \ 
V D\\ ù y Ta 









"2 BEN,TOUT D ABORD NOUS ALLONS RAPPORTER 
ÎE NUS 


Bon 
L'ARGENT DU SIUD/O.' ENSU 


VOUS FERONS Y\ 


TOURNER LIN BOUT D'ESSAI / PARCE QUE 


CAS 


vous 
HAHAHA,VOUS FAITES LE PLUS EXTRAORDINAIRE 
DUO DE COMIQUES \ ,.. QUE JAIE JAMAIS VU./ 
ÆHAHAHA !/ © MER - 


Lu 
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LES AVEZ-VOUS 


QUI FAIT 
PEUR A 
ZOÉ? 








Le 
Le 


DU 
SILENCE 


Vie. 
+ a 


DUPUIS 






UNE AVENTURE DE SOPHIE 


. Le 











CHEZ VOTRE LIBRAIRE. 
OÙ AUX 
| EDITIONS ge FILS & OURS 


DUPUIS, 4 4 ST-GERMAIN, 75005 - PARIS, 
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LES INTÉGRALES 
DES ÉDITIONS DUPUIS 


Attila par Derib, Rosy 
& Kornblum 


Billy the Cat 

par Colman et Desberg 
1. 1981-1993 

et 1 autre volume à paraître 


Bizu par Fournier 
1. 1967-1986 
et I autre volume à paraître 


Buck Danny par Hubinon 
& Charlier 

1. 1946-1948 

. 1948-1951 

. 1951-1953 

. 1953-1955 

. 1955-1956 

. 1956-1958 

. 1958-1960 

. 1960-1962 

9, 1962-1965 

10. 1965-1970 

et I autre volume à paraître 


] GG O1 À C5 


es 


Câline et Calebasse par Mazel 
et Cauvin 

1. 1969-1973 

2, 1974-1984 

3. 1985-1992 


César par Tillieux 


Charly par Magda et Lapière 
Intégrale 1 

Intégrale 2 

et 2 autres volumes à paraître 


Docteur Poche par Wasterlain 
1. 1976-1979 
2. 1979-1983 
3. 1984-1989 


Gil Jourdan par Tillieux 
1. 1956-1960 
2. 1960-1963 
3. 1964-1969 
4. 1970-1979 (dessin de Gos) 


Jerry Spring par Jijé 
1. 1954-1955 
2. 1955-1958 
3. 1958-1962 
4, 1963-1965 
5. 1966-1977 


Johan et Pirlouit par Peyo 
4 volumes disponibles 


Les Petits Hommes 

par Seron et Hao 

1. 1967-1970 (avec Desprechins) 
2. 1970-1973 (avec Desprechins) 
3. 1973-1975 

4. 1976-1978 

5. 1979-1982 

6. 1983-1985 

et 4 autres volumes à paraître 


La Patrouille des Castors 
par MiTacq et Charlier 

1. 1954-1957 

2. 1957-1960 

3. 1960-1963 

4. 1964-1967 

5. 1968-1975 

et 3 autres volumes à paraître 


Les Tuniques Bleues 
par Salvérius et Cauvin 
Intégrale 1 

et 1 autre volume à paraître 


L'Oncle Paul 
par Jean Graton 


Lucky Luke par Morris 
et Goscinny 
1946-1966. 70 volumes disponibles 


Natacha par Walthéry et al. 
5 volumes disponibles 


Pauvre Lampil par Willy Lambil 


et Cauvin 
Poussy par Peyo 


Les Schtroumpfs par Peyo 
1. 1958-1966 

2. 1967-1969 

et 2 autres volumes à paraître 


Sophie par Jidéhem. 
3 volumes disponibles 


Spirou de Rob-Vel 


Spirou et Fantasio 

par Franquin et al. 
1946-1967. 

Intégrale disponible en 8 volumes 
Spirou et Fantasio 

par Fournier 

1969-1979. 

Intégrale disponible en 3 volumes 
Spirou et Fantasio 

par Nic et Cauvin 
1980-1983. 

Intégrale disponible en I volume 
Spirou et Fantasio 

par Tome et Janry 

13. 1981-1983 

14. 1984-1987 

15. 1988-1991 

et 1 autre volume à paraître 


Théodore Poussin 
par Frank le Gall 
Intégrale 1 
Intégrale 2 
Intégrale 3 


Tif et Tondu par Will, Rosy, 
Tillieux et al. 

1. Le diabolique M. Choc 

2. Sur la piste du crime 

3. Signé M. Choc 

. Échec aux mystificateurs 

. Choc mène la danse 

. Horizons lointains 

. Enquêtes à travers le monde 
8. Haute tension 

9, Innombrables menaces 

10. Le retour de Choc 

11. Sortilèges et manipulations 
12. Crimes ordinaires 

13. Tueurs en série 


I] D Or à 


Yoko Tsuno par Leloup 
Intégrale disponible en 8 volumes 


L'éditeur remercie Stephan Caluwaerts, Alain Maury, Christian Jasmes, 
Philippe Mouvet, Sophie De Mesmaeker, Jean-Michel Flutet, 
Christophe Colette, Jean-Pierre Abels et Franz Van Cauwenbergh 
pour leur aide à la réalisation du dossier d'introduction. 


ÉDITION Christelle & Bertrand Pissavy-Yvernault 
SECRÉTARIAT D'ÉDITION Stéphane Moulin 
MAQUETTE Philippe Ghielmetti & Roman Gigou 
CORRECTIONS Christelle Daussin & Marie-Luce Nemo 


© Dupuis 1969 à 1972, pour les premières publications dans le Journal de Spirou. 
© Dupuis 2014, pour la présente intégrale. 
COUVERTURE d’après la couverture du tome 8, Les bonheurs de Sophie 2° série, signée Jidéhem. 
DESSIN DE PAGE DE TITRE d’après la couverture du tome 5, Sophie et le rayon Ka, signée Jidéhem. 


Scénarios : Jidéhem et Vicq. 


Tous les documents reproduits dans ce dossier sont © Jidéhem/Vicq/Dupuis, 2014 sauf : 
Page 6 : collection privée Jidéhem © D.R./2014 ; Page 8-1 : © Franquin/Dupuis, 2014 ; 

Page 8-2 : © Roba/Jidéhem/Tillieux/Dargaud, 2014 ; Page 8-3 : collection privée Jidéhem © D.R./2014 ; 
Page 11 : collection privée Jidéhem © D.R./2014 ; Page 12 : collection privée Jidéhem © D.R./2014 ; 
Page 15-1 : collection privée Jidéhem © D.R./2014 ; Page 15-2 : © Walthéry/Gos/Dupuis, 2014 ; 
Page 15-3 : © Will/Macherot/Delporte/Dupuis, 2014 ; Page 16-1 : © Will/Tillieux/Dupuis, 2014 ; 
Page 16-2 : © Leloup/Dupuis, 2014 ; Page 16-3 : © Malik/Brouyère/Dupuis, 2014 ; 

Page 22 : photo collection privée Jidéhem © D.R./2014 ; Page 25 : photo © D.R./2014 ; 

Pages 32 et 33 : © Jidéhem/Delporte/Dupuis, 2014 ; Page 34 : © J.-P. Stercq, 2014 ; 

Pages 38 à 41 : © Jidéhem/Borguet/Frydman/Dupuis, 2014. 

Pages intérieures : © Jidéhem/Vicq/Dupuis, 2014. 


PREMIÈRE ÉDITION 
Dépôt légal : novembre 2014 — D. 2014/0089/024 
ISBN 978-28001-6082-5 
Tous droits réservés. 
L'Intégrale Sophie est imprimée en Italie par Stige. 
www.dupuis.com 
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